
■ En éditorial, Claude Ryan commente la formation 
du nouveau gouvernement de M Bourassa (page 4)
■ L'Union nationale est un parti qu'il faut rebâtir, confie
son chef, M. Jean-Jacques Bertrand (page 3)
B Le fédéralisme et les provinces de l'Ouest, une con­
férence du ministre James A. Richardson (page 5)

■ la météo
Généraltmcnt nutgeun 
avac «varias disparséas 
Vants légers 45 at 60. If DEVOIR

Fais ce que dois

Un nouveau défi pour l'équipe D-S

Montréal obtient les Jeux d'été
Le gouvernement 
Bourassa :
une moyenne d'âge 
de 41.4 ans
par Normand Lépine

QUEBEC - "Une nouvelle génération 
accède à la direction du gouvernement du 
Québec", a dit hier M Robert Bourassa 
lors de la présentation des membres de 
son gouvernement

Cette équipe, a ajouté le nouveau pre­
mier ministre, est caractérisée par la 
jeunesse, la compétence administrative 
et l'expérience.

La moyenne d'âge des 22 nouveaux 
ministres est en effet de 41.4 ans Les 
deux plus jeunes ministres du cabinet 
Bourassa sont âgés de 31 ans; ce sont 
MM Jean-Paul L'Allier, ministre des 
communications et ministre responsable 
du Haut Commissariat à la jeunesse, loi­
sirs et sports et Claude Simard, beau-

■ Un profil de chacun 
des membres du nouveau 
cabinet de M. Robert 
Bourassa, page 2

frère de M. Bourassa. ministre d’Etat 
à l’industrie et au commerce. Quant aux 
deux ministres les plus âgés, ce sont 
MM. Pierre Laporte, 49 ans. ministre du 
travail et ministre de l'immigration et 
Maurice Tessier, 56 ans, ministre des 
affaires municipales et ministre des tra­
vaux publics.

“Une large place a été faite à l’expé­
rience dans le gouvernement", a aussi 
soutenu M Bourassa. En réalité, toute­
fois, certains observateurs estiment que 
les quatre ministres qui ont eu l'expé­
rience du gouvernement de 1960 à 1966, 
soit MM Pierre Laporte, Bernard Pi­
nard, Gérard D. Lévesque et Mme Claire 
Kirkland-Casgrain, ne sont responsables 
que de ministères considérés comme se­
condaires.

Sauf peut-être pour M. Laporte qui 
assume un ministère d’une certaine en­
vergure économique et sociale, celui du 
travail et de la main-d'œuvre. M. Ber­
nard Pinard reprend le ministère qu’il 
assumait sous M. Jean Lesage, la voirie, 
M. Gérard D Lévesque aussi, l'industrie 
et le commerce, et Mme Claire

Voir page 6 Le gouvernement Jean Drapeau: les Canadiens apprendront l'esprit olympique

Pour la révision constitutionnelle

Quatre ans, un temps 'respectable ' (Bourassa)
par Gilles Lesage

QUEBEC - “Ça me semble un temps 
respectable", a répondu le premier 
ministre, M Robert Bourassa, à un 
reporter qui lui demandait hier si un 
delai de quatre ans était suffisant à 
ses yeux pour la rédaction d’une nou­
velle constitution

Au cours d'une conférence de presse 
qui a suivi la présentation de son mi­
nistère, le chef du gouvernement libé­
ral a déclaré que, sans mettre la sourdi­
ne à la révision constitutionnelle en­
treprise il y a deux ans, il voulait, au 
cours des prochains mois, mettre 
l'accent sur des demandes bien préci-

QUEBEC (par G.L.) Un gouverne­
ment d'essai", selon le président du 
Parti québécois. M. René Lévesque, 
tandis que M Rémi Paul, leader parle­
mentaire de l'Union nationale, estime 
que certains députés libéraux qui n'ac­
cèdent pas au cabinet auraient pu faire 
une brillante carrière

De son côté, M. Antoine Drolet, député 
de Portneuf et porte-parole du Rallie­
ment créditiste, opine que certains mi­
nistres ont été "trop chargés" pour que 
le gouvernement Bourassa puisse être, 
efficace Par contre, il est d'accord 
avec le fait que le nouveau premier mi­
nistre ait fait une large place à la jeune 
génération

Tels sont, en bref, les premiers com­
mentaires des trois partis de l'opposi­
tion à la suite de la présentation du mi­
nistère de M Bourassa.

Pour M. Lévesque, “le fait que M 
Bourassa lui-même conserve les finan 
ces indique qu'il ne voit présentement 
personne pour assumer ce portefeuille 
stratégique, à moins qu'il ne s'éloigne 
déjà de sa conception d'un chef de gou-

ses du Québec dans les domaines écono­
mique, financier et monétaire.

Cest la raison pour laquelle, a-t-il 
expliqué, il a confie, de façon temporai­
re. la direction des affaires intergou­
vemementales à M Gérard-D Leves­
que. ministre de l’industrie et du com­
merce.

Cest la raison pour laquelle, égale­
ment. M Bourassa sera ministre des 
finances pour quelques mois, se dépar­
tissant ensuite de cette tâche pour pren­
dre la tête des affaires intergouveme­
mentales.

M. Bourassa a dit qu'il avait des

vemement libre autant que possible de 
ses mouvements”.

Il prête la même signification à la 
nomination de M. Gérard-D. Lévesque 
aux affaires intergouvemementales, à 
moins qu'elle ne soit "la remise entre 
les mains d'un homme d'affaires plutôt 
coulant si l'affaiblissement rapide des 
positions québécoises dans ce secteur 
vital entre tous ".

Il n'y a dans ce cabinet, chez les 
“vieux" libéraux en tout cas. dit M 
Lévesque, que "des fédéralistes à ou­
trance, sauf peut-être M. Laporte, quand 
il se penche sur son passé".

Pour l'ensemble, selon le chef du P Q . 
c'est “le laborieux résultat d'un casse- 
tête et d'un partage des influences des 
plus traditionnels, y compris bien sûr 
la part accrue et si férocement méritée 
des Anglo-Québécois".

M Lévesque est convaincu que le nou­
veau gouvernement n'aura ni les moyens 
ni la volonté de réaliser la moitié de ce 
qu'il faudrait "et l'on verra à nouveau 
ue ce n'est plus tellement une question 
hommes, mats de plus en plus coû-

" idées précises" en tête en vue de 
ses discussions avec les autorités fédé­
rales. notamment dans le domaine ta­
rifaire.

Croit-il possible qu'il y ait une nou­
velle constitution canadienne avant la 
fin de son mandat, en 1974 ou 1975°
Tout dépendra des modifications, a 
d’abord répondu M Bourassa. qui a dit 
ne pas voir de contradiction entre le 
besoin de rédiger un nouveau texte 
constitutionnel et son intention ferme de 
"s'attaquer à des problèmes précis et 
concrets au lieu de s’en tenir à de gran­
des déclarations".

teusement une question de structures, 
de pouvoirs et de ressources ' '.

M. Rémi Paul

Au nom de l’Union nationale. M Rémi 
Paul a déploré que des parlementaires 
d'expérience, tels MM. Jean Bienvenue. 
Gérard Cadieux et Raymond Mailloux, 
n'accèdent pas au conseil des ministres, 
mais il admet que M Bourassa avait un 
"choix difficile" à faire, et seul l’avenir 
dira s’il a fait le meilleur choix, dit-il

Il se réjouit particulièrement de deux 
nominations, celles de MM Laporte et 
Choquette

Notant que l'expérience s'acquiert 
souvent par le fruit des erreurs que l'on 
commet, l'ex-ministre de la justice 
souhaite que le nouveau gouvernement, 
en commette le moins possible et s'ac­
quitte de ses lourdes responsabilités 
avec dynamisme

Le reporter ayant fait un parallèle 
entre le ministère de M Bourassa et 
celui que M Johnson avait formé en
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Et c’est en réponse à une autre ques­
tion que le nouveau premier ministre a 
dit, pour la première fois, qu'un délai de 
quatre ans lui semblait “respectable".

Des regroupements

Au cours de ses entrevues, M. Bou­
rassa a insisté sur le fait que la for­
mation de son ministère était loin 
d’être définitive et qu’il procédera à 
un premier remaniement ministériel 
d’ici la fin de la présente année.

Le seul regroupement certain à 
l’heure présente, et déjà en bonne voie 
de réalisation, d'ailleurs, c’est celui 
des ministères de la santé, de la famil­
le et du bien-être social, qui ont été 
confiés àM. Claude Castonguay.

M. Bourassa et cinq de ses minis­
tres détiennent en fait la moitié des 
portefeuilles, mais le premier minis­
tre a bien dit qu’il s'agit là d'une situa­
tion temporaire. "Il y aura un rema­
niement à l’automne pour régulariser 
la situation.”

Il ne saurait toutefois préciser dès 
maintenant dans quel sens se feront les 
regroupements qu'il souhaite et dont il 
a souvent parlé au cours des derniers 
mois. Il a noté que le gouvernement 
précédent avait créé plus d une dou­
zaine de structures nouvelles au cours 
des quatre dernières années et qu'il 
veut voir de plus près à quoi elles cor­
respondent.

"On a improvisé. Nous ne voulons pas 
répéter les mêmes erreurs", a com­
menté M. Bourassa.

Le premier ministre a laissé entre­
voir que pour lui succéder aux finances, 
il fera appel à M Raymond Garneau, 
député de Jean-Talon, ministre de la 
fonction publique et qui, a dit M Bou­
rassa, me donnera un "solide coup de 
main" aux finances, en attendant qu'il 
puisse lui-même se libérer de cette 
tâche.

Jeunes administrateurs

M. Bourassa a dit d'autre part qu'il 
avait voulu faire confiance à des jeunes 
administrateurs, même si la moitié de 
son ministère n'a aucune expérience 
parlementaire. A quel point l'experience 
parlementaire est-elle importante? 
s'est-il demandé, en réponse à une 
question. “M. Bertrand avait vingt- 
deux ans d'expérience. Vous voyez ce 
que ça a donne. Je ne pease pas que ce 
soit un critère important" dans le choix 
des ministres, a indiqué M Bourassa

Ce qui compte le plus à ses yeux, 
c’est l’expérience administrative.

Du nouveau ministre de l'éducation, 
M. Guy Saint-Pierre, il a dit qu'il ap­
portait à sa fonction de "l’ouverture 
d’esprit" et une nouvelle approche, qua­
lités essentielles à son avis pour sor­
tir le ministère du ‘ ' fouillis actuel".

Du titulaire des terres et forêts, M 
Kevin Drummond, il a dit qu’il pour­
rait convaincre les investisseurs amé­
ricains de venir au Québec
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Pierre Laporte Guy Saint-Pierre Claude Castonguay Jérôme Choquette

L opposition reste sceptique

Un gouvernement à l'essai (Lévesque)

AMSTERDAM (d’après l’AFP, PA, CP) - Montréal orga­
nisera les Jeux olympiques d’été 1976. Les membres du Comi­
té olympique international en ont décidé ainsi hier à Amster­
dam au deuxième tour de scrutin, qui a donné 41 voix à Mont­
réal, 28 à Moscou et un bulletin blanc.

Moscou, qu’on voyait avant le scrutin comme le grand fa­
vori, a obtenu 28 voix au premier tour contre 25 pour Montréal 
et 17 pour Los Angeles. La grande ville californienne ayant été 
éliminée, ses voix se sont reportées sur M ontréal.

Le choix du comité olympique 
international a été annoncé par 
son président, M Avery Brunda- 
ge, à 14hl5, heure de Montréal

Près de deux heures plus tard, 
le COI a annoncé que les Jeux 
d’hiver avaient été accordés à 
Denver, au Colorado, aux dépens 
de Garibaldi, en Colombie-Bri­
tannique, de Sion, Suisse, et de 
Tampere. Finlande.

D a fallu trois tours de scrutin 
pour décider de l’attribution des 
Jeux à Denver. Au premier tour, 
Denver avait recueilli 39 voix, 
Sion 18, Vancouver-Garibaldi 9 et 
Tampere 12. Il y avait une absten­
tion.

Au deuxième tour, après élimination 
de Vancouver-Garibaldi. les voix étaient 
réparties ainsi: Sion 31. Denver 29 et 
Tampere 8. Au troisième tour, Denver 
avait recueilli 39 voix contre 30 pour 
Sion.

Tous les Canadiens réunis à proximi­
té de la salle de délibérations du COI 
ont explosé de joie en apprenant l’at­
tribution des Jeux à Montréal

Le maire de Montréal, M Jean Dra­
peau, invité par M. Brundage à pronon­
cer quelques mots, a remercié au nom 
du Canada ceux qui avaient voté pour 
Montréal.

“Nous devons cet honneur principale­
ment à tous nos athlètes qui ont partici­
pé aux Jeux olympiques depuis la deu­
xième olympiade des temps modernes et 
qui ont toujours démontré un pur esprit 
olympique ", a déclaré M. Drapeau.

“Nous allons maintenant tenter de 
nous rendre dignes de la confiance qui 
nous a été accordée", a poursuivi M 
Drapeau. "Le vrai esprit olympique 
sera respecté à Montréal avec la reel- 
le grandeur qui convient à la grande fa­
mille humaine". Quelques instants plus 
tard, M. Drapeau a encore déclaré: 
"Je veux dire aux citoyens de Montréal 
que je les remercie tous de l'aide qu'ils 
m’ont apportée Je me réjouis pour les 
centaines de milliers de Canadiens qui. 
grâce aux Jeux, vont apprendre à con­
naître l’esprit olympique. Cet esprit 
olympique, ils vont, j’en suis persua­
de, commencer à en profiter dès main­
tenant".

Plus tard. M. Drapeau a repris des 
précédentes déclarations du président 
du COI qui avait souhaité que les Jeux 
olympiques ne deviennent pas des en­
treprises trop coûteuses et par le fait 
même hors de portée des petits pays.

Dans les milieux olympiques améri­
cains, c’est avec surprise, amertume 
et déception qu’on a accueilli la dési-

O/ympiques
Le grand festival du sport aura donc lieu 

à Montréal La flamme sacrée y brillera 
dans six ans.

Juste le temps de mettre au point la for­
midable machine; mais la métropole a déjà 
l’expérience des grandes manifestations in­
ternationales et le maire Drapeau a l’habitu­
de de tout prendre avec un calme olympien.

Athlète lui-même à sa façon, l’épreuve 
qu’il préfère, c’est la course à l’hotel de 
ville, célèbre compétition à obstacles. Il est 
déjà sûr de remporter ia médaille d'or et 
contrairement à l’esprit d’OIvmpie estime 
que dans cette discipline toute spéciale, il 
est plus important de triompher que de seu­
lement participer.

Louis-Martin TARD

gnation de Montréal comme ville olym­
pique pour 1976 Les Américains comp­
taient beaucoup pouvoir organiser les 
Jeux d'été de 1976 à Los Angeles pour 
marquer le 200e anniversaire de l’in­
dépendance des Etats-U nis.

A Moscou, la nouvelle a aussi été 
accueillie avec dépit. “La décision de 
désigner Montréal pour organiser les 

4 Jeux olympiques de 1976 a été prise 
en dépit de la logique élémentaire et du 
bon sens", a commenté hier soir l'agen­
ce Tass.

L’agence soviétique de nouveUes a ac­
cusé “certains membres" du comité 
olympique international de "s'être lais­
sés guider dans leur vote non par le 
principe de l’élargissement et du ren­
forcement du mouvement olympique 
mais par des sympathies et des antipa­
thies politiques personnelles.

On peut tirer la conclusion, dit Tass, 
qu'il existe au sein du COI des gens qui 
considèrent que l'organisation des Jeux 
olympiques constitue l apanage exclusif 
des pays occidentaux" Et l’agence de 
conclure: "On ne peut qu'être surpris 
par la décision du COI qui porte attein­
te au mouvement olympique dans son 
ensemble et à ses idéaux ' ’

L’agence Tass, avant de diffuser ces 
commentaires, avait annoncé deux heu­
res avant que les résultats du scrutin ne 
soient connus que Moscou avait été choi­
sie ville olympique d été. Cette méprise 
a été corrigée sans qu'on explique com­
ment elle avait pu se produire. La dépê-

Voir page 6 Las Jeux d été

Raid de représailles

Israël occupe six 
villages libanais
d’après l’AFP et l’AP

Des forces blindées israéliennes, ap­
puyées par l’aviation, ont mené hier une 
opération qui a duré 14 heures à l'inté­
rieur du Liban dans le but de nettover la 
région des pentes du mont Hermon des 
bases de “guérilleros palestiniens 
Tout a fonctionné selon les plans établis, 
suivant la version du haut-commande­
ment israélien.

Hier soir, un communiqué des résis­
tants palestiniens faisait savoir que les

Jordanie

Cette carte situe l’opération israé 
tienne lancée en passant par les 
territoires occupés de la Syrie 
(surface hachurée) contre les gué­
rilleros du Fath installés sur les 
pantes du mont Hermon

forces israéliennes se repliaient sous 
un fort barrage d'artillerie et avec l'ap­
pui tactique d'avions de combat.

Cette agression, la plus forte qu'Is- 
raël ait jamais perpétrée contre le 
Liban, a fait bouger en moins de deux 
heures le Conseil de sécurité de l’ONU 
qui, à l'unanimité a exige le retrait im­
médiat des troupes israéliennes du ter­
ritoire libanais

Selon l'armée libanaise, les pertes 
du côté libanais sont de six soldats tués 
et 15 blessés dans les engagements qui 
ont duré toute la journée d'hier. Israel 
a fait savoir que sept de ses soldats 
avaient été blessés

Depuis une semaine environ, les ob­
servateurs prévoyaient qu'une atta­
que d Israël contre les bases de gué­
rilleros au Liban devenait imminente, sur 
tout depuis que des roquettes avaient 
fait plusieurs morts dans des kibbout- 
zim de la Haute-Galilée. L'attaque des 
tanks israéliens a été menée depuis le 
territoire occupé de Golan Le délai 
donné par Israël aux fédayins et les 
quelques avertissements, doublés dêx- 
hortation à la coexistence pacifique 
entre Arabes et Israéliens, n’ont pas eu 
de suite II est possible qu Israël ait 
craint la publicité qu’aurait déclenchée 
une attaque prématurée si ses troupes 
avaient mené l'assaut au moment où se 
tenait à Beyrouth le Congrès mondial 
des chrétiens pour la Palestine De plus, 
lundi marquait le 22ième anniversaire 
de la proclamation de l'Etat d lsraèl, 
journée que I on a su conserver pour 
les festivités de mise

Israël a nié les allégations de la Syrie 
et de l'Iraq qui, selon des sources àra-
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Profils

Les 21 membres 
du cabinet 
de M. Bourassa

• M. Guy St-Pierre, ministre de l'éducation: Ingénieur 
civil, de 36 ans. député de Verchères II était, en 1964. regts- 
traire à la Corporation des ingénieurs du Québec 11 a parti­
cipé. en 1966. a l’élaboration d un programme de recherche 
et d'aménagements scolaires II était nommé en 1967. vice- 
président de la société Acres Québec Liée II collabora à l'a­
ménagement hydro-électrique des chutes Churchill au Labra­
dor. Il obtint une maîtrise en génie civil, de l'impérial Col­
lege of Science and Technology de l 'université de Londres.

• M. Pierre Laporte, ministre du travail: Avocat et 
journaliste, de 49 ans. député de Chambly Ex-ministre des 
affaires municipales et des affaires culturelles dans le cabinet 
Lesage 11 a également rempli les fonctions de président du 
caucus libéral et leader parlementaire de l’Opposition à 1 As­
semblée nationale. Il a fait ses études de droit à l'université 
de Montréal II fut pendant 12 ans, courriériste parlementaire 
du journal Le Devoir à la tribune de la presse de l'Assemblée 
nationale

• M. Claude Castonguay, ministre de la santé, de la 
famille et du bien-être: Actuaire-conseil, de 41 ans. député 
de Louis-Hébert. Président de la commission royale d'en­
quête sur la santé et le bien-être social, il a également été 
président du comité de recherche sur l assurance-maladie. 
du comité interministériel sur le régime d assistance médi­
cale et membre de la commission de T assistance-médicale. 
Il est membre du conseil d'administration du centre hospita­
lier universitaire de Laval, de la compagnie d'assurance La 
Nationale, de la Chambre de commerce du district de Québec 
et du groupe Prêt et Revenu. En 1951. il obtenait le titre de 
fellow, de la ‘Society of Actuaries " et de l'Institut canadien 
des actuaires.

• M. Jérôme Choquette, ministre de la justice et des 
institutions financières: Avocat, de 42 ans. député d'Outre- 
mont. Licencié en droit de l'université McGill, il obtint, en 
1951. un doctorat en sciences économiques de l'université de 
Pans D a été élu pour la première fois en 1966 et fut secré­
taire de la commission politique du parti

• M. Maurice Tessier, ministre des affaires munici­
pales et des travaux publics: Avocat et industriel, de 57 ans. 
député de Rimouski II était élu pour la première fois en 
1966 II est maire de la ville de Rimouski depuis 1961 II 
s'est particulièrement signalé dans l'élaboration des travaux 
intellectuels du parti

• M. Gérard-D. Lévesque, ministre de l’industrie, du 
commerce et des affaires inter-gouvernementales: 
Avocat et homme d'affaires, de 44 ans. député de Bonaven- 
ture. Il a été élu pour la première fois en 1956 puis réélu aux 
élections de 1960. 1962 et 1966 II était ministre de l'indus­
trie et du commerce dans le cabinet Lesage. Licencié en droit 
de l'université McGill, il pratique sa profession à New-Carlis- 
le

• M. Bernard Pinard, ministre de la voirie et de l’im­
migration: Avocat, de 47 ans, député de Drummond II a été 
élu pour la première fois en 1952, puis réélu en 1960, 1962 et 
1966. Il était ministre de la voirie dans le cabinet Lesage où 
il s’est mis en évidence par l'élaboration du système des 
“plus basses soumissions'' dans la distribution des contrats 
de voirie.

• M. Georges Tremblay, ministre des transports: Hom­
me d'affaires, de 42 ans. dénuté de Montréal-Bourassa. En 
accédant à la direction du ministère des transports, M Trem­
blay se retrouvera dans un secteur qu'il connaît bien, étant 
président de la compagnie Pneus Tremblay Montréal Liée 
et vice-président de Léo Tremblay Transport Inc. Il a été 
échevin de Montréal-Nord, de 1963 à'l966

• M. Jean-Paul L'Allier, ministre des communica­
tions: Conseiller en administration, de 32 ans. député de 
Deux-Montagnes. Il a servi en Afrique, de 1964 à 66. aux 
fonctions de conseiller en administration publique et de pro­
fesseur de droit En 1967. il a rempli les fonctions de coor­
donnateur des visites des chefs d Etat lors de l'exposition 
universelle En 1968. il était secrétaire exécutif de l’office 
franco-québécois Dans le nouveau gouvernement, il sera en 
outre responsable du haut commissariat à la jeunesse, aux 
loisirs et aux sports.

• Mme Claire Kirkiand-Casgrain, ministre du touris­
me, de la chasse et de la pèche: Avocate, député de Mar- 
guente-Bourgeoys. Elle était élue pour la première fois en 
1961. au cours d une élection partielle Elle a dirigé le mi­
nistère des transports et des communications dans le cabinet 
Lesage Mme Kirkiand-Casgrain est la seule femme appelée 
a siéger à l'Assemblé nationale.

• M. Kewin Drummond, ministre des terres et fo­
rêts: Administrateur, de 38 ans, député de Westmount II a 
été élu pour la première fois le 29 avril, succédant à M. 
Hyde. Il a fait ses études en sciences économique et politi­
que à 1 université américaine Harvard, où il a obtenu une 
maîtrise en administration i.WBA> Il a été jusqu en 1968. 
aviseur technique du directeur des finances au ministère de 
l'éducation

• M. William Tetley, ministre du revenu: Avocat, de 
43 ans, député de Notre-Dame-de-Grâce il était élu pour 
la première fois en 1968. au cours d'une élection partielle, 
succédant à M Eric Kierans II pratique le droit depuis 
18 ans à Montréal, où il est membre associé senior d une étu­
de légale reconnue II a joué un rôle de premier plan dans la 
victoire de son parti, aux élections du 29 avril.

• M. François Cloutier, ministre des affaires cultu­
relles: Psychiatre, de 48 ans. député d'Ahuntsic. Elu pour la 
première fois le 29 avril, il a remporté une victoire diffi­
cile. aux dépens du candidat vedette du Parti québécois M. 
Jacques Parizeau En 1953. il fondait le service de psy­
chiatrie de l'hôpital Notre-Dame-de Montréal En 1961. 
il était nommé directeur général de la Fédération mondiale 
pour la santé mentale. Depuis 1966, il animait rémission ra­
diophonique 'Un homme vous écoute” à Radio-Canada

• M. Normand Toupin, ministre de l’agriculture: Ad­
ministrateur. de 36 aas. député de Champlain. Il est direc­
teur général de la Fédération de l'union catholique des cultiva­
teurs pour la région de la Mauricie. Elu pour la première 
fois le 29 avril, il est également membre du conseil éco­
nomique régional de cette région

• M. Gilles Massé, ministre des ressources naturelles: 
Administrateur, de 36 ans, député d Arthabaska II était élu 
pour la première fois à T Assemblée nationale, le 29 avril 
Il est directeur du conseil de développement économique de 
la région Bois-Franc. Il est membre de la corporation du ser­
vice social du Québec et de la commission consultative d'é­
ducation permanente de la région. 11 fit un stage en France, 
sur les expériences de participation dans les plans de déve­
loppement socio-économiques.

• M. Raymond Gameau, ministre de la fonction pu­
blique: Economiste, de 35 ans. député de Jean-Talon 11 a 
servi auprès de l ancien premier ministre du Québec M Le­
sage. aux titres de chef de cabinet et secrétaire exécutif II 
fit ses études en administration et en science économique, 
respectivement a l'université Laval et à l'université de Ge­
nève. Il faisait ses débuts en politique en 1959, alors secré­
taire de la Fédération des jeunes liberaux du district de Qué­
bec

• M. Robert Quenneville ministre d’Etat à la santé: 
Médecin, de 48 ans. député de Joliette II était élu pour la 
première fois le 29 avril, après une lutte difficile contre le 
député unioniste sortant M Pierre Roy et le candidat péquiste 
Bernard Landry II est président du centre civique de Joliette

• M. Claude Simard, ministre d'Etat a l'industrie et 
au commerce: Administrateur, de 31 ans. député de Riche­
lieu. élu pour la première fois à l'Assemblee nationale. le 
29 avril II est bachelier en commerce de l'université d Ot­
tawa Il est président et directeur de ''Claudémiant" société 
de gestion et de placement II est en outre membre des con­
seils d'administration des sociétés: Paragon. Sigama. Alu­
minium of Canada. United Towing & Slavage et Branch Line 
M Simard est le beau-frere du premier ministre Bourassa.

• M. Gérald Harvey, ministre d’Etat à la famille et au 
bien-être social: Comptable, de 42 ans. député de Jonquière 
Elu pour la première fois en 1960. il était réélu en 1962 et 
1966 Le 29 avril, il remportait une importante victoire pour 
le parti, aux dépens du vice-président du Parti québécois M 
Gilles Grégoire Avant son entrée en politique. M Harvey a
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Devant la Commission Gendron

Un étudiant partisan du "jouai" se fait rabrouer
Un étudiant a été sévèrement 

tancé hier lorsqu'il a pris la 
défense du "jouai ' devant la 
Commission Gendron. qui en­
quête sur la situation de la 
langue française au Québec 
La commission tient actuelle­
ment dans la métropole jus­
qu'à la fin de la semaine ses 
dernières audiences.

En compagnie d un autre 
étudiant de première année 
de CEGEP, le jeune homme 
d'une vingtaine d'années avait 
présenté à la commission un 
mémoire sur la nécessité 
d'instaurer l'unilinguisme 
français au Québec pour blo­
quer langlicisation

Un des commissaires. Mme 
Madeleine Doyon-Ferland. 
après avoir délicatement noté 
que des fautes s étaient glis­
sées dans le mémoire, a de­
mandé à l'étudiant si ces fau­
tes étaient imputables aux 
enseignants qu'il avait eus au 
secondaire ou simplement à 
sa paresse personnelle.

Le jeune homme s est alors 
fait une gloire de parler la 
langue du peuple, le "jouai ', 
"un héritage de ce que j'ai

appris à l'école et dans mon 
entourage”. Il a déclaré qu'il 
ne voulait pas s'angliciser ni 
devenir un Canadian " et 
qu'il allait continuer à parler 
le "jouai '.

Mme Ferland lui a carré­
ment déclaré que les jeunes 
de son âge qui fréquentaient 
les CEGEP n'avaient aucune 
excuse de parler jouai. Main­
tenant que l'instruction est 
gratuite que les écoles sont 
modernes et nombreuses et 
que la qualité des maîtres est 
excellente, il faut être réelle­
ment résigné à mal parler 
pour employer le jouai, a-t- 
elle dit

"Il sera facile de nous assi­
miler si nous ne parlons pas 
le français. Si vous continuez à

fiarler le français comme vous 
e parlez, bien sûr que le 

français va mourir Je com­
prends que vous ne voulez pas 
vous angliciser, ni devenir 
"Canadian ' mais même si le 
Québec devenait unilingue, il 
vous faudra connaître une lan­
gue pour vous exprimer et 
communiquer avec les au­
tres."

"Je ne suis pas un Français, 
a rétorqué l'étudiant, et ce qui 
m'identifie le plus c’est le 
jouai et le franglais. La majo­
rité des élèves dans les CE­
GEP parlent jouai et vont con­
tinuer à parler jouai ”

A ce moment, son compa­
gnon est intervenu pour noter 
u'il était vrai que fa majorité 
es étudiants des CEGEP par­

laient jouai, mais ils aime­
raient parler un bon français, 
a-t-il dit.

Le président de la commis­
sion, M. Jean-Denis Gendron. 
est vigoureusement intervenu 
après que l’étudiant eut affir­
mé que le jouai était un mé­
lange d'anglicismes et de lan­
gue paysanne et il a expliqué 
la difference entre le jouai et 
la langue paysanne. Le débat 
est passé sur le français in­
ternational et par la suite, 
chaque fois qu'il s'adressait à 
Mme Doyon-Ferland, l'étu­
diant disait: "Votre français 
international"

Finalement, le commissai­
re Aimé Gagné a tendu la per­
che aux deux étudiants pour 
leur pennettre de sauver la

face
"Si je comprends bien, le 

message que vous avez tenté 
d’apporter à la commission, 
c’est que l'enseignement du 
français dans les écoles est 
très pauvre ”

Mais l'étudiant a refusé de 
saisir l’occasion de s'en tirer 
avec les honneurs de la guerre 
et a déclaré que les commis­
saires n'avaient rien compris, 
que son mémoire était un 
plaidoyer en faveur de l’uni­
linguisme dans la province.

Visiblement dégoûté, le pré­
sident de la commission. M 
Gendron, a finalement coupé 
court au débat en levant l'au­
dience.

Auparavant, les commissai­
res avaient entendu, dans un 
français absolument délicieux, 
les dépositions d'un groupe de 
représentants de l'Association 
internationale des interprètes 
de conference

Les délégués de l'AIIC ont 
fait plusieurs recommanda­
tions a la commission et ont 
particulièrement attiré l'at­
tention des autorités sur la 
nécessité de pourvoir les sal­

les de congrès d'installations 
permanentes d'interprétation 
simultanée.

Mme Thérèse Nilski a affir­
mé que les membres de 
l'AIIC étaient toujours prêts 
à donner des conseils sur cet­
te question et elle a noté 
qu'aux rares endroits où exis­
taient des installations perma­
nentes d'interprétation simul­
tanée. ces installations étaient 
à peu près inutilisables parce 
qu elles avaient été mal con­
çues.

SAINT-DOMINGUE (AFP> - 
Un appareil de la "Antiilana 
Holandesa de Aviacion" (fi­
liale de la KLM» avec 33 per 
sonnes à bord a été détourné 
hier matin sur Cuba trois 
quarts d'heure après avoir 
décollé de ( aéroport de "Las 
Americas" à Samt-Domingue

L'avion qui se dirigeait vers 
Curaçao a été dérouté par, 
croit-on. huit hommes armés

Au cours de l'avant-midi, 
M Jean Marier, professeur à 
l’Ecole régionale Le Royer, 
avait pris fait et cause pour le 
programme du Parti québécois 
en présentant son mémoire.

Avant lui. la firme Spancre- 
te, une entreprise de maté­
riaux de construction avait 
expliqué qu'au sein de l'en­
treprise la langue de travail 
pouvait être le français mais 
que l'anglais devenait absolu­
ment nécessaire au niveau des 
employés de bureau et des 
préposés aux ventes.

de grenades, de pistolets et de 
mitraillettes. Ils ont déclaré 
appartenir à un commando 
unifié anti-réelectionniste (con­
tre la réélection du prési­
dent Balaguer) et précisé 
qu'ils participaient pour la 
troisième fols à un détourne­
ment d'avion C'est ce même 
commando qui aurait enlevé le 
24 mars dernier l'attaché mi­
litaire de l'ambassade améri­
caine à Saint-Domingue.

Détournement sur Cuba
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"Je voudrais me retirer des affaires, un jour, mais tout 
ce que je possède est placé dans mon commerce.

N#y a-t-il pas un nouveau moyen 
dèpargner en vue de la retraite?"

"Oui" répond 
la Great-West.
Le moyen? C’est la nouvelle série "Plus- 
value potentielle" de la Great-West grâce à 
laquelle vous pourrez atteindre vos objectifs 
d'épargne et ainsi prendre votre retraite 
quand bon vous semblera.
Quand vous souscrivez un contrat de cette 
série, vous placez vos épargnes là où elles ont 
un bon potentiel de plus-value et, par le fait 
même, vous combattez l’inflation.

NOUVELLE SÉRIE "PLUS-VALUE POTENTIELLE"
la Great-West
COMPAGNIE D'ASSURANCE-VIE

Les prestations de la rente à plus-value poten­
tielle sont en rapport avec le rendement d’un 
fonds composé d’actions ordinaires cana­
diennes triées sur le volet et offrant un poten­
tiel de plus-value.
Naturellement, il y a certains risques vu qu'il 
s’agit de valeurs mobilières, mais, la Great- 
West étant une compagnie d'assurance-vie, il 
y a aussi certaines garanties que l’on ne trouve 
pas facilement ailleurs.
Un autre point important est que ces con­
trats vous sont offerts par le conseiller finan­
cier idéal, l'agent de la Great-West. Il dispose 
maintenant de toute la série de contrats à 
plus-value potentielle pour vous aider à met­
tre en oeuvre un programme d'épargnes va­
riables équilibré par les garanties de l’assu­
rance sur la vie et adapté à vos besoins.
Alors, si vous vous demandez s’il y a un nou­
veau moyen d’atteindre vos objectifs d'épar­
gne pour ainsi prendre votre retraite quand 
bon vous semblera, pensez à la Great-West.
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Jean-Jacques Bertrand

L'UN, un parti à rebâtir
QUEBEC (par G. I.) - “Il faut rebâtir 

le parti II faut choisir une orientation 
plus absolue que celle que nous avions. Il 
nous faudra egalement faire de l'anima­
tion politique au sein de nos organisations 
de comtés et dans les régions ”

Telle est la confidence faite par le 
premier ministre sortant et désormais 
chef de l'opposition, M Bertrand, au 
cours d une entrevue radiophonique, 
quelques minutes après qu il eut remis 
la démission du gouvernement de l’U nion 
nationale au lieutenant-gouverneur, M 
Lapointe.

M. Bertrand est parti en vacances aus­
sitôt après, avec sa femme; il sera de 
retour à temps pour la session de l'As­
semblée nationale qui est censée débuter 
le mardi neuf juin.

En réponse à une question. M Ber­
trand s’est dit "très optimiste" quant à 
l'avenir de son parti, qui n'a fait élire 
que 17 députés le 29 avril

“Ce ne sont pas les épreuves qui me 
terrassent, au contraire, a-t-il expliqué 
Elles me servent d’éperons pour me lan­
cer encore plus dans le combat, dans la 
lutte. Je suis un soldat, qui aime le com­
bat et l'action "

Cest peu après dix heures, hier ma­
tin, que M Bertrand a quitté le bureau 
de premier ministre qu’il occupait de­
puis le deux octobre 1968. après avoir 
été choisi le jour même pour succéder 
àM Daiuel Johnson.

Entouré de quelques membres de son 
gouvernement et de son personnel. M 
Bertrand s'est immédiatement rendu

à son nouveau bureau de chef de l’oppo­
sition, où M Robert Bourassa est allé 
échanger quelques mots avec lui Tout 
le monde était souriant et de bonne hu­
meur, et il n'y avait nulle trace d'amer­
tume dans les propos de ceux qui hier 
encore étaient à la gouverne du Qué­
bec. "On est déjà venu ici, nous en 
sommes repartis", a lancé à la blague 
M Bertrand

Peu avant onze heures, tandis que M. 
Bourassa se rendait lui-même "occu­
per" son nouveau bureau de chef du 
gouvernement, son prédécesseur, ac­
compagné des ex-ministres, allait chez 
M. Lapointe pour lui remettre officiel­
lement la démission du gouvernement élu 
le 5 juin 1966

Au cours de son entrevue. M. Ber­
trand a de nouveau transmis des voeux 
de bon succès à son successeur "Le 
Québec demeure, les hommes passent, 
a-t-il commenté. Nous sommes au ser­
vice d’une cause, une très grande cause.”

Le chef de l’Union nationale prévoit 
un avenir très brillant pour le Québec, 
à la condition que la population accepte 
certains sacrifices. Notant que la pério­
de actuelle est à l'agitation et à la con­
testation, M Bertrand a ajouté: "Il 
faudra faire la consolidation de tout 
cela. Un peuple ne peut pas se gouver­
ner dans le desordre ”

Selon M Bertrand, la population 
québécoise est devenue “plus adulte” 
depuis cinq à six ans. en ce sens qu’elle 
s’intéresse plus aux problèmes des ré­
gions, ainsi qu'aux problèmes politiques 
du Québec et du Canada. Cela est bon 
et sain, mais cela rend également plus 
difficile la tâche des hommes publics, 
qui doivent désormais faire de l'anima­
tion sociale; il faut, dit-il, que les lois 
et les politiques ne restent plus au par­
lement, mais descendent dans les rues 
et dans le peuple, pour les lui expliquer

Cest fini, dit-il, l’euphorie dans la­
quelle pouvaient vivre les hommes 
publics du passé. “Leur métier est de 
plus en plus dur.

Le chef de l’opposition estime d’autre 
part que son gouvernement n'a pas suf­
fisamment fait connaître ses lois et ses 
politiques. "Cest peut-être, dit-il, parce 
que l'Office d'information et de publici­
té craignait de se mouiller les pieds, 
de verser dans la propagande. Il y a là 
un élément à éclaircir " Combien de 
lois, note-t-il. auraient pu recevoir une 
diffusion plus grande, n’eût été de cette 
crainte de la propagande partisane en fa­
veur du gouvernement en place durant les 
quatre dernières années.

Cest la seule note de regret expri­
mée par M Bertrand Quant au reste, il 
se propose de se reposer et de revenir 
en pleine forme pour jouer son nouveau 
rôle de chef de l'opposition officielle.

Les prix 
augmentent

Edouard-Montpetit : 
les étudiants ont repris 
leur boycottage
par Gilles Provost

L’assemblée générale des étudiants du 
CEGEP Edouard-Montpetit a décidé hier 
à la majorité de reprendre le boycottage 
des cours aussi longtemps que le con­
seil d’administration n'aura pas cédé à 
ses demandes. Les étudiants refusent 
que l'on accepte en bloc à l’Institut ae­
ronautique du Québec un groupe de tren­
te étudiants anglophones du collège Va­
luer. Dans ces conditions, le CEGEP 
Edouard Montpetit deviendrait bilingue, 
puisque l'IAC lui est affilié.

“Ce que nous voulons, disent les étu­
diants, c'est que ces anglophones fassent 
comme ceux qui les ont précédés, c'est- 
à-dire qu'ils suivent les procédures nor­
males d’admission au collège Edouard- 
Montpetit et qu'ils suivent leurs cours 
en français puisque c'est une institution 
francophone.’’

Ils disent respecter l'esprit du bill 63 
qui stipule que la langue normale d en­
seignement est le français et que tous 
les étudiants qui finissent leurs études 
secondaires doivent avoir une connais­
sance d usage de cette langue, Ils rap- 

1 pellent aussi que cette loi n a accordé la
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liberté de choix de la langue d'enseigne­
ment qu'aux seuls niveaux élémentaires 
et secondaires.

En pratique, les anglophones ont des 
collèges et des universités anglophones 
mais ces dernières ne peuvent créer un 
deuxième institut d'aéronautique puisque 
le petit nombre des débouchés sur le 
marché du travail ne justifierait pas un 
tel effort. Dans ces conditions, les an­
glophones qui veulent devenir techniciens 
en aéronautique ont-ils le droit d exiger 
des cours en anglais au collège franco­
phone Edouard-Montpetit0 Les étudiants 
disent "non”.

Lundi soir, le conseil d'admission du 
CEGEP a reçu une douzaine d'étudiants 
pour leur permettre d’exprimer leurs 
points de vue. Après les avoir entendus 
il a rétabli le huis clos pour décider 
s'il changerait d'attitude. (Le 13 avril 
dernier il avait voté à l'unanimité que 
l’institut aéronautique du Québec demeu­
rait francophone mais qu'il accepterait 
quand même 30 étudiants anglophones, 
"conformément à l'esprit du bill 63 "

Suite è la page 7
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mais
moins vite

OTTAWA (PC) - Les prix à la 
consommation ont connu une forte haus­
se durant le mois d’avril, l'indice at­
teignant 129 7, comparativement à 
128.9 en mars, mais les rythmes d’a­
mortissement de mois en mois et à 12 
mois d’intervalle se sont ralentis.

La hausse de 0.8 de point enregis­
trée de mars à avril équivaut à une 
augmentation de 0.6%, ce qui est pres­
que la moitié de la hausse de 1.1% sur­
venue entre mars et avril 1969. La haus­
se de 0.6% est à peu près égale à la 
moyenne depuis cinq ans des gains sur­
venant de mars à avril.

Les prix de la plupart des produits 
constituant l'indice se sont élevés du­
rant avril, le ton étant donné par les élé­
ments de l'alimentation et de l’habitation. 
Il est à noter également que le poste 
des soins médicaux et des sendees per­
sonnels a grimpé de 1.2% sous la pous­
sée des augmentations d’honoraires des 
médecins et des dentistes

Ces statistiques ont été publiées hier 
par le Bureau fédéral de la statistique. 
Un examen des hausses à douze mois 
d'intervalle indique également un ralen­
tissement de la croissance des prix Le 
niveau de l'indice en avril de cette année 
est en effet 4.1% supérieur à ce qu'il 
était durant le même mois en 1969 
Au cours des six mois précédents, les 
augmentations à douze mois d’inter­
valle s'étaient situées entre 4.5 et 5%.

L'indice des prix à la consommation 
est basé sur un niveau arbitraire de 100 
pour un panier de biens et de servi­
ces équivalent en 1961. Les prix en 
avril 1970 sont donc à un niveau 29.7% 
plus élevé que durant l'année de base.

Interroge aux Communes par M. Geor 
ce Hees, conservateur de Prince Kdward- 
Hastings. au sujet de la hausse d'avril, 
M. Kdgar Season, le ministre des fi­
nances. a déclaré que le résultat était 
encourageant II a ajouté que c'était là 
la hausse la moins forte des dernières 
années

Transplantation hépatique
Le Dr Maurice Parent, chef du ser­

vice de chirurgie de l'hôpital Notre-Da­
me. annonce que son équipe médicale, 
sous la direction du Dr Pierre Daloze. 
a réussi une nouvelle transplantation 
hépatique dans la nuit de lundi a mardi

Dimitrios, le receveur, un garçon de 
8 mois souffrait d'astrésie biliaire Grâ­
ce à l'organisme Métro-Transplantation, 
il repose maintenant dans un état satis­
faisant

Le donneur, une fillette de 8 mois, est 
décédée d une insuffisance rénale et 
d une hémorragie cérébrale Le nom du 
donneur et des parents n'a pas été révé-
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L'aviso-escorteur Victor Schoelcher de la marine na 
tionale française a mouillé hier matin au port de Mont­
réal, dernière escale d une croisière autour du monde 
entreprise en novembre dernier et qui l'a mené à Abid­
jan, Djakarta, en Polynésie, aux Antilles françaises, à 
Boston et à Québec Le Victor-Schoelcher est affecté à 
l'École d’application des enseignes de vaisseau et ac­

compagne chaque année le porte hélicoptères Jeanne 
d'Arc dans une croisière de formation d'officiers élèves 
Le Jeanne d'Arc est actuellement mouillé à Québec, 
son mât l'empêchant de passer sous les ponts qui en 
jambent le St-Laurent Durant son séjour à Montréal 
(jusqu'au 14 mai), le Victor Schoelcher sera ouvert aux 
visiteurs durant certaines heures

Le Barreau du Québec se préoccupe 
d'aider les économiquement faibles

OTTAWA (PC) - Le Bar­
reau du Québec a recommandé, 
hier, au comité sénatorial sur 
la pauvreté au Canada, l'éli­
mination de presque tous les 
engagements d’ordre moné­
taire en matière de caution­
nement.

Le Barreau, qui groupe 3.000 
membres dans la province, a 
aussi suggéré la mise en pla­
ce d'un système en vertu du­
quel un juge de paix serait en 
fonction à toute heure du jour 
et de la nuit pour remettre 
en liberté immédiatement tous 
les prévenus admissibles à 
cautionnement.

Dans un mémoire présenté 
au comité par le bâtonnier 
Claude Gagnon, le Barreau pro­
pose aussi plusieurs mesures 
propres à aider les pauvres 
et les économiquement faibles 
lorsqu'ils ont des démêlés 
avec la justice. Ces mesures 
portent notamment sur l'indem­
nisation des victimes, la ré­
pression de l'exploitation des 
économiquement faibles, les 
cliniques juridiques dans les 
centres urbains défavorisés, etc

“La situation actuelle qui 
prévaut devant nos tribunaux 
criminels est nettement in­
juste envers les citoyens dé­
favorisés", note le Barreau 
dans son mémoire, ajoutant que 
la règle de l'égalité des ci­
toyens devant la loi est pro­
fondément écartée par le sys­
tème actuel.

Les autorités policières, 
prétend-on dans le document, 
ont trop souvent l’habitude de 
procéder par voie de mandat 
plutôt que par voie de somma­
tion.

En matière pénale, suggè­
re le Barreau, on devrait pro­
céder par voie de sommation 
chaque fois qu'on est "raison­
nablement’' assuré que le pré­
venu se présentera pour sa ! 
comparution.

"D’ailleurs, s’il ne se pré- i 
sente pas, il sera toujours 
temps d émettre un mandat 
d'arrêt".

L’un des cas où on pour- i 
rait continuer d’exiger un 
cautionnement pourrait être I 
celui impliquant un citoyen j 
étranger

De plus, le Barreau soutient 
que les personnes devant être : 
détenues par les agents de po­
lice en vertu d'un mandat d ar- j 
rêt ou sans mandat, devraient 
être admises à cautionne- | 
ment après leur arrestation.

Voilà pourquoi, l’organisme i 
recommande qu'un juge de paix 
soit disponible jour et nuit 1 
pour remettre en liberté tout 
prévenu admissible à cau­
tionnement.

“Dans le processus judi­
ciaire, nous avons souvent 
tendance à oublier la victime 
d’un délit d’ordre pénal ou 
criminel. Souvent, note-t-on 
dans le mémoire, un citoyen 
est plongé daas la pauvreté à

■ aujourd'hui

cause de blessures subies par Le Code pénal contient bien 
une main criminelle ou à eau- une disposition qui permet au 
se de la spécialisation dont juge de faire indemniser la 
il est victime'’. Suit» à i» p»g» ?

INTER CONTINENTAL
Tours et Voyages

2118 est, rue Jean-Talon
729-5264

Parcourez L'ITALIE 
en deux semaines

à partir de $540.00

Départ toutes les semaines

Monsieur Abba Eban, ministre 
des affaires étrangères d'Israël, 
effectue à compter d'aujourd'hui 
une visite officielle de sept 
jours au Canada.

•
Dans le cours de la semaine 

des transports, un spectacle sera 
présenté a midi à la place Ville- 
Marie: cérémonie du drapeau,

Crésence de Miss Transports et 
(reste.

•
A 12hI5, au Sambo, déjeuner 

du Kiwanis Maisonneuve M. 
Pierre Péladeau prononcera une 
causerie intitulée: "Pourquoi 
avons-nous peur de devenir ri­
ches?’’

A 12h30. au Reine Elizabeth, 
assemblée annuelle de 1’Adver­
tising and Sales Executives 
Club of Montreal.

•
De 12H30 à 14h30. dans les bu­

reaux du service d'information et 
de presse du consulat général de 
France à Montréal, les journa­
listes pourront s'entretenir aver 
des officiers du Victor Schoelcher 
el des officiers-élèves de l'Ecole 
navale de France

•
A 15h00 au 3130 est de la rue 

Ste-Catherine. le Rassemblement 
des associations populaires du bas 
de la ville et de l est de Montréal 
donnera une conférence de presse 
au sujet des élections municipa­
les d'octobre prochain.

•
A MhOO, à l'hôtel Windsor, 

réunion du Women's Canadian 
Club de Montreal. M. Robert F, 
Shaw prononcera une causerie 
intitulée: "What's the matter 
with Old McGiU"

•
A 15h00. au 4635 DeLorimier, 

le Serviee d'orientation des foyers 
donnera une conférence de presse 
sur les journées d'étude qu'il 
tiendra les 16 et 17 mai.

•
A 16h00. au salon Saint-Charles 

du Reine Elizabeth, les Ors Jac­
ques Gcnesl et Fraser Mustard 
donneront une eonlérenee de pres­
se sur le premier colloque cana­
dien consacré aux grandes réali­
sations des hommes de sciences 
du Canada qui ont contribue à 
l'avancement de la science médi­
cale Ce colloque aura beu à 
Montréal le 5 juin 

•
A 17h00, première réception 

de presse à se tenir cette année 
à La Ronde, à l'occasion de l'ou­
verture du parc d'amusement de 
Terre des hommes en fin de se­
maine

A I7h30, conventum annuel 
de l'Association des anciens élè­
ves des frères marfstes du col­
lège Laval. (St-Vineent-dc-Paul)

•
Mlle Gertrude Nntebaert. direc­

trice du Service d'accueil aux

voyageurs et aux immigrants (une 
des oeuvres de la campagne des 
Fédérations) recevra ce soir, au 
chalet de la montagne, le titre de | 
citoyen de mérite. Cette céré­
monie marquera le jour de la | 
citoyenneté et aura lieu sous le | 
haut patronage du maire Jean ! 
Drapeau.

•
A 20h30. à la bibliothèque muni­

cipale, salle de lecture des en- j 
fants (entrée rue Montcalm i.con­
férence publique donnée par M 
Vincent Prince, éditorialiste au 
Devoir, sur ia famille Le Prince J 
Le public est invité à cette con- | 
férence donnée sous les auspices 
de la Société généalogique cana- 
dienne-f rançaise de Montréal

•
Les Amis du scoutisme de St- 

André Apôtre Inc présentent ce 
soir leur partie de cartes annuel­
le au profit des scouts, des gui- ; 
des. des louveteaux et des jean- | 
nettes de la paroisse Renseigne- : 
menls: 331-3356

Comprenant: 1)
2)

3)
4)
5)
6) 

7)

avion aller-retour en jet 
hôtels, de première classe, 
et de luxe
guide parlant français
repas
visites
transfert
pourboires & taxes

VOS AGENTS DE VOYAGES DE CONEiANCE

Alfred
Gagliurdi
6900 RUf SAINI OfNIS 

271-6900

MONDIAL

LAVIOMAR
445 0 RUf IUN UlON 

274-7S9S

Il y a deux choses qui aident 
en affaires.
Lautref c’est d’être bilingue.

que. N'est-ce pas là un investisement 
intéressant ?

Vous êtes en affaires. Vous savez 
dans votre métier, il faut avoir 
beaucoup de flair et des connais­
sances ... à revendre. Mais vous 
n’êtes pas sans vous rendre compte 
que les affaires, ici, et de plus en 
plus, parlent deux langues: l'anglais 
et le français.

De là, notre propos.
Nous avons mis sur pied, chez 

Berlitz, un programme d’enseigne­
ment des langues spécialement conçu 
pour l'homme d'affaires d'aujour­
d'hui.

Ce programme supersonique de 
Berlitz permet pratiquement à n’im­
porte qui d'apprendre à bien parler 
l'anglais, le français ou toute autre 
langue vivante en moins de 4 semaines.

Flexible et pouvant facilement 
s’ajuster à vos heures de travail, 
il peut presque doubler vos capacités 
en affaires, aisément, rapidement et 
à bon compte.

Pensez-y entre deux interurbains 
ou deux dictées. Pour vous. Pour 
votre personnel. Il y va de votre 
intérêt. C’est certain. Car la réussite 
en affaires, aujourd'hui, dans le 
contexte nord-américain où nous 
sommes, n'est bien souvent qu'une 
affaire de langues.

Et ça, c’est notre spécialité, chez 
Berlitz.

Donnez-nous un coup de fil. 
Dans la langue que vous voudrez. 
Vous verrez.

Berlitz'
Cours de langues vivantes

Montreal, 205Î. rue Peel, Tél. 288-31 11 
Montréal. 50. Place Crémazie. Tél. 288-3111 
St-Jcan, 207, Richelieu, Tél. 346-6100
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Le cabinet Bourassa
La réunion qui a marqué hier à Québec 

la divulgation du cabinet Bourassa devait 
être non conventionnelle. En fait, elle res­
semblait passablement aux séances de dis­
tribution de prix qu'on voyait naguère, en 
fin d’année, dans les collèges

Assis aux premières rangées, on retrou­
vait, souriants et radieux, les proches parents 
et amis de ceux qui venaient d’être asser­
mentés comme membres du gouvernement. 
Près d eux, quelques sages comme M Bona 
Arsenault qui acceptaient volontiers la leçon 
du temps. Plus loin en arrière, des hommes 
jeunes et remplis d'espérance pour l'avenir, 
et aussi quelques hommes déçus qui cher­
chaient à comprendre pourquoi on les avait 
oubliés.

Tout compte fait, le cabinet Bourassa 
compte quelques nominations discutables et 
quelques omissions regrettables Dans l’en­
semble. cependant. M Bourassa a tiré un 
bon parti du matériel dont il disposait Et 
qui plus est. il a formé une équipe dont l’en­
semble reflète assez bien deux traits qu'il 
n’a cessé de souligner depuis quelques mois: 
jeunesse et accent sur les préoccupations 
administratives.

•
Les nominations de MM. Laporte au tra­

vail. Pinard à la voirie. Lévesque à l'in­
dustrie et au commerce, Castonguay aux 
affaires sociales. Choquette à la justice, 
étaient prévues depuis quelques jours. En 
raison de leur expérience plus immédiate 
de l'administration publique, ces cinq minis­
tres formeront probablement le noyau prin­
cipal de l'équipe Bourassa L un ou l'autre 
d'entre eux aurait peut-être préféré d’autres 
fonctions: chacun se voit néanmoins confier 
une tâche de premier plan

Parmi les nouveaux venus, quatre hommes 
se voient confier des responsabilités parti­
culièrement lourdes: MM Tessier, Saint- 
Pierre. Gameau et Toupin M. Tessier ap­
porte aux affaires municipales une expérience 
précieuse qui devrait lui permettre de con­
tinuer l’excellent travail commencé par le 
Dr Robert Lussier Quant aux trois autres, 
ils étaient pratiquement inconnus du grand 
public il y a deux mois Dans chaque cas. 
cependant. M Bourassa semble avoir fait un 
pari qui valait la peine d’être tenté.

L'entrée de M Saint-Pierre en politique 
ressemble à un conte de fée Cet homme 
encore jeune a accumulé, depuis une di­
zaine d années, une expérience profession­
nelle. administrative et humaine qui rend très 
prometteuse son accession au poste de mi­
nistre de l'éducation M. Saint-Pierre est un 
homme modeste, direct, simple et concret.

Il est très familier avec les méthodes mo­
dernes de gestion et possède un esprit ou­
vert Il sera peut-être l'homme capable d'ap-

Eer au ministère de l'éducation les qua- 
de solidité, de stabilité, de limpidité 

ui ont trop fait défaut jusqu'à maintenant 
e la part de l’autorité politique. Ayant un 

tel homme à ses côtes, M. Bourassa a 
bien fait de le préférer aux candidats qu'il 
avait été tenté de recruter à l'extérieur.

Quant à MM. Gameau et Toupin, ils se 
voient investir, très jeunes encore, de mê­
me que MM. L'Allier. Massé et Drummond, 
des responsabilités très lourdes. Seul le 
temps dira s'ils ont les aptitudes voulues 
pour diriger les ministères qui leur ont 
été confiés En appelant des hommes aussi 
jeunes à des responsabilités de premier 
plan, le prèmier ministre s'est montré 
plus audacieux qu'on ne l'avait prévu, mais 
il a été fidèle à une promesse maintes fois 
répétée.

•
On avait hâte de voir comment M Bou­

rassa parviendrait à liquider sans trop de 
dommage les dettes directes ou indirectes 
de reconnaissance contractées par son par­
ti ou par lui-même à l'endroit de routiers 
expérimentés qui ont servi avec fidélité 
dans des temps plus difficiles 

Le premier ministre a retenu, parmi ce 
groupe de députés, les noms de Mme Kir- 
Idand-Casgrain, de M. Georges Tremblay, 
de M Oswald Parent Le moins qu'on 
puisse dire, c'est qu i' n’a pas exagéré 
Ces éléments identifiés à tort ou à raison 
avec l’aile plus traditionnelle du parti li­
béral apporteront au cabinet une note appré­
ciable de réalisme et oe continuité, mais 
occuperont somme toute une place modeste 
dans le nouveau gouvernement.

Parmi les hommes qui accèdent au ca­
binet, tout en héritant, pour commencer, 
de responsabilités plutôt limitées, on relè­
ve les noms intéressants de MM. Goldbloom, 
Cloutier et Tetley. Les antécédents de ces 
trois hommes indiquent que chacun devrait 
faire un excellent ministre.

•
On comptera, au sein du cabinet Bouras­

sa. trois membres anglophones, dont un 
d'origine juive

C est la première fois, à notre connais­
sance, qu'un membre reconnu de la com­
munauté juive accède au cabinet: il s agit 
là d'un précédent d'autant plus heureux 
que cette communauté occupe une place im­
portante dans la vie montréalaise en parti­
culier et que M. Goldbloom. en plus de pos­

séder un dossier professionnel distingué, 
est parfaitement bilingue et s’est maintes 
fois signalé par la qualité de son informa­
tion et de ses préoccupations québécoises. 
MM. Tetley et Drummond sont aussi d’ex­
cellents bilingues. Ils possèdent tous deux 
des titres de compétence incontestables. 
Cela fera, en tout, trois membres anglo­
phones sur un cabinet comprenant vingt- 
deux membres. A ne s’en tenir qu’à des 
critères mathématiques, l’élément anglo­
phone sera plus proche d’une situation nor­
male qu'il ne l’a été depuis de nombreuses 
années

Notons enfin que M Bourassa. en attri­
buant deux ministères à quelques minis­
tres, et en se réservant lui-même pour 
quelques mois le portefeuille des finan­
ces, a voulu s'accorder une marge de ma­
noeuvre pour les mois à venir. Il faut sou­
haiter que cette situation dure le moins 
longtemps possible Car certains minis­
tères, en particulier celui de l’immi­
gration. risqueraient d’être encore une fois 
les parents pauvres de l’opération Quant 
au ministère des finances, on souhaite qu'il 

uisse être confié sans trop de délai à un 
omme qui pourra en faire sa première 

préoccupation, laissant ainsi au premier 
ministre la responsabilité des orientations 
plus proprement politiques.

•
Le Québec sera gouverné au cours des 

prochaines années par l’équipe sans doute 
la plus jeune qui ait jamais détenu les rê­
nes du pouvoir Ce développement n’est 
pas sans risque. B répond cependant au 
besoin profond de renouveau qui s’est ex­
primé à maintes reprises ces derniers 
temps. Et les risques qu’il peut compor­
ter seront largement compensés, est-il 
permis d'espérer, par les qualités de com­
pétence, d'application au travail et de 
modestie des nouveaux titulaires.

On remarque, en effet, que l'équipe qui 
accède au pouvoir semble exempte, pour 
l'instant, de cette note légèrement arrogan­
te qui caractérisa assez tôt l’ancienne 
“équipe du tonnerre” Elle apparaît, à pre­
mière vue, plus humble, plus consciente de 
ses limites, plus proche du milieu québécois. 
On y trouve peu de grands ténors, mais il 
devrait être plus facile d’y maintenir un vé­
ritable esprit d’équipe Cest un tableau 
qui déconcerte les amateurs de sensation 
mais correspond assez bien au slogan plu­
tôt austère mais très exigeant (Québec au 
travail), qui a porté M Bourassa et son 
Parti au pouvoir. Claude R Y AN

Le danger d'une centralisation fédérale 
dans le domaine des affaires urbaines
par PAUL SAURIOL

M Stanfield a proposé ces jours 
derniers, au cours d'un colloque de 
son parti à Toronto, la création d’un 
ministère fédéral des affaires urbai­
nes Cest une recommandation qui 
a déjà été formulée à maintes re­
prises. mais qui soulève des diffi­
cultés sérieuses dans le cadre du 
fédéralisme canadien, puisque la 
constitution réserve exclusivement 
aux provinces, par l'article 92 (8): 
"les institutions municipales dans la 
province" L'on pourrait donc se 
demander de quoi pourrait s'occuper 
un ministère fédérai des affaires ur­
baines si les institutions municipales 
échappent à la compétence d'Ottawa

Le chef conservateur n’ignore pas 
cette difficulté, mais il estime que 
sa proposition n’est pas incompati­
ble avec la constitution. Il rejette 
d'une part l'avis de ceux qui préten­
dent que le gouvernement central 
peut tout faire sans égard aux droits 
des provinces, mais il n'est pas 
d'accord avec ceux qui prétendent 
que le pouvoir central ne peut rien 
faire dans le domaine municipal.

D est évident que le gouvernement 
fédéral intervient déjà de diverses

"A propos du Nord. M Trudeau a 
laissé entendre que nous pourrions 
revendiquer notre souveraineté. Je 
suppose que ses remarques s'appli­
quaient aussi à la quesUon de juri­
diction

Le premier ministre a dit que la 
reconnaissance ne pouvait nous être 
refusée que de deux façons, soit en 
nous amenant devant les tribunaux 
soit en nous déclarant la guerre Li­
bre à nous je suppose, de choisir 
les armes Le premier ministre a 
écarté la possibilité d'être traduit en 
justice Doit-ém croire qu il était 
sérieux quand il a fait ces observa­
tions? S'attend-il que l’exercice de 
cette juridiction puisse nous entraî­
ner dans une guerre'’ Sûrement pas 
Il a dû simplifier les choses outre 
mesure en décrivant ainsi la position 
de notre pays A mon avis nous de­
vons voir là une de ses observations 
les moins sensées

le secrétaire d'Etat aux affaires 
extérieures et le gouvernement doi­
vent à la Chambre et au peuple cana­
dien une explication sur la façon dont 
le Canada se propose de faire respec­
ter ce reglement régissant les eaux 
extra-terntoriales Voilà ce que le 
gouvernement demande au Parlement 
de définir Si nous acceptons cette 
responsabilité alors nous devons 
l'assumer Nous devons réussir, non 
seulement parce que nous ne voulons 
pas avoir l'air ridicule, mais parce 
que nous avons accepté une lourde 
charge "

Robert Stanfield, chef de l'opposition 
à la Chambre des communes. Cham­
bre des communes, le 16 avril 1970.

"La France n'a jamais cwé de Pro­
clamer le droit dbraél à l’existen­
ce. à la reconnaissance, à la sécurité 
Mais elle se rend bien compte que seule 
une évacuation des territoires occu­
pés pourrait fournir une chance sérieu­
se d'obtenir qu Israel soit reconnu

façons dans les villes, il y est pré­
sent par ses institutions, par l'effet 
de ses législations, en particulier 
pour ce qui est de l'habitation, des 
transports, des communications. 
Selon M Stanfield, il faudrait un mi­
nistère des affaires urbaines, non 
pas pour donner de nouveaux pou­
voirs à Ottawa, mais pour coordon­
ner les activités que le gouverne­
ment central exerce déjà dans les 
villes.

Le chef conservateur estime 
qu'on devrait aussi créer une com­
mission permanente des affaires ur­
baines qui pourrait examiner l’inci­
dence de la politique d'Ottawa sur la 
vie des villes

•
On a l’impression que M Stan­

field veut donner satisfaction à un 
courant d'opinion qui se manifeste 
surtout dans les provinces anglo­
phones en faveur d une plus forte 
intervention d'Ottawa dans le domai­
ne urbain, et qu'en même temps il 
ne veut pas heurter ceux oui pen­
sent, au contraire, que le domaine 
municipal doit rester sous l’autori­
té des provinces

par ses voisins et que ces derniers 
s engagent clairement et définitivement 
à vivre en paix avec lui dans la limi­
te de frontières garanties Oh! nous 
savons bien qu une évacuation qui ne 
serait pas assortie d'engagements de 
paix véritable serait un leurre C est 
bien pourquoi nous proposons l'établis­
sement entre Israél et ses voisins de 
zones démilitarisées où seraient ins­
tallées durablement des forces des 
Nations unies qui ne pourraient plus 
- cette fois - être retirées sans dé­
cision du Conseil de sécurité et. de tou­
te façon, pas avant un délai raisonnable ''

(Maurice Schumann, ministre des 
aflaires extérieures de France, dé­
claration à l'Assemblée nationale 
le 28 avril)

"Le vrai libéralisme ne consiste 
pas seulement à respecter les liber­
tés publiques il impose aussi le devoir 
impérieux de les faire respecter par 
tous "

iRené Pleien, ministre de la Justi­
ce de France, déclaration à l'Assem­
blée nationale l* Monde, 2 mai 1976)

Le juge Freedman a répété ce 
qu’avaient dit avant lui tous les pen­
seurs contemporains du monde occiden­
tal qui se sont penchés sur la question 
de la démocratie dans les relations 
du travail et dans l'industrie aucun em­
ployeur ni aucun groupe d'employeurs 
n a le droit, dans une société moderne 
de modifier à son gré l'exploitation de 
son entreprise d’apporter des mesures 
d efficacité aux dépens des employés sans 
consulter le syndicat intéresser avant 
de décider déffectuer pareille modifica­
tion, ni aviser à un programme quelcon- 

ue qui atténuera tout au moins le far- 
eau imposé aux employés par suite de 

ces transformations

David Lewis, député néo-démocra­
te de York South, Chambre des com­
munes, le U avril 1970

Lorsque le chef conservateur re­
proche à M Trudeau son attitude de 
non-intervention à l'égard des vil­
les. ce n'est pas bien convaincant 
puisque d’autre part il soutient que 
le gouvernement central, sous M. 
Trudeau comme sous ses prédéces­
seurs. intervient de façon marquée 
dans la vie des villes au point d'y 
susciter des problèmes qu’il ne par­
vient pas à résoudre.

n n'y a pas de doute que la pré­
sence et l’action du gouvernement 
fédéral dans l'ensemble du Canada, 
sa politique fiscale et monétaire, 
son action sur les phénomènes éco­
nomiques, ses efforts pour corriger 
les disparités régionales, ses me­
sures de sécurité sociale, ses sub­
ventions de toutes sortes, tout cela 
a des répercussions sur les villes, 
et d’autant plus que rurbanisation 
s’accélère.

Mais faut-il conclure de là que le 
gouvernement central doit résoudre 
lui-même les problèmes qui peuvent 
être accentués ou modifiés par 
l’exercice de ses compétences à 
l'échelle nationale? M Stanfield 
semble reprocher au gouvernement 
central de ne pas résoudre les pro­
blèmes que son action suscite dans 
les villes; mais pour cela il faudrait 
donner à Ottawa de nouveaux pou­
voirs qui réduiraient d'autant ceux 
des provinces; même si le chef con­
servateur se défend de préconiser 
une augmentation des pouvoirs du 
gouvernement central, cest à cette 
conséquence que conduirait inévita­
blement la création d’un ministère 
fédéra] des affaires urbaines.

•
La tendance à la centralisation 

fédérale ne se limite pas du reste 
au domaine municipal. Dès qu'un 
problème prend de l’ampleur, qu on 
le retrouve partout à travers le Ca­
nada, certains veulent en faire une 

uestion nationale dont la solution 
oit être cherchée et appliquée à 

l’échelle du pays sous l'autorité 
d’Ottawa On le constate dans divers 
domaines qui relèvent de l'aména­
gement du territoire, qu'il s’agisse 
du développement des grandes ré­
gions urbaines, de la pollution de 
Pair et de l’eau, ou de la coaserva- 
tion de certaines richesses natu­
relles par l'aménagement de parcs 
nationaux qui doivent aussi contri­
buer aux besoins de loisirs et de 
détente des ritadias 

Si la gravité ou l'urgence d'un pro­
blème, son ampleur, l’importance 
des moyens financiers que sa solu­
tion exige suffisent à le faire tom­
ber dans le domaine du gouverne­
ment central, les pouvoirs des pro­
vinces seront graduellement réduits 
et notre fédéralisme s’orientera 
vers l’Etat unitaire et centralisé 

Même les partisans d’une action 
plus étendue du gouvernement cen­
tral daas divers domaines consta­
tent la nécessité d’une certaine dé­
centralisation dans un pays aussi 
étendu et aussi diversifié Dans le 
discours où il proposait la création 
d’un ministère fédéral des affai­
res urbaines. M Stanfield ajoutait 
que l’expérience des Etats-Unis en­
seigne que ( intervention massive du

gouvernement central dans les villes 
n'est pas une panacée.

•
M. Stanfield a même précisé que 

c’est aux gouvernements des provin­
ces au'il incombe d’abord de résou­
dre les problèmes des villes, mais 
qu il faut que les provinces reçoi­
vent assez d'argent d'Ottawa pour 
remplir leurs obligations La dé­
centralisation fiscale est nécessaire 
pour l’équilibre du fédéralisme ca­
nadien. puisque ce sont les domai­
nes relevant des provinces et des 
villes qui exigent maintenant les 
plus fortes dépenses des gouverne­
ments.

Il est possible que pour résoudre 
divers problèmes provinciaux ou 
municipaux une certaine coordina­
tion s'impose, comme pour la lutte 
contre la pollution de l’eau et de 
l’air, mais cela peut se faire par 
une collaboration interprovinciale 
ou par des organismes régionaux II 
n est pas nécessaire de tout confier 
au gouvernement fédéral Ce serait 
là une solution de facilité qui s'avé­
rerait trompeuse, car on devrait en­
suite décentraliser pour répondre 
aux besoins particuliers des régions, 
et cela non seulement au plan de 
l’exécution, mais aussi pour adapter 
les solutions aux cas particuliers.

•
L’on doit reconnaître que le pro­

blème ne se pose pas pour le Quebec 
de la même façon que pour les au­
tres provinces Si vraiment certai­
nes provinces anglophones préfèrent 
déléguer une partie de leurs pou­
voirs ou competences au gouverne­
ment central, cela devrait être pos­
sible sans que notre fédéralisme 
soit chambardé Même si l'ensem­
ble des provinces anglophones dési­
raient une centralisation fédérale 
plus ou moins prononcée, ce qui ne 
paraît pas le cas au moins pour cer­
taines provinces, ce ne serait pas 
une raison pour priver le Québec 
des pouvoirs et des compétences 
qu'il a jugé nécessaire d’obtenir en 
1867

Si M Stanfield souhaite que les 
provinces puissent résoudre elles- 
mêmes les problèmes des villes, ce 
n est pas en suscitant un ministère 
fédéral des affaires urbaines qu’il 
atteindra ce but. Notre fédéralisme 
canadien peut être modifié de diver­
ses façons Certaines régions com­
portent peut-être des divisions arti­
ficielles L’étude entreprise sur la 
possibilité d’une fusion des trois 
provinces des prairies, pour créer 
une unité provinciale plus forte, peut 
favoriser un meilleur éauilibre; la 
même Idée a été discutée ces der­
nières années au sujet des provin­
ces maritimes

Si les provinces anglophones ou 
la majorité d'entre elles en venaient 
à la conclusion que leurs intérêts 
seraient mieux servis par une plus 
forte mesure de centralisation fé­
dérale, il faudrait alors permettre 
au Québec de conserver une large 
mesure d'autonomie à cause de son 
caractère différent. Cela vaut no­
tamment pour les institutions muni­
cipales qui touchent de près à la vie 
quotidienne des citoyens.

■ propos d'actualité

— Nous jurons fidélité à la reine !

POINT DE VUE

Le dilemme du Parti québécois 
au lendemain de l'élection

par LOUIS MARIE BOUCHARD, 
professeur à l'Université du Québec à Chicoutimi

La défaite dramatique de 
René Lévesque aux dernières 
élections a beaucoup de chan­
ces de détruire ou tout au 
moins d'écrémer un parti dont 
la plupart des membres ac­
cepteront mal une telle décep­
tion. Les péquistes ont. en ef­
fet donné le meilleur d'eux- 
mêmes. pendant des mois, à 
un mouvement fondé sur le bé­
névolat et qui s'est alimenté 
de leur enthousiasme et de 
leur idéalisme; leur déception 
en sera d'autant plus grande

Or. rares se sont présen­
tées dans l'histoire du Québec, 
des occasions, comme celle 
du phénomène PQ. de regrou­
per et de structurer un aussi 
grand nombre de personnes de 
valeur et aussi représentatives 
de tous les milieux québécois. 
Les péquistes. semble-t-il. 
sont surtout des jeunes univer­
sitaires, des étudiants, des 
syndicalistes, des ouvriers 
spécialisés, des enseignants 
etc. Cette diversité sociale 
rend déjà le groupement inté­
ressant, mais quand on sait 
que ce sont souvent les forces 
vives de ces divers milieux 
sociaux qui sont concentrées 
dans le Parti québécois, on 
souhaiterait ardemment que ce 
parti se maintienne et se ren­
force

Mais il devra abandonner 
l'idée d'indépendance du Qué­
bec.

Cette idée, d'une part, vient 
d'être rejetée par 75% de la 
population et. quand on est 
profondément attaché à son 
peuple, on ne peut indéfiniment 
s’acharner à lui faire absorber 
ce dont il ne veut apparem­
ment pas. D'autre part, cette 
idée ayant été mise de l avant, 
on a malheureusement éloigné 
les électeurs de tout un pro­
gramme social et économique 
que René Lévesque et son équi­
pe avaient, je crois, à coeur de 
réaliser Or. les véritables 
problèmes du Québec, et sur­
tout des Québécois, se situent 
à ces deux niveaux Bien sûr, 
Lévesque et Parizeau nous di­
ront que sans la souveraineté, 
ces problèmes ne peuvent être 
réglés Mon intention n'est 
pas, ici, de réfuter cette thèse 
(quoiauelle soit réfutable) 
mais bien de raisonner à par­
tir du fait que la majorité des 
citoyens du Québec ne veulent 
pas l'indépendance et à partir 
du postulat que de véritables 
démocrates, tels les péquis­
tes, ne veulent pas les y con­
traindre

Beaucoup de problèmes 
d’ordre social ont été identi­
fiés par le Parti québécois 
Que ce soit celui des 70% de 
nos travailleurs non syndi- 

ués, celui de la sécurité 
’emploi ou du salaire mini­

mum, cela apparaît assez bien 
au programme du PQ II en est 
de même d’autres problèmes 
sociaux, comme les droits des 
locataires, les allocations de 
salaire unique ou celui de la 
dégradabon urbaine, qui sont 
au moins bien définis par le 
parti de René Lévesque Na­
turellement, les vieux partis 
ont intégré (souvent à la der­
nière minute) ces quesbons à 
leur programme, mais l’ap­
proche péquiste est originale 
et plus sincere: on sent la pré­
sence d’une pensée sociale qui 
supporte les arbcles du pro­
gramme Il semble bien que le 
PQ veut accorder la priorité 
au social sur l’économique.

Ce qui n est pas le cas pour 
le parti Libéral ou, du moins.

pour Robert Bourassa Celui- 
ci met nettement l'accent sur 
l’économique comme solubon 
à la majonté des problèmes du 
Québec Cette priorité de l'é­
conomique peut être rentable 
à court terme, mais une fois 
que les capitalistes auront 
réussi à mettre le "Québec au 
travail", il y a toutes les 
chances qu'ils se fichent, com­
me toujours, de leurs respon­
sabilités sociales. Bourassa 
semble trop bien accepter les 
règles de ce jeu capitaliste. 
Il ne remet pas assez en ques- 
bon ce système qui, de façon 
immédiate peut, bien sûr,

firocurer tant d'emplois. (Ce- 
a fait penser à un Kierans qui 
ne veut pas limiter la publicité 

par la poste prétextant que ce­
la procure du travail aux pu­
blicitaires )

Or, en ce domaine encore, 
le Parti québécois est plus "à 
gauche”: ses principes de la 
démocrabe économique, sa 
tendance au développement du 
secteur public et sa polibque 
exprimée d’articulabon des ré­
gions périphériques témoi­
gnent d’un réel désir de réfor­
me au niveau de la pensée éco­
nomique et surtout, de la jusb- 
ce économique.

Dans l'histoire du Québec, 
aucun parti politique, ayant 
obtenu un si fort pourcentage 
du vote populaire, n’a jamais 
réuni autant de condibons lui 
permettant de s'attaquer aux

L'information que fournit le ré­
seau français de radiotélévision 
sur la politique fédérale et provin­
ciale autre que celle du Québec, est 
inadéquate et très souvent inexis­
tante et je veux parler des bulle­
tins de 13 00 et de 18 heures à la 
radio et de 18 30 et de 21 30 heures 
à ta télévision. A la télévision cet­
te carence est encore plus mar­
quée

il me vient à la mémoire deux 
exemples plus récents. Le lundi 27 
avril, le gouvernement fédéral an­
nonçait un plan de construction 
d'habitations dans les principales 
villes canadiennes Cette politique 
a été rapportée en une courte phra­
se aux nouvelles locales de 18 45 
heures alors qu’elle aurait dû être 
placée au téléjournal de 18 30 heu 
res qui rend compte des nouvelles 
nationales et internationales Au 
téléjournal de 21 heures ce même 
soir on n en a fait aucune mention 
Et toujours ce même soir, autour 
d'une table ronde. Jacques Keable 
de Québec-Presse, a éclairé quel 
que peu ma lanterne, quand il a re­
proché à La Presse d'avoir men 
bonne en première page de son 
journal, la conférence de M J L. 
Gagnon à Pans sur la commission 
B B et l'Information Canada, fai­
sant ainsi selon lui, de la réclame 
pour le fédéral La même ligne de 
pensée semble orienter certains 
ournalistes de la salle des nouvel- 
es de Radio-Canada
Autre exemple, lundi le 4 mai 

aux bulletins de nouvelles des heu­
res précitées, n'apparaît aucune 
nouvelle d'envergure nationale Les 
autres canaux de télévision m'ap­
prendront que ce jour là, on a ex­
plicité la polibque canadienne sur 
le Cambodge, que le gouvernement 
canadien veut protéger aussi le sol 
de l’Arctique, comme le rapportait 
La Presse du 5 mai.

Je ne peux admettre cet état de 
fait Est-ce qu'on ne pourrait pas 
chaque jour nous parler au moins

véritables problèmes. Le PQ 
a défini ces derniers, il pos­
sède dans ses rangs les com­
pétences suscepbbles de les 
étudier et il regroupe suffi­
samment de militants (main­
tenant expérimentés) pour 
prendre un jour le pouvoir. 
Malheureusement, il est indé­
pendantiste, et cette opbon, 
compte tenu d'autres facteurs, 
lui a fait perdre les dernières 
élecüons Ce parti devra aban­
donner son choix consbtubon- 
nel s'il veut un jour pouvoir 
réaliser la substance de son 
programme. Autrement, s'il 
s'agrippe à la souveraineté, 
on pourra mettre en doute sa 
bonne foi vis-à-vis les objec- 
bfs socio-économiques qu'il a 
présentés et il y a bien des 
chances qu'il tourne en un par- 
b de droite nabonaliste inutile 
dans notre contexte.

Et. qu'il ne craigne surtout 
pas de s’idenbfier aux vieux 
partis en respectant le cadre 
constitutionnel. Les originali­
tés signalées plus haut sont 
déjà très personnalisantes et 
suffisent à le disbnguer. mais 
la philosophie sociale que les 
péquistes semblent vouloir 
adopter, elle, les différencie 
plus en profondeur

Dans ces condibons. le Par- 
b québécois pourrait bien 
consbtuer un jour, le véritable 
parti de "gauche modérée" 
dont le Quebec a toujours eu 
tant besoin.

des travaux parlementaires quand 
la Chambre siège’’ Pour qu il y ait 
participation, est-ce qu'il ne faut 
pas que le peuple soit informé adé 
quatement*

Que dire de Format 30 et de ses 
panels sur les élections’’ Où est 
l'objectivité et l'équité dans le 
choix des participants où la majo 
hté était séparatiste et ceci même 
le lendemain des élections iou ce 
soir-là rémission comptait quatre 
séparatistes et deux fédéralistes)'’ 
Fernande Chouinard ne peut pré­
texter qu elle ne connaissait pas 
alors l'option politique de ses invi­
tés car tous avaient déjà paru à des 
panels antérieurs sur le même su­
jet et à la même émission A quoi 
-ervent les téléphonés de protesta­
tion faits à Radio-Canada'’ Le mê­
me jour à l'émission Présent, édi 
bon nationale du matin, pour dis­
cuter du résultat des élections 
la majorité des invités était encore 
séparatiste Devant ce choix du 
réalisateur de l'émission, Colette 
Godin a senti le besoin d'exprimer 
ses doutes sur la représentativité 
des participants

Ces messieurs ne sont pas enco­
re au pouvoir et c est là toute l'ob­
jectivité et l'équité dont ils sont ca­
pables1 Ils bennent probablement 
le même langage que Renée Claude 
rapporté dans un journal de fin de 
semaine “Si les fédéralistes sont 
assez idiots pour engager des in­
dépendantistes. tant pis pour eux' 
clame-t-elle avec un accent de 
fierté ’

Fit bien, j'en ai marre, et une 
bonne partie de la population en a 
marre et demande qu'on la respec 
te et demande ce à quoi elle a droit 
une information adequate, complète 
sur la politique canadienne d'un 
océan à I autre. Québec faisant par 
be intégrale de ce tout
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Plaidoyer pour runification des Prairies

Le fédéralisme et les provinces de TOuest
par JAMES A. RICHARDSON,
ministre fédéral des approvisionnements et services

• Invité à prononcer le discours 
d'ouverture à la conférence qui 
se tient présentement à Leth­
bridge, Alberta, sur l'avenir des 
provinces des Prairies, M. James 
A. Richardson, ministre fédéral 
des approvisionnements et ser­
vices. a livré, à titre person­
nel, un vigoureux plaidoyer en 
laveur de r unification politique 
des provinces des Prairies. Voi­
ci de larges extraits de cette 
importante allocution de M. Ri­
chardson.

On procède actuellement a une révi­
sion systématique et profonde de nos 
lois organiques. Nous sommes, ou nous 
pouvons être, pour autant que nous le 
désirions, les pères d'une nouvelle con­
fédération. Nous avons l'occasion, si 
ce n'est l obligation de refaire la carte 
du Canada pour autant que nous pen­
sions sincèrement qu'en agissant ain­
si nous améliorons la condition cana­
dienne. Il appartient à notre généra­
tion, et à notre époque, de creer des 
structures toujours plus fortes pour le 
deuxième siècle qui marquera l'exis­
tence du Canada

11 me semble que cette obligation 
est plus grande encore pour les Ca­
nadiens de 1‘Ouest que pour les au­
tres On a dit que le Canada était un 
géant endormi, et cela décrit bien 
notre pays, mais il devient de jour en 
jour plus évident que c'est à l'Ouest 
et au Nord que dort ce géant. Dès les 
premiers temps de la colonie, les Ca­
nadiens de l'Ouest ont eu l'intuition 
du potentiel et de la force de la vaste 
région qu'ils habitent et qu'ils ont cons­
truite par leur travail, mais notre gé­
nération est la première à connaître et 
à ressentir le reveil grandiose du géant 
de l'Ouest

Quoi que nous fassions ou disions, 
"deux faits saillants de l'histoire et du 
développement du Canada resteront tou­
jours présents derrières notre pro­
pos. Le premier de ces faits est que 
le Canada a été découvert et colonisé 
depuis l'Est, par des peuples qui 
avaient traversé l’Atlantique Cette 
réalité a influencé et influence encore 
la plupart de nos structures gouverne­

mentales et commerciales ainsi que 
tous les éléments du développement 
du pays.

Pour en comprendre la signification, 
il suffit de se rappeler que T Ouest ca­
nadien n’était même pas représenté à 
la conférence de 1867 et qu'aucun des 
Pères de la Confédération ne venait de 
cette région
La prédominance historique 
de l’Est

Cest dans l’Est qu'a débuté la co­
lonisation de notre grand pays Même 
aujourd'hui, la plupart des centres ner­
veux du Canada - y compris le siège 
du gouvernement - et les postes de 
commande et d'administration de pres­
que toutes les grandes entreprises com­
merciales. des chemins de fer, des 
banques, et des principales institu­
tions financières et industrielles, sont 
situés sur les lieux où s'installèrent 
les premiers colons. De nos jours en­
core, les décisions et les directives 
viennent de l’Est, mais depuis sa créa­
tion en 1867, le Canada a changé; il est 
devenu méconnaissable. En un siècle, 
d'immenses richesses naturelles ont 
été mises à jour el exploitées, à un 
rythme qui ne cesse de s'accélérer. Ces 
richesses naturelles colossales qui 
sont à la base du potentiel quasi-illi­
mité de l’Ouest canadien, étaient in­
connues au moment de la création de 
notre Confédération, elles constituent 
le deuxième fait historique que j'ai 
mentionné,

Cest le rapport entre ces deux faits, 
d’une part la découverte et la coloni­
sation de notre pays par l’Est, depuis 
l’autre rive de l’Atlantique, et, d'autre 
part, la récente découverte de son im­
mense potentiel à l'Ouest, qui a créé 
ce déséquilibré dans les structures du 
Canada. Aujourd'hui, l’Ouest assume un 
rôle beaucoup plus important que celui 
qui lui fut conféré dans le cadre histo­
rique de la Confédération aux premiers 
temps de la colonie

Par certains aspects. l’Ouest canadien 
ressemble à un jeune administrateur 
commercial qui. par ses capacités, in­
suffle une nouvelle vigueur à une entre­
prise mais qui n'a aucune influence sur le 
directeur qui continue à tenir les rênes 
à cause de son ancienneté beaucoup plus 
que pour son talent.

Il est, toutefois, également vrai que 
les Etats-Unis, tout comme le Canada, 
furent d'abord colonisés sur la côte 
orientale mais que, pour de nombreuses 
raisons que nous ferions bien d'examiner, 
ce pays a atteint, par rapport à nous, 
un plus haut degre de decentralisation 
du pouvoir économique et un plus grand 
contrôle local des entreprises commer­
ciales, qu’elles soient financières ou 
corporatives. Nous devrions, surtout, 
étudier l'influence qu'ont eue, dans ce 
pays, les institutions politiques et le 
Sénat en particulier ainsi que la chambre 
des représentants, du point de vue de la 
décentralisation de l’industrie et de 
l'économie du pays tout entier.

D incombe, de toute évidence, aux Ca­
nadiens de l'Ouest, d encourager la dé­
centralisation du gouvernement actuel 
et des structures corporatives, tout en 
continuant à ériger des structures gou­
vernementales et corporatives fortes 
dans l'Ouest canadien. Une croissance 
industrielle et économique plus équili­
brée contribuerait, sans conteste, au 
bien-être du Canada et, ce qui est im­
portant, à l'unité de notre pays.

Je vous parle d'une plus grande puis­
sance économique et politique dans 
l’Ouest canadien, non pas du point de 
vue de l’isolationisme, mais en prenant 
conscience que l’Ouest canadien pourrait 
jouer un rôle toujours plus grand dans 
la confédération

Le rôle que jouera celui-ci dans la 
Confédération sera déterminé, en der­
nière instance, par de nombreuses per­
sonnes; j'aimerais toutefois que les 
hommes et les femmes qui réussiront 
le mieux à identifier avec précision ce 
rôle adoptent une attitude déterminée, 
une tournure d'esprit originale et une 
compréhension de ce qu’est le Canada, ce 
qui n'est guère facile à réaliser. Il faut, 
en effet, que ces personnes soient enga­
gées vis-à-vis du Canada, et, en même 
temps, de l'Ouest canadien, et non seu­
lement vis-à-vis de l’un ou de l'autre. 
Ceci revient, en réalité à dire qu elles 
doivent comprendre la véritable nature 
du fédéralisme, le mérite de celui-ci 
qui, en soi. permet aux personnes d’une 
région donnée d’exprimer et de jouir de 
leurs particularismes régionaux et mê­
me de “construire leur propre château" 
dans le cadre plus vaste d'une seule 
nation

U ne "grande idée” viendra-t-elle 
des vastes espaces de T Ouest?

Lors d'un discours qu’il prononça à 
Winnipeg, le 20 mars dernier, le pre­
mier ministre. Monsieur Trudeau, a fait 
selon moi une déclaration très impor­
tante en ce qui concerne les Canadiens 
de l’Ouest et la Constitution II a en effet 
demandé aux Canadiens de l’Ouest d'é­
mettre de nouvelles idées Et voici ce 
qu'il a dit: “Dans notre vie nationale, la 
révision de la constitution est un des do­
maines où les nouvelles idées sont les 
bienvenues. En fait, ce sont les Cana­
diens de l’Est qui ont rédigé l’Acte de 
l’Amérique du Nord britannique. Voilà 
peut-être où le bas blesse Peut-être cet 
Acte est-il trop guindé et trop collet 
monté. Il gagnerait à se pénétrer de l’es­
prit de l'Ouest. Comme le disait le juge 
Ivan Rand à propos de la vie daas les 
Prairies: “Les grands espaces favori­
sent les grandes idées”. Notre constitu­
tion a besoin de nouvelles idées et nous 
comptons sur les Canadiens de l’Ouest 
pour nous les donner.

En cette période de révision de nos 
structures, le premier ministre avait de­
mandé à l’Ouest de soumettre une pro­
position, une idée susceptible d'éveiller 
l'imagination de tous les Canadiens et 
de les aider à établir ensemble le 
nouveau moule du Canada au cours de 
son deuxième siècle d’existence.

La question que nous nous posons est 
de savoir si cette "grande idée” de 
l’Ouest canadien sera celle de créer une 
seule province des Prairies. Il est en­
core trop tôt pour que je m’engage, 
ou même que nous nous engagions à 
fond dans ce concept imaginatif et fu­
turiste, mais ce que je sais de notre 
pays me confirme que c’est un projet 
qui présente de grands avantages. Je suis 
persuadé qu'après avoir étudié ensem­
ble le bien-fondé d'une province de 
l’Ouest plus vaste et plus forte, nous 
nous rendrons compte que sa création 
serait une importante contribution au fé­
déralisme et au Canada!...)

Les avantages d’un 
gouvernement uni

(...) Examinons ensemble les avantages 
d’un gouvernement élargi et plus fort 
dans l’Ouest.

Les pouvoirs et les responsabilités qui, 
aux termes de nos lois organiques, ap­
partiennent aux provinces, seraient d’a­
bord unifiés pour l’ensemble de cette 
vaste région. De ce point de vue, les 
deux domaines de compétence provincia­
le les plus importants sont ceux de l’ex­
ploitation des richesses naturelles et 
de la mise en valeurs des ressources 
humaines, c’est-à-dire l'éducation Nos 
lois organiques placent ces deux ques­
tions - richesses et éducation - sous la 
responsabilité des provinces et il appar­
tient aux populations de l’Ouest-Canadien 
de se demander si, dans le monde 
d'aujourd’hui, il ne serait pas préféra­
ble d’assumer ces tâches, aiasi que 
toutes celles qui incombent aux provin­
ces, d’une manière plus uniforme.

Du point de vue des Canadiens de 
l’Ouest, le deuxième avantage d'un gou­
vernement plus important et plus fort, 
outre l’unification des prorogatives ac­
tuelles des provinces, est qu’il serait 
plus apte à négocier les modifications 
nécessaires concernant la division du pou­
voir entre le gouvernement central et le 
gouvernement régional.

Rien de ce que l'Ouest pourrait propo­
ser concernant la division des pouvoirs 
ne devrait saper le concept central 
de fédérabsme sur lequel se fonde le 
Canada, mais rien ne nous empêche d'es­
sayer d’améliorer encore les structures 
de celui-ci. Nous pouvons appeler cela 
le nouveau fédéralisme conçu pour le 
deuxième centenaire de l’Etat fédéral. 
Dans cette optique, nous ne devons pas 
oublier que l’Ouest pourrait vouloir né­
gocier à nouveau la division des pou­
voirs d'une façon qui dépendrait, dans 
une certaine mesure, des progrès ac­
complis dans d'autres secteurs, notam­
ment des modifications apportées au 
sein du Sénat et la Chambre des com­
munes, pour permettre qu’une influence 
régionale accrue s’y exerce.

Un troisième avantage fondamental dé­
coulerait de l'ucification de l’Ouest ca­
nadien. Celle-ci permettrait d’atteindre 
cet équilibre essentiel au Canada et vi­
tal pour la confédération actuelle. Au 
cours du premier siècle d'existence de 
notre nation, la centralisation croissante 
du pouvoir économique, financier et poli­
tique en Ontario et au Québec a menacé 
cet équilibre A mon avis, le but pri­
mordial d’un gouvernement régional plus

_______ ____ provinces ______
qui m'attire surtout vers ce concept, 
c’est qu’il ne tend aucunement à être 
préjudiciable aux provinces centrales 
L'objectif poursuivi consisterait à for­
tifier l’Ouest, et non à affaiblir l’On­
tario et le Québec.

En tant que Canadiens de l'Ouest, nous 
devons continuer à faire valoir ce que 
nous voulons et à moins nous soucier 
de ce qui nous déplaît II est évident que 
cette grande région du monde ne sau­
rait se construire en s'appuyant sur des 
valeurs négatives, ni en s'opposant à 
tout et à chacun La province de l'Ouest 
canadien pourrait être assez forte pour 
permettre à ses habitants de mieux 
travailler à l’expansion économique de 
la région occidentale du Canada.

Pourquoi multiplier les 
fonctions par trois?

On m'a demandé, et sans doute à vous 
aussi, pourquoi trois millions et demi 
d’habitants des Prairies ont-ils be­
soin de trois lieutenants-gouverneurs, 
alors que l’Ontario, avec une population 
beaucoup plus forte, n'a qu'un seul repré­
sentant de la Reine. On peut se poser 
la même question à propos de pres­
que toutes les charges provinciales. Est- 
ce que trois millions et demi de per­
sonnes nécessitent vraiment trois mi­
nistres des Finances, trois ministres de 
l’Education, trois ministres du Travail, 
enfin, tout multiplié par trois, alors que 
le Québec, plus peuplé et l’Ontario, avec 
deux fois plus d'habitants, n’ont respec­
tivement qu'une seule personne pour as­
sumer ces mêmes fonctions.

C’est à cause de raisons historiques 
que nous trouvons trois gouvernements 
provinciaux distincts dans la région s'é­
tendant entre le Bouclier canadien et les 
Rocheuses. Cette idée valait peut-être 
à l'époque où l’on ne connaissait aucun 
des moyens modernes de transport et 
de communication et où les distances 
sans fin de l’Ouest suscitaient le désir 
de diviser cette région en provinces

Cependant, vue la technologie con­
temporaine, cette façon de penser est 
désuète Lorsque nos gouvernements pro­
vinciaux actuels furent créés, le télépho 

Suite à Is page 7

lettres au DEVOIR
La messe: repas ou sacrifice ?

Un article paru dans le Devoir 
du 8 avnl dernier el intitulé 
“Une messe étonnante nous a 
grandement étonnés (c'est le moU) 
ma famille et un fort groupe d a- 
mis Nous croyons pouvoir le di­
re en toute considération pour 
l'équipe sacerdotale qui a com­
mencé l'initiation des fidèles à 
l'Eucharistie". cest-à-dire à 
un nouveau genre de messe, à une 
messe servie à la moderne 

En effet, nous apprenons que 
I on met l'accent sur l aspect 
joyeux repas de fêle et qu U en a 
été particulièrement ainsi à l'oc­
casion du Jeudi saint L'article 
parle de tables décorées, de cor­
beilles de pain, de chants enle­
vants, de guitare, d'applaudisse­
ments

11 faut tout de même garder 
son sang-froid Avec tout ce 
déploiement, joie exubérante, ap­
plaudissements spectaculaires 
nous sommes loin de ce qu est 
en réalité le saint Sacrifice de la 
messe Dans la revue Aujour- 
d hui-Québec de décembre 1965. 
on pouvait lire ces paroles du 
cardinal Koenig, archevêque de 
Vienne, prononcées le 4 juillet 
de la même annee à l'occasion 
du 64e pèlerinage des hommes: 
"Au milieu du flot d'idées, de 
suggestions et d'opinions qui 
sont émises aujourd'hui à pro­
pos de la réforme intérieure de 
l'Eglise, efforçons-nous de gar 
der la tête droite Sinon nous 
pourrions aller jusqu’à mettre en

ECongrès
des f

vendeurs
9

Si vous devez organiser une partie, un meeting, un 
déjeuner, venez au Reine Elizabeth. Nous nous occupons 
de tout pour vous jusque dans les moindres détails, salle, 
repas et rafraîchissements. Adieu soucis!

R appelez-vous; nous avons la réputation d assurer le 
succès des plus grosses réceptions. Alors, imaginez un peu 
ce que nous pouvons faire pou r vous, au Reine Elizabeth. 
Composez 861-3511 et demandez le directeur des banquets.

question même les saines réali­
sations auxquelles aspire le Con­
cile Cela pourrait se produire 
de deux façons: il y a d un côté 
(de modernes novateursi. ceux 
qui se précipitent en avant et qui 
sous prétexte de renouveau, ne 
veulent pas se contenter de chan­
gements dans les structures de 
l'Eglise susceptibles d'être mo- 
ditiées mais s en prennent à la 
substance même du patrimoi­
ne de la foi. comme on le cons­
tate déjà en différent pays. C est 
le cas’ par exemple lorsque, 
dans la célébration eucharisti­
que, on donne à l'aspect repas 
une telle priorité sur l'aspect 
sacrifice que ce dernier est pres­
que. ou totalement oublié. Il 
serait mesquin de créer des di­
visions entre les fidèles à cau­
se de changements comme ceux 
qui ont été introduits dans la li­
turgie Toutefois, nous devons 
être intraitables lorsqu'il s'agit 
de ce qui dans l'Eglise est divin

et immuable"
Que les modernistes le veuil­

lent ou non. le saint Sacrifice de 
la messe, la vraie messe, a tou­
jours été et restera toujours jus­
qu'à la fin des temps, la prolon­
gation du Sacrifice du Calvaire, 
de la mort de Notre-Seigneur sur 
la croix pour le rachat de l'huma­
nité: c est là ce qui est divin et 
immuable Pour nous aider à 
participer plus pleinement au 
saint Sacrifice notre bon vieux 
missel d'autrefois implorait 
l'assistance de la Ste Vierge et 
nous faisait dire Douce Vier­
ge Marie, mettez dans mon coeur 
quelque chose des sentiments qui 
remplissaient le vôtre au pied 
de la Croix" Nous sommes loin 
du repas de fête emballant cité 
plus haut!

Qu'à la messe, on reçoive la 
sainte communion, c'est assuré­
ment très bien Notre-Seigneur 
nous dit “FTenez et mangez 
celui qui mange de ce pain vi­

vra éternellement" Bien sur. 
on peut voir là le banquel sacré 
qui se continuera au ciel .. Si on 
le veut, ont aussi leur place à la 
messe, de beaux cantiques ap­
propriés en certaines fêtes sur­
tout les gens aiment chanter 
et l'assemblée y va toujours de 
tout son coeur' C'est bien alors 
te cas de le dire "le Seigneur 
est au milieu de nous et nous som­
mes heureux".

Mais encore une fois et pour fi­
nir. vouloir comparer, assimiler 
la messe à un repas, même à 
celui de N-Seigneur et des apô­
tres à la dernière Cène et oublier 
totalement qu elle est d'abord et 
avant tout un Sacrifice, eèst 
errer, dans le plein sens du 
mot. C'est semer la confusion, 
le doute dans les âmes .

Mme A GUAY 
et un groupe d'amis 

Lotbinière 3-5-70.

Cours collectttsExercices pratiques en cabines individuellesCours particuliers

Le gouvernement de ta dernière chance

M Robert Bourassa 
Vous êtes conscient, sans dou­

te. du fait que vous êtes actuel­
lement le chef du gouvernement 
de la dernière chance Vous 
avez parcouru le Québec, vous 
savez combien les jeunes, ces 
bénévoles du Parti Québécois, se 
sont définis en fonction de l'indé­
pendance Ils ont 14. 15 16 ans. 
Ils voteront à ta prochaine élec­
tion Que ferez-vous pour eux 
qui veulent vivre dans un pays 
francophone, dans des banlieues 
où ils ne seront plus considères 
comme citoyens de seconde zone 
dans la seule province franco­
phone du Canada Les valeurs 
mobilières qui peuvent "émigrer" 
dans l'Ontario ne les influence­
ront pas.

Vous êtes conscient du vote pé- 
quiste dans Montréal, dans des 
circonscriptions, pour quelques-

unes. parmi les plus nombreuses 
de la province, aussi peut-être 
parmi les plus défavorisées II 
signifie qu'il est essentiel de s'i­
dentifier comme Canadien Iran 
cophone dans un pays où depuis 
toujours la seule province françai­
se a su reconnaître les droits de 
sa minorité, tandis que les neuf 
provinces ont pu depuis toujours 
ignorer les droits de la leur.

Vous êtes le chef du gouverne­
ment de la dernière chance Ré­
pondrez-vous à l'attente des jeu­
nes qui n'ont pas pu voter, mais

qui ont donné de leur temps au Par­
ti Québécois, sans rémunération, 
parce qu'ils croient encore à 
leur culture, à la définition fran­
çaise du Québec, peut-être aussi 
au Canada, mais à condition que 
le reste du pays et les anglopho­
nes en place au Québec puissent 
voir leur définition, leur idéal de 
vie. leur attache à la culture 
française complètement ignorée 
actuellement par l'Establis- 
ment" anglophone du Québec"

Yvonne R RAYMOND 
Montréal. 2-5-70

La lutte contre le cinéma érotique

OUI, VISITEZ NOTRE ÉCOLE DE LANGUES!
Pourquoi nous? Parce que nous avons 7 ans d'expérience. 
Donc...progrès plus rapides et moins onéreux, grâce au 
professeur "présent à toutes les leçons 
Travaux pratiques complémentaires: nos laboratoires de 
langues portatifs à domicile.

PAR MOIS $29 CROUPES DE 
CONVERSATION

866-9731 866-9731

ANGLAIS ESPAGNOL-IAPONAIS-ITALIEN-ALLEMAND

A M Léo Bonneville, directeur 
de la Revue Séquences, félicita­
tions pour son article: "Le triom­
phe de l’érotisme sur les écrans 
montréalais”

Pour donner suite à eet article, 
pourquoi ne pas établir un lien en 
tre tous ceux et celles qui pensent 
comme M Bonneville sur rérotis 
me chez nous’ Une fois ces liens 
établis par toutes ces personnes 
qui constatent ce déferlement de 
sensualisme chez nous, il serait 
plus facile de travailler ensemble 
à endiguer et faire reculer cette 
vague qui ne charrie que du sexe 
en chair et en peau, mais jamais 
en esprit .

M BOU TRILLETTE 
Ste-Martine iChàteauguay).
5-5-70

amnONCI

Chez L.P.S. l’enseignement est dynamique, les cours sont effi­
caces et les résultats sont incomparables. L.P.S. met à votre 
service les meilleurs instructeurs du monde. Utilisant le système 
visuel CODIX (Exclusivité L.P.S.), ils vous font progresser avec 
le maximum d’efficacité.

opo
Prenez, sans engagement, une leçon gratuite, 

vous vous rendrez compte immédiatement de la qualité L.P S

De 9 heures à 21 heures

LANGUAGE POWER SYSTEMS
MONTRÉAL: Place Bonaventure 878-2821 

QUÉBEC: 500 Grande Allée 529-0331

LÉCOLE DE LANGUES DES ANNEES 70

Coü/JU 

«.or”

J.-A.DÉSY C*
montroai»

JZt-1104

Plan d’amaigrissement 
Recette à domicile

Il eet facile de perdre rapide­
ment, chez aoi, dea livre» de 
graiaae disgracieuse ! Etablissez 
vous même ce plan de recette 
C’est très facile —et c’est peu 
coûteux. Allez «implement chez 
votre pharmacien et demandez 
quatre onces de Concentré 
Naran. Veraez ceci dans une 
bouteille d’une chopine et ajou­
tez assez de jua de pamplemousse 
pour la remplir. Prenex-en deux 
cuillerées à soupe par jour, selon 
le besoin, et suivez le plan Naran.

Si votre premier achat ne vous 
montre pas un moyen simple et 
facile de perdre la graisse super­
flue et ne vous aide pas h retrou­

ver la «velteaae de votre ligne; d 
les livres et les pouces réduisiblee 
de grniaso superflue ne diapa 
missent pas du cou, du menton, 
dea bras, de la poitrine, de 
l’abdomen, dea hanches, de» 
mollets et dea chevilles, retour­
nez simplement le flacon vide 
pour voue faire rembourser. Sui­
vez cette méthode facile recom 
mandée par les nombreuses 
personnes qui ont essayé ce plan 
et retrouvez votre ligne. Note* 
comme le gonflement disparaîtra 
vite—combien voua voua senti­
rez mieux. Plus alerte, plua 
active et d’apparence plua jeune,

LA FACULTÉ DE THÉOLOGIE 
DU

COLLÈGE DOMINICAIN DE 
PHILOSOPHIE ET DE THÉOLOGIE

OTTAWA
COURS SPÉOAUX 1970-71

* L’homme de l'âge technique et la foi chrétienne (1 crédit)
(le samedi, du 12 septembre au 3 octobre) 

par l. Régis, o.p.
* L’Église et le développement des peuples (1 crédit)

(le samedi, du 17 octobre au 7 novembre) 
par B. Olivier, o.p.

* Anthropologie de la prière ( 1 credit)
(le samedi, du 21 novembre au 12 décembre) 

par G. Côté, o.p. et J. Tellier, o.p.
* La Résurrection de Jésus. Une lecture des premiers témoignages

(1 crédit)
(le samedi, du 16 janvier au 13 février) 

par Y. Trémel, o.p.
* Le Christ Sauveur de l'homme, dans les perspectives de la pensée 

contemporaine (2 credits)
(le samedi, du 27 février au 3 avril) 

par J.M.R. Tillard, o.p

■ On peut s'inscrire comme etudiant à temps partiel et prendre les credits uni­
versitaires. Ces cours ont lieu le samedi, à des heures permettant un accès facile 
par train ou autobus.

. L’etudiant, inscrit à temps complet û l'un ou l’autre cycle des etudes, conduisant 
au baccalauréat, à la maîtrise, à la maîtrise es arts (M.A.) et au doctorat en 
théologie, a la possibilité de suivre s'il le desire, l'un ou l’autre de ces cours 
spéciaux.

Secrétariat

FACULTÉ DOMINICAINE DE THÉOLOGIE
Renseignements

s'adresser à:

96, avenue Empress,
Ottawa 4 - ONT,
Tél.: (61 3) 233-5721 ou 232-7363
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LES JEUX D'ÊTÊ
che soviétique n'était destinée qu'à ses 
clients d'outremer et n'a pas été diffusée
en URSS

Dans le dossier qu elle avait présenté 
aux membres du Comité olympique in­
ternational. Montréal souligne que les 
dates les plus favorables au succès des 
Jeux olympiques dans la métropole ca­
nadienne sont du samedi 17 juillet au di­
manche 1er août 1976. en précisant tou­
tefois que ces dates peuvent être modi­
fiées. La température moyenne à cette 
époque est de 70.8F. l'humidité de 58 
et la vitesse moyenne du vent de 9 6 mil­
les à l'heure Ce dernier facteur est par­
ticulièrement important pour toutes les 
épreuves d'athlétisme qui doivent se dé­
rouler à l'extérieur

Montréal devra procéder d'ici 1976 
à la construction de scs installations 
olympiques Ces travaux comprendront 
un stade de 80.000 spectateurs au 
moins, d'un coût de $40.000.000 Le dos­
sier de la ville dit au sujet du stade que 
la ligne no 1 du metro sera prolongée 
pour y aboutir

En plus du stade. Montréal a promis 
au COI la construction de grandes pisci­
nes olympiques qui pourront recevoir 
10.000 spectateurs et la construction 
d'un vélodrone de cinq à dix mille places

Montréal devra également construire 
un village olympique pour 12.000 per­
sonnes et un centre de presse au coût 
de $12.000.000. mats ces installations, 
selon le maire Drapeau, seront trans­
formées après les Jeux en habitations à 
loyer modique et ne doivent pas repré­
senter une grande immobilisation

Montréal souligne dans sa présenta­
tion qu elle possède déjà de nombreuses 
installations, dont les stades Jarry et 
Molson et l'Austostade des amphithéâ­
tres comme le Forum. Maurice-Richard. 
Paul-Sauvé. Verdun, plusieurs terrains 
d'athlétisme, terrains de football, un 
centre hippique à nie Ste-Hélène. etc. 
et que les grands travaux de routes et 
d'aménagement ont déjà été effectués 
à l'occasion de l’Exposition universelle 
et internationale

Les grandes dépenses occasionnées 
par les Jeux olympiques seront comblées 
par les recettes des droits de télédiffu­
sion et de radiodiffusion, estimées d ores 
et déjà à $50.000.000 auxquelles vien­
dront s'ajouter les revenus touristiques 
divers.

DENVER
La désignation de Denver (Colorado! 

pour l orgamsation des Jeux olympiques 
d'hiver 1976 est généralement considé­
rée comme "logique'' aux Etats-Unis 
Après la défaite de Los Angeles pour 
les jeux d'été accordés à Montréal, les 
Américains, une fois Vancouver élimi­
née, accordaient en effet toutes les 
changes à la cité du Colorado.

Outre l'alternance continentale oui 
fut également respectée pour Montréal, 
les Américains considèrent en effet que 
l'une des deux organisations ne pouvait 
leur échapper à l'occasion du 200e anni­
versaire oe l 'indépendance de leur pays

"Le succès de Montréal pour les 
Jeux d'été a favorisé la désignation de 
Denver ". estime-t-on dans les milieux 
olympiques américains où l'on se décla­
re entièrement satisfait du choix justifié 
du Comité international olympique à 
Amsterdam

Le plus grand rival de Denver pour 
les Jeux d'hiver était Vancouver, ville 
qui fut automatiquement écartée de par 
la victoire inattendue de Montréal

‘ Denver est une ville qui saura se 
montrer digne de la tâche qu'on lui a 
confiée, assure-ton dans les milieux 
sportifs américains où l'on craint, par 
contre, que le succès de cette manifes­
tation hivernale soit rendu douteux de 
par la disparition du programme du ski 
alpin notamment

Selon le comité d'organisation. Den­
ver sera largement prête à temps puis­
que toutes les installations sont pratique­
ment déjà existantes. Il ne reste en 
ettet que 1 amenagement des pistes et 
la construction d'un anneau de vitesse 
L'université du Colorado servira de 
village olympique et. assure-t-on éga­
lement. les épreuves nordiques seront 
organisées à une altitude raisonnable

Immédiatement apres la proclamation 
des résultats du scrutin, le maire de 
Denver. M Mc Nichols, a déclaré à 
Amsterdam “Nous organiserons les 
Jeux olympiques au plus bas prix pos­
sible. Nous organtserons les Jeux de 
telle manière qu’ils aient lieu dans l'es­
prit olympique qui a été défini par M 
Avery Brundage. président du Comité 
olympique international "

A Ottawa, tous les députés ont ac­
cueilli avec joie la nouvelle de l'at­
tribution des Jeux à Montréal Immé­
diatement. un député conservateur. M. 
Jack Homer, a demandé au ministre 
des affaires extérieures, qui venait 
d'annoncer la nouvelle, quelle somme le 
gouvernement fédéral avait promise a 
Montréal si elle obtenait les Jeux M 
Sharp n'a pas répondu

LE GOUVERNEMENT
Kirkland-Casgrain hérite de ce que cer­
tains appellent le “parent pauvre' du 
cabinet, soit le tounsme. la chasse et la
pêche

Jusqu'à maintenant le ministère de 
1 industrie et du commerce était surtout 
un agent de relation publique du gouver­
nement. Il se pourrait que M Bourassa 
lui donne une autre orientation II reste 
que ce ministère n administre présente­
ment qu un budget relativement petit et 
qu'il est davantage l exécutant des poli­
tiques économiques du gouvernement

M Bourassa a toutefois clairement 
laissé entendre hier qu'un remaniement 
ministériel aura lieu à l'automne D'ici 
là le nouveau chef du gouvernement qué­
bécois pourra vois à l'oeuvre ses collè­
gues et préparer les changements qui 
s'imposeront

Déjà, M Bourassa a révélé qu’il as­
sumera dans quelque temps le ministère 
des affaires intergouvemementales, con-i 
fié pour le moment à M Gérard D Lé­
vesque “parce que, a-t-il dit, les rela­
tions avec Ottawa porteront surtout sur 
des questions économiques au cours des 
prochains mois." M Li

mstre de l'industrie et du commerce et 
le premier ministre déclarait hier que 
ce dernier sera surtout responsable de 
la création de 100.000 nouveaux emplois 
au Québec

Il est probable aussi que le ministè­
re des finances qu'assume présentement 
M Bourassa soit éventuellement confié 
à M. Raymond Gameau qui est ministre 
de la fonction publique et ministre d'E­
tat aux finances
“M. Gameau, a dit M Bourassa. au­

ra pour tâche principale de couper les 
dépenses."

La jeune génération d'administrateurs 
dont a souvent parlé le jeune premier 
ministre est surtout représentée par MM 
Claude Castonguay, Guy St-Pierre et 
R aymond G arneau.

M. Castonguay. dépubé de Louis-Hé­
bert. actuaire et principal artisan de la 
Régie des rentes du Québec, est res­
ponsable de 40% du budget de la provin­
ce puisqu’il assume les ministères de 
la santé et de la famille et bien-être. 
Il est âgé de 40 ans.

M Saint-Pierre, député de Ver- 
chères. 36 ans. assume le ministère 
de l'éducation dont le budget dépasse 
$1 milliard 11 est ingénieur

M Garncau. député de Jean-Talon. 35 
ans. ancien chef oe cabinet de M Jean 
Lesage, est un économiste qui se verra 
confier les finances du Québec dans quel­
que temps et qui est déjà ministre de 
la fonction publique.

Deception

La distribution des prix d’hier 
après-midi n'aura pas réussi à conten­
ter tous Tes députés libéraux élus le 29 
avril et il se pourrait que certains choix 
de M Bourassa contiennent des germes 
de contestation à l'intérieur du caucus

Ainsi. M Bourassa a laissé dans 
l'ombre le député de Fabre. M Gilles 
Houde. qui s etait surtout fait valoir à 
1 Assemblée nationale dans le domaine 
des loisirs et des sports La déception 
de M. Houde se lisait sur son visage 
Les observateurs prévoyaient qu il pou­
vait assumer le ministère du tourisme, 
de la chasse et de la pêche ou encore 
être responsable du Haut-Commissariat 
à la jeunesse, loisirs et sports On n'é­
carte pas toutefois la possibilité que le 
gouvernement Bourassa crée un minis­
tère des aparts et le confie à M. Houde

Autre déception sans doute: M. Jean 
Bienvenue Le jeune député de Matane 
s'était beaucoup intéressé aux questions 
relatives à la justice lors de la dernière 
session et il aurait pu s'attendre à rece­
voir le ministère de la justice. M. Bou­
rassa lui aurait offert la présidence de 
l .Assemblée nationale et il aurait refusé

Le ncrtneau premier ministre a aussi 
relégué dans les banquettes arrières 
M Bona Arsenault, député de Matapédia 
M Arsenault était, sous M. Jean Lesa­
ge. ministre des Terres et forêts et se­
crétaire d'Etat.

Enfin, celui qui aurait pu s'attendre à 
hériter du ministère des terres et forêts. 
M Henri L. Coiteux. a été complètement 
ignoré M. Coiteux est ingénieur fores­
tier Le député de Duplessis s'est vu 
ravir ce ministère par un anglophone de 
Montréal, député de Westmount. M. Ke­
vin Drummond

D'autre part, certains observateurs 
ont été surpris que M. Bourassa confère 
immédiatement le titre de ministre à 
son beau-frère. M Claude Simard Ils 
estiment aussi qu en confiant à Mme 
Kirkland-Casgrain un "parent pauvre 
le ministère du tourisme, chasse et 
pèche. M. Bourassa a voulu l'écarter du 
centre de décision du nouveau gouverne­
ment.

Soulignons finalement que le premier 
ministre n'a nommé personne pour occu­
per le poste de solliciteur-général. Il 
était à prévoir cependant que ce poste 
disparaisse complètement puisque la 
plupart des pouvoirs qu'assumait le 
solliciteur-général sont maintenant exer­
cés par le ministre de la justice

LA RÉVISION
Des vingt-deux membres du conseil 

des ministres, seulement quatre, MM 
Laporte, Pinard. Gérard-D . Lévesque, 
et Mme Kirkland-Casgrain. ont une 
expérience gouvernementale, acquise 
entre 1960 et 1966 La moitié seule­
ment ont de l’expérience parlementai­
re.

Il y a trois anglophones. MM. Tetley. 
Drummond et Goldbloom M Bourassa 
a dit que les critères linguistiques 
n'avaient pas joué dans son choix, mais 
il n’en a pas moins noté que la pro­
portion anglophone dans le ministère 
correspondait à la proportion des an­
glophones au Québec

Un reporter relevant le fait que plu­
sieurs ministres sont totalement in­
connus du grand public. M Bourassa 
a répondu cela n’a rien à voir avec 
la compétence et nous prenons un pari 
sur la jeunesse".

M Bourassa a dit qu'il trouvait 
“très ingrat" de n’avoir pu utibser 
toutes les compétences qu'il y avait 
dans sa députation de 72 députés.

B a confirmé que La première session 
de l’administration libérale débutera 
le mardi neuf juin, et qu'en accord avec 
les chefs d'opposition, il proposera 
le nom de M Jean-Noël Lavoie, dé-

Futé de Laval, au poste de président de 
Assemblée nationale Sera-t-il per­

manent? La question est prématurée, 
a répondu le chef du gouvernement.

Des reporters s'étonnent de la no­
mination de Mme Kirkland-Casgrain 
au tourisme, alors que le critique de 
l’opposition en cette matière au cours 
des quatre dernières années. M Gilles 
Houde. n’accède pas au cabinet. M 
Bourassa a fait remarquer que le haut- 
commissariat à la jeunesse et l'offi­
ce franco-québécois ont été détachés 
du tourisme et confiés à l’ex-directeur 
général de l’office franco-québécois. 
M L’Allier

M Bourassa réunit son conseil des 
ministres pour la première fois cet 
après-midi. A l'ordre du jour, le conflit 
dans la construction, l’assurance-mala- 
die. et le budget qu'il compte présenter 
à la mi-juin.

Ce matin, il est censé rencontrer les 
dirigeants de la CSN, qui lui ont demandé 
une entrevue pour lui expliquer pourquoi 
il devrait y avoir une session d urgence 
pour prévenir l’aggravation du conflit 
dans la construction 

M Bourassa s'est dit enchanté de ce 
que la ville de Montréal ait obtenu les 
Jeux olympiques pour 1976 Mais il a 
ajouté que le maire Drapeau ne lui avait 
soumis aucune demande d aide financiè­
re et que le gouvernement n'avait pris 
aucun engagement à cet égard 

Le premier ministre projette de ren­
contrer M. Trudeau peu après que ce 
dernier sera revenu de son voyage outre­
mer De même, il projette de se rendre 
aux Etats-Unis d'ici un mois pour pren- 
J ................................ fl n ’a.évesque est mi- dre contact avec les investisseurs.

voulu faire quelque commentaire que ce 
soit sur la situation financière et bud­
gétaire du gouvernement.

M Bourassa ne croit pas que l’on 
prenne au sérieux les accusations de 
‘ népotisme" qui pourraient être lancées 
parce qu'il a nommé son beau-frère. M 
Claude Simard, ministre d’Etat II a fait 
état de son expérience administrative et 
rappelé que d'autres chefs de gouverne­
ment. dont le président Kennedy, ont aus­
si nommé des parents à des postes im­
portants “Je ne pense pas qu il des­
servisse le pays.”

Quant au Dr Goldbloom. qui était cri­
tique de l'opposition libérale en matière 
de santé et de bien-être, il a été nommé 
ministre d'Etat II n'a été délégué 
à aucun ministère en particulier, mais 
il continuera de s'occuper de questions 
de bien-être et d'éducation Le fait qu'il 
ne soit pas titulaire d'un ministère a 
surpris la plupart des observateurs, au 
même titre que pour ce qui concerne 
M Houde. tous deux ayant joué un rôle 
important dans l'opposition depuis quatre 
ans

Quant aux députés déçus de n'avoir 
pas été choisis, et il y en a plusieurs, 
ils peuvent encore entretenir l'espoir 
d être au nombre de la dizaine de secré­
taires parlementaires qui seront nom­
més au cours des prochaines semaines'

L'OPPOSITION
1966. M. Paul a répondu que le gouver­
nement Johnson comprenait plus de par­
lementaires d'expénence.

Quant à l'opposition, M Paul a dit 
qu elle serait la peur aider le gouver­
nement et non pour le “bloquer'' dans 
ses initiatives. Il a finalement souhaité 
que le nouveau gouvernement soit à la 
hauteur des aspirations du peuple québé­
cois.

MM Paul et Drolet ont fait leurs com­
mentaires à la télévision de Radio-Ca­
nada. à la demande de la société d Etat 
M Lévesque a pour sa part décliné cette 
invitation, alléguant qu'il ne pouvait 
faire de commentaires “instantanés" 
sans avoir le temps minimum requis 
pour y penser II a par la suite transmis 
un communiqué à la tribune de la presse

ISRAËL-LIBAN
bes. s'étaient portées à la défense des 
résistants palestiniens et de l'armée li­
banaise Il n’y aurait pas eu d'engage­
ment important avec les armées arabes

Toujours selon Tel-Aviv, les chas­
seurs israéliens auraient abattu trois 
MIG-17 aux couleurs syriennes. Au 
moment de la risposte libanaise cepen­
dant. des obus ont été lancés depuis 
1; Syrie et l'Iraq sur les hauteurs (occu­
pées) de Golan Le combat s eit déroulé 
aux confins du Liban, de la Syrie et 
d'Israël

Six villages du sud du Liban ont été 
encerclés par les forces israéliennes, 
soit les villages d’Hibaria. de Fridis. 
de Rashya El Fahar. Kfar Shuba et 
d El Meri. On estime à 6.000 le nombre 
d'habitants de ces villages qui ont été 
soumis à un couvre-feu immédiat

“Nous avons fait les arrangements 
pour identifier les terroristes", a dit 
un porte-parole israélien qui ajouta qu'on 
interrogerait ces suspects sur leurs 
activités Des quartiers généraux de 
guérilleros palestiniens auraient ainsi 
été découverts, de même que des caches 
d'armes.

Les intentions des chefs du détache­
ment israélien ne sont pas tout à fait 
arrêtées et il se peut que le retrait 
complet des forces israéliennes soit 
différé jusqu'aux premières heures de 
mercredi: “Tout dépend des circonstan­
ces", a dit un porte-parole de Tel-Aviv. 
Les abris des fermes communales 
ikibboutzim) longeant la mer de Galilée 
ont servi durant tout le temps qu a dure 
le raid israélien: des obus, que l'on croit 
provenir d’Iraq, ont en effet été déversés 
sur ces fermes, causant quelque domma­
ge aux installations.

Depuis la guerre des six jours. U y 
aurait eu 23 avions syriens abattus par 
l'aviation israélienne, dont les chefs af­
firment qu’ils ont détruit 114 appareils 
appartenant à des pays arabes depuis le 
“blitzkrieg" de 1967

Quelques correspondants de presse qui 
se trouvaient dans la région des hauteurs 
de Golan affirment que l'artillerie et 
les tanks syriens ont pilonné les posi­
tions Israéliennes durant trois heures 
mais qu'ils ont été réduits au silence par 
les avions de combat israéliens

Sur le front égyptien, entre-temps, on 
a rapporté des échanges de tir d'artille­
rie au-dessus du canal de Suez , un soldat 
israélien a été blessé.

Au Conseil de sécurité de l'ONU, le 
président avait émis une convocation 
d'urgence après une démarche effectuée 
de très bonne heure par le délégué du 
Liban. M. Edouard Ghorba Une démar­
che israélienne justifiant l'opération mi­
litaire engagée par des attaques de gué 
rillas opérant de bases libanaises avait 
suivi, peu après

Le délégué libanais n eut aucune peine 
à convaincre son auditoire de l'enver­
gure de l'offensive Israélienne, qui n’é- 
tait d ailleurs pas démentie par Jéru­
salem et que vint confirmer le rapport 
des observateurs de l'ONU

C'est pour couper court a l'opération 
que le représentant de l'Espagne. M. 
Jaime de Finies déposa une résolution 
très brève, le bornant à exiger le retrait 
immédiat de touts les forces armées 
israéliennes du territoire libanais.

Le président s apprêtait à mettre ce 
texte aux voix lorsque intervinrent les 
considérations politiques qui forment la 
toile de fond du conflit du Moyen-Orient, 
soucieux d'éviter une formule unilatéra­
le qui s’adressait exclusivement à Is­
raël. et désireux de condamner impli­
citement en même temps les activités 
des fedayins et leurs récents bombar­
dements d'artillerie contre des villages 
israéliens, le représentant des Etats- 
Unis. M Charles Yost demanda d'ajou­
ter a la formule espagnole “la cessation 
de toutes les opérations militaires dans 
la région". Le représentant de l'URSS. 
M Jacob Malik, contra immédiatement 
en ajoutant à son tour au libellé amé­
ricain “la cessation de l'agression is­
raélienne contre le Liban"

Ni l’un ni l'autre n’eurent gain de cau­
se M. Yost ne trouvant avec la sienne 
que la voix du délégué britannique. Lord 
Caradom. tandis que M Malik recevait 
l’unique soutien de la Pologne et de la 
Syrie

La majorité du Conseil se rangea a 
l'avis du délégué espagnol d’une for­
mule concrète dépourvue de considéra­
tions annexes convenait mieux à une dé 
cision rapide, appropriée aux circons­
tances Celle-ci fut finalement adoptée à 
l'unanimité.

radio/télévision

Une radio d'été peu percutante
par Gilles Constantineau

La tout Radio-Canada est là. 
comme il l’a été et comme il le sera 
toujours à l’occasion des sécantes 
d'information du genre. On annonce, 
ce mardi midi, l'horaire radio de 
l'été. Mais l'austérité règne, il faut 
ce qu'il faut, et cette fois c'est dans 
un petit restaurant, à deux pas de la 
maison-mère, qu'on a convié la 
presse. Les gens de la maison s’y 
rendront à pied Ils n en goûteront 
que mieux la délicieuse cuisine nord- 
africaine ou'on leur offrira

Antonin Boisvert est présent, ce 
qui n’aurait rien d étonnant, étant 
donné ses fonctions de directeur de 
la radio française de Radio-Canada, 
si chacun ne savait depuis quelques 
jours, informé par un très laconi­
que communiqué de l’autre boite, 
que M Boisvert revêtira dès le 
15 juin les fonctions de vice-prési­
dent de Radio-Québec

S’il est là, c’est par amitié, par 
affabilité, par curiosité aussi, peut- 
être. Fin aparté, avant le lunch, à 
celui qui s étonnera que Radio-Qué­
bec. toute tournée vers l'image, ait 
jeté son dévolu sur “un homme de 
la radio", Antonin Boisvert expli­
quera aimablement qu'il ne faisait 
de la radio que depuis cinq ans. A 
son entrée' Radio-Canada, c’est à 
la création d’un service des recher­
ches qu'il devait se consacrer et 
qu'il se consacra effectivement. De 
toute façon, les sciences des com­
munications et de 1 audio-visuel 
n’ont pas de secrets pour lui: il a 
fait des études poussées dans ces 
domaines II a donné des cours de 
cinéma

Pourquoi diable Radio-Québec 
n'en a-t-elle soufflé mot? M. Bois­
vert disparaîtra de Radio-Canada 
aussi discrètement que soudaine­
ment. Sa nommation est si imprévue 
que sur les derniers communiqués

du service de presse, on a dû recou­
vrir son nom. à la fin. d'un collant 
blanc sur lequel on a réimprimé ce­
lui de Marcel Blouin. le directeur 
des programmes Mais le directeur 
sortant trouvera explication à tout 
et ne fera de reproche à personne 
Car il est aussi psychologue, et pour 
vrai: il a le diplôme et s'occupe 
toujours activement, dit-il des affai­
res de sa "corporation".

Raymond David, le directeur géné­
ral de la radiodiffusion française, 
requis de dire quelques mots d invi­
tât ion au moment où les gens se 
mettent à table, deplore que les ar­
tisans changent en même temps que 
la programmation. Il parle de Ra­
dio-Québec comme de "la maison- 
soeur". Un soudain éclat de musique 
arabe, branché par mégarde sur les 
haut-parleurs de la salle à man­
ger. le fait rire et l'empêche de 
commettre d'autres euphémismes

C’est donc Marcel Blouin qui fera 
peu après connaître les grandes li­
gnes de la nouvelle programmation 
Beaucoup de bonnes intentions, mais 
peu de choses percutantes

Sur le plan de l'information, les 
bulletins de nouvelles restent les 
mêmes, sauf que “Le monde main­
tenant" sera diffusé non plus à 13h . 
mais à midi, à partir du 1er juin 
"Tel quel" prend congé pour l'été, 
mais “Présent" reste à l'affiche 
et ne changera de format qu'à l'au­
tomne.

Dès l'ouverture, à 6h du matin 
Pierre Perreault et Jean Mathieu 
animeront "Ptits matins", tous les 
jours, jusqu à 9h. C’est là. semble- 
t-il. que le nouveau" de la nouvel­
le programmation se révélera pres­
que tout entier Les deux annonceurs 
maison fourniront aux auditeurs, 
d'une façon continue que Radio-Ca- 
nada n'avait pas encore mise vrai­

ment à l’essai, “un service public 
des plus compris concernant tous 
les renseignements utiles " sur la 
météo, la circulation, l'état des rou­
tes, les nouvelles, les sports Sans 
oublier “la musique la plus apte à 
être écoutée à ce moment de la jour­
née". ajoutent les communiqués en 
s'abstenant prudemment de préciser.

A 9h.30, Pierre Paquette prend la 
relève jusqu'à Uh 30. à la tète d’un 
magazine qui portera le nom de

Beau fixe" et qui présentera diver­
ses rubriques et divers artistes “lo­
caux et étrangers ". en direct Jus­
qu'à la fin de la soirée, cependant, 
aucun autre changement véritable 
("Les joyeux troubadours" seront 
là tous les midis, "Radio-Transistor" 
sera là tous les soirs), si ce n'est 
l’inscription, à l’horaire du lundi 
soir, d une heure de "Jazz décon­
tracté” dont cette chronique avait 
déjà parlé voici deux semaines.

“Nous avons gardé pour la bonne 
bouche, déclare en terminant Mar­
cel Blouin. une émission qui sera 
animée tous les soirs, a 22h 45. 
par nulle autre que Lise Payette. 
Emission nommée “D'un jour à l au- 
tre", où on entendra des entrevues 
recueillies un peu partout (notam­
ment à Parisi, avec une foule de 
personnalités diverses.

Il est 14h 41, c’est l’heure du thé 
à la menthe, quelqu'un entre dans la 
salle en coup de vent et dit à la canto­
nade "La radio de Radio-Canada 
vous annonce que Montréal vient 
d'obtenir les Jeux olympiques “ Sal­
ve d'applaudissements. Euphorie 
générale

C’était bien la première fois, de 
mémoire de journaliste, que le Ser­
vice des nouvelles de Radio-Canada 
servait si opportunément aux rela­
tions publiques de la maison

$3 millions pour les Indiens du Québec
OTTAWA (PC) - Le gouver­

nement fédéral a annoncé, mar­
di. deux mesures pour venir 
en aide aux Indiens du Nord 
et de Textrême-Nord du Qué­
bec.

Dans l'une, le gouvernement 
d'Ottawa contnbuera pour 
$438.000 à la construction d’u­
ne école polyvalente, à Rober- 
val qui recevra parmi ses élè­
ves 325 jeunes Indiens des ré­
serves environnantes Dans 
l’autre mesure, le gouverne­
ment entreprendra sous peu la 
construction d'un complexe de 
105 logements pour les Indiens 
à Schefferville au Québec

Le ministre des Affaires 
indiennes et du Nord canadien. 
M. Jean Chrétien, a annoncé 
ces deux nouvelles par des 
communiqués à Ottawa

Le complexe industriel de 
Schefferville s'évaluera à $2,- 
500.000 Le ministère precise 
que la construction dans le 
Grand Nord fait grimper à 
$25.000 le coût de chaque mai­
son. à cause de la difficulté du 
transport des maténaux

Ces régions, assure-t-on 
sont accessibles seulement 
par train ou par avion.

Les maisons en rangées, ré 
parties entre 22 immeubles de 
deux étages, serviront de gî­
te aux 700 Indiens des éta­
blissements montagnais de 
Fort Chimo et des environs qui, 
selon le ministère, ont délais­
sé leurs activités de chasse 
et de pèche traditionnelles 
pour travailler à la mine de 
l'Iron Ore. à Schefferville.

ÎJH
daire de Roberval. d’un coût 
estimatif de $4,200.000. offrira 
à ses 1,800 élèves et aux jeu­
nes Indiens les avantages d’une 
variété d’options dans ses 25 
salles de classe et 21 labora­
toires En plus, elle compor­
tera quatre gymnases, une sal­
le d’art industriel et une bi­
bliothèque

L'école 
tembre.

sera finie en sep-

Dès son ouverture, elle ac­
cueillera. selon le communi­
qué du ministère. 200 élèves 
indiens des réserves de Pointe- 
Bleue. Sanmaur et Manouan; 
mais on prévoit qu'un autre 
groupe de 125 Indiens la fré­
quentera un peu plus tard

Située sur la rive sud du lac 
St-Jean. cette école dispensera 
les cours de la 7e à la 12 e an­
née

Accroissement des 
réserves canadiennes

Les réserves officielles du Ca­
nada pour son commerce extérieur 
se sont accrues de $224.900,000 en 
avril 1970 pour ainsi atteindre 
$3 822.400.000 Ce montant com­
prend $2.299.800.000 en dollars 
américains et $879.100.000 en or 
La position des réserves du Cana­
da au Fonds Monétaire Internationa 
au 30 avril dernier s'élevait à 
$496,800 000 et le Canada avait 
une position créditrice de $133.100, 
000 sur le en droits spéciaux de 
tirage du FMI
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voyagez par leo\j en bonne compagnie!

Nos habitués vous le diront... Votre billet de train 
représente bien plus qu’un simple voyage. Regardez autour 

de vous. On discute. On blague. On partage une bonne 
table. On prend un verre à votre santé. On chante 
en choeur. On renoue de vieilles amitiés. On en 

fait de nouvelles Où ça? Dans les trains du CNI j
Wi

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS SUR LES HORAIRES ET LES TARIFS, AINSI QUE POUR TOUTES RÉSERVATIONS 
CONSULT EZ VOTRE AGENT DE VOYAGE OU UN BUREAU DES VENTES VOYAGEURS DU CN.

Montréal-Toronto
Le Rapldo de 16h 40. Pour voyager 
au rythme enjoué de la belle 
époque, dans le fameux Bistro.

Montréal-Vancouver
Au salon-bar comme en volture- 
coach, y’a de l'entrain dans le 
Super Continental.

Montréal-Ottawa
Un départ vers la bonne humeur 
4 fols par jour (5 le vendredi).
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Les cours continuent 
de baisser à New York

NEW YORK (AFP) - La baisse s'ac­
centue à Wall Street Malgré l’effet pas­
sager des déclarations du secrétaire à 
la défense M Melvin Laird, la bourse 
new yorkaise a franchi une nouvelle éta­
pe en crevant mardi son plancher de la 
semaine précédente.

En deux séances, la “démoralisation 
collective” des investisseurs a fait per­
dre plus de 13 points à l’indice des in­
dustrielles Tout le bénéfice d'une re­
prise technique, qu'avait suscitée l'an­
nonce du retrait avant la fin juin des 
troupes américaines au Cambodge, 
jointe à la plus grande facilité de crédit 
accordée pour les achats d'actions, a 
ainsi été perdu. L’indice est tombé mardi 
à 704.59 points, en-dessous des 709-81 
points du 5 mai, qui marquent jusqu'à

LES ÉTUDIANTS
Suits de le paye 3

Lundi soir, on a accepté de modifier 
cette décision: on a supprimé l'allusion 
au bill 63, disant simplement que 1TAQ 
“leur dispensera l'enseignement suivant 
les modalités oui devront être soumises 
au conseil d'administration pour appro­
bation dans le plus bref délai possible". 
Selon un porte-parole du collège, ces 
modalités devraient être définies dans 
une dizaine de jours environ

Les étudiants ne sont guère satisfaits: 
"Cet amendement n’a aucun sens puis­
que. de toutes façons, il aurait fallu dé­
terminer ces modalités si on avait con­
servé la résolution originale Ce qui

présent le fond de la baisse, le plus bas 
niveau depuis août 1963 

Les inquiétudes suscitées dans la 
clientèle boursière par le Vietnam, le 
Cambodge, le Moyen-Orient, {agita­
tion intérieure et les difficultés éco­
nomiques ont continué de se manifester 

Ce nouveau repli a encore accentué 
le pessimisme, déjà prononcé, des 
milieux boursiers de Wall Street, où 
l’on se demande combien de temps 
encore va durer une baisse qui faisait 
perdre aux actions en 17 mois près de 
30 pour cent de leur valeur Les firmes 
de courtiers, dont les finances ont 
pourtant été durement atteintes par la 
diminution des transactions, se refusent 
le plus souvent à émettre le moindre 
pronostic et conseillent à leurs clients 
d'adopter une position d attente

était implicite devient explicite mais 
on n’ajoute rien de neuf", disent-ils.

Du côté de l'administration, on fait 
surtout remarquer que si le collège fai­
sait preuve de souplesse envers les an­
glophones, les industries anglophones, 
en contrepartie, embaucheraient sans 
doute plus de finissants du collège. On a 
aussi mentionné la possibilité qu'un 
deuxième institut soit mis sur pied, anglo­
phone celui-là. et que les étudiants ac­
tuels ne puissent plus trouver de travail 
On admet cependant que ce n est qu une 
“possibilité" et qu'on n'a pas de preuve 
concrète.

A l’Institut d'aéronautique lui-même, 
les étudiants favorisent plutôt une for­
mule d'intégration mitigée (à laquelle 
le reste de la communauté étudiante 
semble prête à se rallier, à la rigueur). 
ILs proposent que les nouveaux anglopho­

nes soient officiellement inscrits à 
Edouard Montpetit plutôt que dans une 
institution anglophone et qu’ils aient des 
cours de philosophie et de mathémati­
ques en anglais, la première année. Des 
cours de français devraient cependant 
leur permettre de suivre tous leurs cours 
en français les deux dernières années.

Jusqu’à maintenant, les enseignants 
ont plutôt appuyé les étudiants et ils 
doivent se réunir aujourd'hui et demain 
pour décider des actions à entreprendre 
De ce côté, on insiste surtout sur le 
conflit d autorité à l intérieur des struc­
tures du collège: le 13 avril dernier, la 
commission pédagogique où enseignants, 
étudiants et administrateurs sont repré­
sentés paritairement s’était prononcée 
pour que l'IAQ demeure francophone.

Evidemment, la commission pédago­
gique n'est que consultative mais il 
semble que le conseil d'administration 
s'était engagé à pousser la participation 
plus loin que ce que la loi prévoit... Les 
étudiants et les enseignants prétendent 
donc avoir été roulés. Ce conflit entre 
le conseil d’administration et la com­
mission pédagogique n est pas particu­
lier à Edouard Montpetit. La même 
tension se retrouve dans la plupart des 
collèges

LE FÉDÉRALISME
Suit* de la page 5

ne n'existait même pas, sans parler de 
la radio, de la télévision et du télé­
scripteur d'aujourd'hui. 11 n’y avait ni au­
toroutes ni automobiles pour voyager et, 
bien ententu. ni avion à réaction. La 
technologie des voyages et des commu­
nications s’est -nodifiée. Elle continuera 
à se transformer et à se perfectionner 
chaque année, mais si nous faisons 
preuve d'un esprit pas trop étroit nous 
laisserons nos institutions au point où el­
les furent conçues au temps des dili­
gences. Agir ainsi, serait trahir l'esprit

de l’Ouest et entraver l’expansion de 
cette région.

Une autre raison, et peut-être d'une 
certaine façon la plus importante, mili­
te en faveur d'un gouvernement de l'Oues 
canadien élargi et plus fort Un tel gou­
vernement serait le reflet de l’unité 
qui existe déjà dans cette région

Selon moi, les gens de l’Ouest ont 
leur propre identité, leur propre per­
sonnalité, voire un esprit qui leur 
est propre. Si l'Ouest est divise, il l’est 
bien plus par les frontières politiques 
établies à une époque lointaine et par 
des administrations provinciales d une 
allégeance politique différente, que 
par des éléments régionaux intrinsèque­
ment différents

Dans la conception que je me fais du 
nouveau fédéralisme. l’Ouest doit cons­
tituer une entité Nous devons nous 
poser cette question: s’il n’y avait pas 
de frontières provinciales à l'heure 
actuelle, les placerions nous là où 
elles sont aujourd’hui? Au fait, tra­
cerions-nous vraiment des frontières? 
Songez, au cours de cette conférence et 
après, à l’édification de structures éco­
nomiques et politiques qui refléteront 
l'identité commune sous-jacente qui 
existe dans cette région (...)

(...) Je tiens à bien préciser, au cas 
où il planerait quelque doute à ce su­
jet, qu’à l'heure actuelle le gouverne­
ment fédéral ne s'est prononcé ni pour 
ni contre la fusion des provinces Ma­
ritimes ou celle des provinces des Prai­
ries Mes propos sur cette question re­
flètent non pas la politique du gouver­
nement mais mon opinion personnelle)... )

(...) Dans notre monde actuel, peuplé 
d’avions à réaction, d'ordinateurs et de 
systèmes de transmission des données, 
il devrait être possible pour les Cana­
diens de l'Ouest, lors de la restructura­
tion de leurs institutions politiques, 
d’atteindre pour la première fois au 
Canada, aux véritables avantages de 
la centralisation et de la décentralisa­
tion. J’imagine que certains des prin­

cipaux ministères du nouveau gouver­
nement provincial seraient administrés 
dans les capitales actuelles des Prai­
ries où serait concentrée la plus gran­
de partie des fonctionnaires Mais ils 
pourraient tout aussi bien être situés 
dans d’autres villes Par exemple, l’ad­
ministration centrale du nouveau et im­
portant ministère des Ressources natu­
relles pourrait être établie à Edmonton. 
Le ministère de l’Agriculture pourrait 
être à Regma et le ministère de l'E­
ducation à Wmmpeg 

Dans le cadre de ce concept de gou­
vernement décentralisé, et en meme 
temps centralisé, dans l’Ouest, il y au­
rait lieu de songer à améborer et à 
renforcer constamment les administra­
tions municipales, principalement à cau­
se de l’expansion constante et de la 
complexité de nos villes Nombre de 
Canadiens, lorsqu'ils songent aux trois 
paliers de gouvernement, municipal, 
provincial et fédéral, ont l'impression 
d’être surgouvernés. Comme on ne sau­
rait éliminer ni les administrations 
municipales, ni le gouvernement fédéral, 
le seul palier où l’on peut rogner est le 
palier provincial. Et c’est là encore 
une autre raison pour tenter de réduire 
le nombre des administrations provin­
ciales et par la même occasion d'es­
sayer de tirer parti, dans une vaste ré­
gion. de la centralisation de certaines 
fonctions et de la décentralisation de 
certains services

Renforcer le Canada en 
renforçant l’Ouest

(...) Pour autant que les Canadiens 
désirent créer, ensemble, la société la 
plus tolérante et, si je puis m'exprimer 
ainsi, la plus admirée du monde en­
tier, - et aucun objectif ne mérite plus 
notre effort collectif que ceux-ci - il 
est indispensable que nous nous em­
ployions maintenant à autre chose qu'à 
simplement pallier aux rouages gouver­

nementaux et au déséquilibre qui en 
découle pour notre pays II est main­
tenant indispensable, par la révision 
de nos lois organiques et par d'autres 
moyens que l’on procède à des modifi­
cations fondamentales des structures 
principales et sous-jacentes du Cana­
da, à des modifications de nos institu­
tions gouvernementales, afin quelles 
reconnaissent l’évolution et l’essor 
que nous avons connus, en tant que na­
tion. au cours des cent premières 
années, ainsi qu’à des changements qui 
permettront à l'Ouest canadien de de­
venir un partenaire à part égale, le par­
tenaire acharné et déterminé qu’il dési­
re devenir en construisant le Canada.

Bien que nous ne nous en rendions pas 
toujours compte, nous nous efforçons 
en tant que Canadiens, de faire quelque 
chose de très difficile, en essayant de 
créer une certaine identité canadienne 
au sein d’une nation qui s’étend sur 
4.000 milles le long de la frontière 
nord des Etats-Unis et qui parle deux 
langues officielles.

On aurait tort de croire qu'il est 
facile de devenir canadien. En fait, le 
Canadien est une personne bien carac­
téristique, en effet, un véritable Cana­
dien a franchi les barrières de race 
et de langue et il a concentré, dans sa 
propre nationalité, les aspirations ul­
times de l'humanité

Mais la difficulté d'accéder à une 
identité canadienne ou de devenir cet 
être particulier qu’est le Canadien, 
ne signifie pas que nous devions renon­
cer à nos efforts. L’étroitesse de vue. 
l’esprit de clocher et le parti-pris sont 
des situations confortables, comme nous 
le démontrent tous les jours les événe­
ments qui se produisent partout dans 
le monde H est moins facile d'entrete­
nir un climat de tolérance, d’ouverture 
et d'universalisme. Mais tel doit être 
le choix des Canadiens, un choix diffi­
cile. non seulement parce qu’il est le 
plus avantageux, mais parce qu'il est 
juste.

LE BARREAU
Suit* de la page 3

victime en condamnant le dé­
linquant à payer une certaine 
somme d'argent, rappelle le 
Barreau, mais “la plupart des 
délinquants sont notoirement 
insolvables et incapables de 
verser une indemnité subs­
tantielle"

En conséquence, le Barreau 
suggère que l’Etat prenne en 
charge l’indemnisation des 
victimes ou leurs dépendants, 
pour blessures subies au 
cours de la perpétration de 
délits

L'administration d'un tel 
régime pourrait alors être 
confiée à une régie autono­
me déjà existante ou à un nou­
vel organisme, conseille le 
Barreau

Le droit criminel contient 
plusieurs dispositions con­
cernant la fraude, mais elles 
sont trop "imprécises" en 
regard ries tecnniques mo­
dernes du commerce, note 
le Barreau.

En effet, explique-t-il, des 
commerçants peu scrupuleux 
et des aventuriers ont mis au 
point des techniques com­
merciales en vue d'exploiter

les économiquement faibles 
Souvent ces techniques ne 
constituent pas des fraudes au 
sens du code pénal, mais 
sans être illégales, elles 
sont nettement inéquitables.

Le Barreau cite, à titre 
d'exemple de ces “techni­
ques”, la vente à domicile, 
sous pression, de différents 
objets ou de cours de toutes 
sortes, la vente de terrain 
mal décrit et la négociation 
de billet promissoire sous le 
couvert de la protection ac­
cordée au détenteur régulier 
par la loi des lettres de chan­
ge.
“Les victimes de ces com­

merçants malhonnêtes sont 
la plupart du temps des éco­
nomiquement faibles non 
avertis et sensibles aux 
techniques de vente sous 
pression", soutient le Bar­
reau.

On souligne dans le mémoire 
que certaines provinces ont dé­
jà adopté des législations qui 
permettent à l'acheteur d'annu­
ler la vente dans les 24 heures 
qui la suivent.

Le Barreau appuie ces légis­
lations mais suggère que la pé­
riode pour annuler unilatérale­
ment la vente soit portée de 24 
à 72 heures.

Traiter votre cuir chevelu et vos 
cheveux... oui

des cures miraculeuses... non

Il n'y a pot de miracle au Centre Capillaire Pierre

. cependant le succès des 
méthodes est dO u leur sérieux 
et leur efficacité Kn quoi 
consistent ces méthodes per 
sonnalisées à chaque individu ” 
Car chaque cas est un cas 
particulier

Tout d'abord, par un traite­
ment approprié, éliminer les 
désordres locaux du cuir che­
velu. amener ce dernier en un 
état hygiénique parfait, per­
mettant le renouvellement nor­
mal des chexeux. fuis I appli­
cation sur le cuir chevelu 
régénéré de formules appro­
priées à la condition de chaque 
cas 1 runs de recherches des 
meilleurs chimistes et labo­
ratoires de Montréal Nul 
n’ignore que les démangeai­
sons, pellicules, chcxeux secs, 
gras ou cassants, les chutes 
abondantes alternant avec des 
périodes de rémission sont 
souvent des manifestations 
d'autodéfense du système ca­
pillaire mais toujours des si­
gnes certains de calvitie pré­
coce ou en puissance

l es causes locales: la pous­
sière. la saleté et d'autres ma­
tières sécrétées par le cuir 
chevelu forment une carapace

qui obstrue les follicules, gai­
ne dans laquelle poussent tous 
cheveux.

Un terrain propice au déve­
loppement des bactéries est 
ainsi formé: le cheveu tombe 
plus vite et est remplacé au 
furet à mesure par un cheveu 
plus petit cl plus fin, enfin 
ces cheveux fins tombent aussi 
a un rythme de plus en plus 
rapide pour ne former qu'un 
duvet qui. à son tour, dispa­
raît. Vous êtes incurablement 
chauve et le resterez

le Centre Capillaire Pierre 
est le seul ne sachant pas faire 
pousser des chexeux où il n'y 
en a plus et en est désolé

Les regrets tardifs, suite de 
mauvais conseils reçus par des 
conseillers en tous genres et 
spécialistes en rien sont bien 
souvent la conclusion d'une 
chevelure amoindrie ou d'une 
calvitie qui vous humilie et 
vous COM PI 1 XI

Soyez votre seul juge d'une 
apparence rajeunie ou vieil­
lissante Visites au bureau sur 
rendez-vous seulement. Durée 
de l’examen: 90 minutes

TRICHOLOGUE

CINTRE CAPILLAIRE PIERRE
ÉDIFICE PLACE CANADIENNE

450 est, SHERBROOKE, angle Berri 
Suite 390 —Tél : 288-3823 - 288-7378

Sonic du métro Sherbrooke - Berri
Heures: I Ih. a.nt. à Hh. p.m.

I e samedi, lOh. a.m à 4h. p.m,

L'organisme note que l'on a 
commencé dans certains en­
droits au Québec à mettre en 
place des cliniques de consulta­
tion juridique destinées aux 
citoyens à faibles revenus. Il 
favorise cette tendance mais à 
condition que les conseils juri­
diques fournis dans ces clini­
ques soient donnés par des avo­
cats dûment habilités à exer­
cer la profession

CE N ÉTAIT
Suit» da la page 10

que et fut la première à 
quitter les lieux

Cependant, Mme Jones ne par 
ticipant qu'au quatrième acte, 
il restait le troisième acte à 
sauver; non seulement parce 
qu'il revêt à mes yeux une 
valeur capitale en regard de la 
liberté d'expression mais 
aussi pour dédommager de 
son déplacement au maxi­
mum faisable le public cou­
rageux Avec une désinvol­
ture imperceptible chez les 
autres, me semble-t-il, Fran­
cine Noel a refusé inéluc­
tablement de jouer le troi­
sième acte

Quant aux trois autres in­
terprètes, Monique du Plantie. 
Jacques Crête. Albert Pa­
quette, ils ne manifestèrent 
aucune tentation de se désoli­
dariser de l'entreprise

A la place du troisième acte 
impossible à présenter, il ne 
me restait qu'à m expliquer 
personnellement devant le pu­
blic Je le demandai comme 
dernière faveur et ce fut ac­
compli prestement Les 16 
spectateurs eurent la générosi­
té d'applaudir mes paroles

Il est impérieux de ne pas 
taire mon admiration pour 
Claude Paradis dont la respon- 
sabihté prépondérante dans 
l'entreprise ne s'est pas dé­
mentie et dont la mise en scè­
ne, sans être évidemment la 
seule concevable, n'a jamais 
cessé d'être strictement adé­
quate

Personnellement, je ne renie 
rien. Je vais m’attaquer, tel 
que promis à l’auditoire du 
6 mai, à mon objectif d’écrire 
vingt pièces de théâtre avant 
de mourir

Claude G AU VUE AU

MAISON FUNERAIRE

Propriétaire» :

Keith M. Wray 
William 0. Walton 
lohnF. Wray

; n salon central mus assure 
a plus grande qualité dans le 
lerxice et les commodités à des 
irix vraiment abordables.

1234 De La Montagne 
Tél.: 866 6363
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BEETHOVEN (CONCERTOS)
643 600 1 3 64 - 5 Conctrto» pour piano 
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*n ré «nojOwr p. 61.
Contort© pour ptano violon, vjoloncollo «1 or- 
cH#*tr« Romane*! pour violon #♦ orchtitr* 
WilK*lm Kcmpff ou piano Orch*»fr* dtftg* par 
H*rb*rt von Karajon

US 9 SYMPHONIES DE BEETHOVEN 
CRAND PRIX DU DISQUE DE PARIS
OH.UXE 643,600 T - Ui thorurs •>

l'orcb*»tr* d* la PHILHARMONIQUE de 
6*rlir< diriges par HERBERT VON KARAJAN

BEETHOVEN - Quatuors a cordai - 
Quintette o cordât Tout l*t auotuor» 
o cordas, avoc op 14. N© 1 Gronde 
Fugue Quo»uor Amadaut C*c«! Are- 
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o quo*re main». Rempli Ando De«w» 
Sri.e»*er
14 dtsQves • Gravure Universelle

FRANZ SCHUBERT 

LIEDER COMPLET
643.547 58 - Dietrich Fischer 
Dieskou Gerold Moore. Piano

BEETHOVEN - Las Masses
Soiemm* janowif* Ludwig Wurxde*t-<h 
Betry Choeurt du S'nflveretci de Vienne. 
Orcrieitre Philharmonique de Barhn. Herbert 
von Ka'Oton Messe en ut-moteur Jcnowit» 
Hamor« Laubenthoi Schramm Cnotur» 
et Orchestre Bach ae Munich Karl 
Richter
3 disques - Gravure Universelle

AVANT-GARDE
643 541 46 • Korge!, Cage Koenig. Pon 
grorti. Riehrx. Scbnebe!. Stockhausen Zimmer 
mcnn Nuovo Consonanza Insembie
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BEETHOVEN . Musique de scene
le» OuveHures Musique d* scene pour 
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Philharmonique de Berlin Herbert van 
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3 disques • Gravure Universelle
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MS 7505 . LES PLUS GRANDS 
SUCCES Di GRIEG - Concerto m A 
minor lo» piano ond orchestra op 16 
Philippe Éntremont The Philadelphie 
Otchestro Eupne Omondy Norwegian 
Donee no 2 op 35, • New York PhiJho» 
mo«*c Leonard Bern stem Peer Gynt
suite no 1, ©p 46 The Cleveland Orchestra 
George Szeii Homage March The 
Philadelphia Orchestra Eugene Ormondy • 
kh itebe D«h - The Columbia Symphony 
Orchestra Andre Kost*k*«*ti March 
Ol The Dworts

MS 7506 - LES PLUS GRANDS SUC­
CES DE CHOPIN - Military Polonaise Oo 
40 No 1 - New York Philharmonic Andre 
Kosteioneti Philippe Entremont • The Phdo 
delphia orchestra Eugne Ormondy Mazur­
ka in D Motor Op 33 No 2 Nocturne in E 
Flot Major Op R Fantaisie impromptu 
Waîtx m G • Flot Motor Op 70 No I 
Prelude m A Maio« Op 28 No 7 Polonaise 
.n A-Flat Major Op No 1. Prelude in A 
Major Op 28 No 7. Polonaise in Aftot 
Major Op 53 Etude in E Major Op 10 No 
3 Gronde Vols* Brillant* m E Flqt Major Op

MS 7 508 LES PLUS GRANDS SUCCES 
DE RACHMANINOFF - Concerto no 2 .n 
C Minor tor pion© and orchestra Gary 
G»att*nar>, New York Philharmonie Vocal*»# 
Op 34 No 14 The Philadelphia Orchestra. 
Eugene Ormondy Prelude m G Sharp» 
Mmor Op 32 No 12 Gary Giattmon Pre 
lude m G Minor Op 23 No 5 Prelude m C 
Sharp Mmor Op 3 No ? I8th variation 
from Rhapsody on a *hem« ©I P ago run*. Oo 
43

MS 7501 LES PLUS GRANDS SUCCES
DE BACH • Pretudtum m E Motor A*r on 
the G string Sleepers Awoke Little suite 
from Anne Magdeiena Toccata ona Fugue 
tnOMrnoi’ lesw Jov o1 Man s desinng A 
Mighty Fortres* it ow-- God - F*fW»l movement 
from Brandenburg Concerto N© 3 m G 
Major

MS 7 502 - LES PLUS GRANDS SUCCES 
DE JOHANN STRAUSS - Tn# Bice
Danube Wot*z Oo 314 ■ Tnfsch-Tratsch PoAa 
Op 2U - Tales from the Vienna Woods Op 
325 Vo<ces of Spring Op 410 Ptzzrcoto 
Polka • The emperor WoHt Op 437

llanddsr\£6B&urr#i9'%

P' A. A

I 0 MOJO# K 334

MS 7504 - LES PIUS GRANDS 
SUCCES DE BEETHOVEN « F.rit move 
ment form symphony no 4 In C Mmor Op 67 

Mmuet m O Fur Elue F*rsf movement 
from Sonata no 14 *n C-Sharp Minor, Op 
27 No 2 Twrtii»h march from Rums of 
A then*' • F mai movement Symphony no 9 
m 0 Minor Op 125 choral

MS 7517 - LES PLUS GRANDS SUC­
CES DE BIZET- Highlight» tram Carmen 
March of The Toreador Hobonem 
Morche des contrebandier» • Segu*d<tt# 
Flower Seng - les vo*o ■ lnt#*me»t© les 
Dragon d Akata Mnaela » A»©* Don»# 
Boheme from Corment suite No 2 • i hoar a* 
m o dream from #Th* Pearl F*sh#*s 
l'A»l#s*enn# suite N© 1.

MS 7503 - LES PIUS GRANDS SUC­
CES DE TCHAIKOVSKY - T-epak tro" 
The Nutcraker Suite • WaNz of The Flowers 
tix-ym The Nuk »oker Suit* Andante Conti 
bile from Symphony No 5 in E Minor, Op 64 

Waltz from Sene^one m C Mojo* for 
thmg orchestra Op 48. 18»2 Overture, Op
4V

MS 7507 - LES PLUS GRANDS SUC-
SES DE MOZART - Theme from Elvira 
Madigan Overture to "Th# Marnage of 
Figaro X 492 First movement from Sonata 
No 15 m C major K.545 • Third movement 
from divertimento No 17 

Rondo AHo Tu'ga from Sonata No U m A 
€h©'K 331. Eme Kleme NoeMmusA, K 525 
Minuet form “Don Giovanni’ Variation* on 

Ah. vous diroi-i# maman1 K 265.

Le magasin e*t ouvert 
du lundi au mercredi jusqu’à 6 h 

jeudi et vendredi jusqu a 9 h. 
samedi jusqu’à S h

VALABLE JUSQU'AU 
30 MAI

50' par 3 disque* pour Irais de poste 
et d emballage - Taxes en plus 
Suggères un deuxième choix 
Signifies si Mono ou Stéréo

GARANTIE 1ère QUALITÉ •SCELLÉ

MS 7315 LES PLUS GRANDS SUCCES 
HANDEL - The Watt' Mu»«c tuitc Se*. The 
Conqu ring Her© Came» The Moimontous 
Bk»ck»mr»h Halleluiah Amen t’om Judas 
Mocioboewt A*o*t the Trwmper» lotly 
Sound • Largo tram "Xer »et‘ The 
Cuchoo and The Nightingale tram Concerto 
No 13 .n f Major Where E'er you walk 
from Samel# for unto us a child ts 
bom from Meswoh ' ■ HoNehitoh cheitws from 
Mestnoh"
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exerce «a profession d a tord au service de la Price Bros 
de Kénogami puis pour les Chemins de fer nationaux

• M Victor Gold bloom, ministre d'Etat: Pédiatre, de 
46 ans. député de D'Arcy McGee II était élu pour la pre­
mière fois en 1966 II a tait ses études en médecine à l'uni­
versité McGill puis s'est spécialisé en pédiatrie d'abord à 
l'université McGill puis à l'université américaine de Colum­
bia Il est membre consultant de l'association de bien-être 
social B'Mai Brith. Il est conseiller de l 'association canadien­
ne de physiothérapie et d'ergothérapie

• M. Oswald Parent, ministre d'Etat:Homme d'af­
faires. de 4C ans, député de Hull. Il a été élu à l'Assemblee 
nationale pour la première fois en 1956 puis réélu en 1960. 
1962 et 1966 De tous les membres du cabinet Bourassa, il 
est le plus vieux routier de la politique 11 fut trésorier de la 
Fédération libérale du Québec, de 1955 à 1957. 11 est prési­
dent de Immeuble Carmen inc II est membre de la Corpo­
ration des administrateurs agréés du Québec

Si les E-U. veulent 
du gaz canadien 
qu 'Us lèvent d'abord 
leurs restrictions

DENVER. Colo. (PCI - Si 
les Etats-Unis veulent le gaz 
naturel du Canada, ils devront 
d’abord lever les restrictions 
récemment imposées sur les 
importations de pétrole cana­
dien. a déclaré M JJ Gree­
ne. ministre canadien de l’é­
nergie. dans un discours pro­
noncé à la réunion semestriel­
le de T Indépendant Petroleum 
Association of America

Tout en adoptant un ton for­
tement teinté de nationalisme 
et en rappelant que les Cana­
diens sont fermement décidés 
à s'assurer une part plus subs­
tantielle dans la propnété de 
leurs ressources, le ministre 
a tenu à préciser que le Cana­
da éprouve toujours, pour les 
Etats-U nis. le même sentiment 
d’amitié que dans le passé

Cependant, dit-il. les res­
trictions imposées par les 
Etats-Unis sur les importa­
tions de pétrole canadien, sont 
de nature à entraver les négo­
ciations portant sur un par­
tage des ressources énergéti­
ques.

Le Canada, a dit le ministre 
fédéral, est soumis à un na­
tionalisme nouveau qui se cher­
che une identité distincte 
Cest une force positive qui 
n'est ni antiaméncaine, ni 
anti-rien. Tout simplement, 
les Canadiens entendent bâtir 
un pays qui soit à eux. et non 
une pâle et faible réplique du 
rêve américain évanescent

La guerre du Vietnam, la 
récente intervention au Cam­
bodge. les désordres dans 
les rues et dans les universi­
tés. la désaffection du pauvre, 
les écrits d'Américains de 
notoriété, amènent notre peu­
ple. notamment notre jeunes­
se. à rejeter le rêve améri­
cain qui tourne au cauchemar.

Au su et du désir des Ca­
nadiens de contrôler leurs 
propres ressources naturel­
les. M. Greene déclare "Je 
suis persuadé que si 70 p.c. 
de votre industrie pétrolière, 
60 p.c. de vos richesses na­
turelles et 50 p.c. de votre 
industrie manufacturière 
étaient aux mains de non- 
Américains. vous auriez eu 
les mêmes préoccupations que 
nous ".

Revenant au pétrole cana­
dien. M. Greene a déclaré que 
le Canada désire que son pé­
trole soit importé aux Etats- 
Unis sur une base commer­
ciale normale. Les Etats- 
Unis. dit-il. n'auront le gaz ! 
naturel du Canada que si le ■ 
pétrole canadien a libre ac- : 
cès sur les marchés améri­
cains. Le Canada, rappelle | 
l'orateur, dirige vers les 
Etats-Unis 98 de ses expor- ! 
tâtions de pétrole.

S inscrivant en faux contre i 
les restrictions récemment j 
imposées, il a dit que cel- | 
les-ci sont incompatibles : 
avec l'esprit traditionnel des : 
échanges commerciaux et 
économiques entre les Etats- 
Unis et le Canada.

Cette action unilatérale a i 
créé chez nous de serieux pro- 1 
blêmes politiques que les 
responsables américains ne 
soupçonnaient pas. Aux 
yeux de l'opinion publique ca­
nadienne. cela ressemble fort 
à un jeu de pression destiné 
à imposer au Canada un ac­
cord sur les ressources éner­
gétiques nullement dans son 
intérêt.

Les négociations sur le par­
tage des ressources énergi­
ques sont dans l'impasse et, 
malgré les récentes tentati­
ves faites par Washington pour 
reprendre le dialogue. M. 
Greene ne saurait dire quand 
aura lieu cette reprise. Le 
peuple canadien ne tolérera 
pas que des décisions con­
cernant sa sécunté soient 
prises sous les pressions ex­
térieures. même au prix de 
l'ouverture de plus vastes 
marchés pour son pétrole.

Et là, M. Greene a formulé 
sa menace à peine voilée con­
cernant la fourniture du gaz 
naturel canadien aux Etats- 
Unis, qui en ont un besoin vi­
tal.

Le gaz canadien ne sera 
fourni aux Etats-Unis, dit-il 
en substance, que si notre 
industrie pétrolière dans son 
ensemble se voit garantir 
une croissance normale et 
l’accès aux débouchés exté­
rieurs aussi bien du pétrole 
que du gaz naturel.

Le taux de change sera 
maintenu, dit Benson

OTTAW A — Le ministre des 
finances M. Edgar Benson, a 
déclaré hier avoir confiance que 
le taux de change actuel du 
dollar puisse être maintenu. Il 
répondait aux Communes au 
critique financier du parti 
néo-démocrate M. Max Salts- 
man.

M. Benson a dit également, 
cette fois en réponse au chef 
conservateur Robert Stanfield, 
que c'est après consultation 
avec le gouvernement que la 
Banque du Canada avait réduit

3ÉCÉS

ARCHAMBAULT Antoine Eu­
gène. A Montréal, le 10 mai 1970 
à l'âge de 91 ans. est décédé. An­
toine Eugene Archambault, époux 
de feu Yvonne Lesieur-Desaulmers. 
demeurant au 5605 Beaubien Les 
funérailles auront beu jeudi le 14 
mai Le convoi funèbre partira du 
Salon Crgel Bourgie Limitée No 
4036 rue Bel air a 8 heures 45 
pour se rendre à 1 égbse Ste- 
Bernadette où le service sera cé­
lébré à 9 00 heures Et de là au 
cimetière de l’Est, beu de sépul­
ture Parents et amis sont priés 
d’y assister saas autre invitation.

lundi son taux d'escompte de
8à7Mt%.

La question sur l'avenir du 
taux de change du dollar ca­
nadien traduit la situation de 
force de notre monnaie dans 
les marchés de l'argent ré­
cemment Un solde positif gran­
dement accru aux comptes 
commerciaux du Canada au 
cours du premier trimestre 
et un afflux d'investissements j 
à court terme de l’étranger 
pour profiter des taux d inté- ; 
rêt relativement élevés dans 
notre pays ont exercé des pres­
sions sur les fonds du gouver­
nement destinés à convertir 
les devises étrangères et ont 
entraîné des poussées à la 
hausse sur le taux de change 
du dollar.

La réduction annoncée du 
taux d'intérêt a pour but de 
rendre moins attrayant un in­
vestissement à court terme au 
Canada et d'alléger de la sor­
te les pressions sur notre dol­
lar, dont le taux de conversion 
est de 93’'ï cents américains. 
Une fluctuation de \% a la 
hausse ou à la baisse est tolé­
rée La manoeuvre de la Ban- i 
que du Canada devrait juste- ! 
ment rendre plus facile la 
tâche de contenir le taux dans 
sa marge de fluctuation.

DEMANDES D'EMPLOI

V

EMPLOI TRES INTÉRESSANT 
RECHERCHÉ PAR

RÉDACTRICE FRANÇAISE EXPÉRIMENTÉE
DANS PLUSIEURS DOMAINES.

• Rédaction journalistique
• Textes radiophoniques
• Adoptation de l'anglais au français 

et rédaction publicitaire
• Communiqués de presse (relations extérieures)
• Affichage

ÉCRIRE A CASE 1322 
LE DEVOIR. MONTREAL. QUE. y

CARRIÈRES ET 
PROFESSIONS

Enseignants demandés pour 1970/71
Le Séminaire St-Sacrement de Terrebonne recherche des 
orofesseurs pour le cours secondaire décloisonne (sec. 
I à IV, collège mixte) dans les matières suivantes:

ANGLAIS 
SCIENCES (I.S.P.) 
CHIMIE (Chem Study) 
PHYSIQUE (P.S.S.C.)

Qualifications requises:
- Minimum de 15 ans de scolarité avec brevet d'enseigne­

ment.
- Preference pour licence et maîtrise 

Ecrire à:

Père Émilien Le Blanc, s.s.s.. Recteur, 
Séminaire St-Sacrement,
901, rue St-Louis,
Terrebonne, Qué.

Z' - ~ N
Commission Scolaire Régionale Maisonneuve

Offres d’emploi
Postes:
Plusieurs postes de professeurs ti'ulaires auprès d'enfants 
inadaptés de différentes catégories; déficients légers et 
moyens, perturbes affectifs, handicapes physiques (mo­
teurs et sensoriels), dyslexiques, élevés en récupération.

Niveaux: Primaire et secondaire.

Qualifications requises:
Être légalement qualifié(e) ou en voie de le devenir

Conditions de travail:
Selon la convention collective des enseignants.

Les candidots(es) interesses doivent solliciter la présente 
fonction en s adressant uniquement par écrit ou:

V.
r

Directeur du Personnel,
3650 boul. Lévesque, 
Chomedey, Ville Laval, Qué.

Prière de joindre votre curriculum vitae

L'UNIVERSITÉ D ADELAÏDE

y

invite des candidats à formuler des demandes 
d'emploi pour solliciter la

CHAIRE DE FRANÇAIS
en succession au Professeur J.G. Cornell, M.A. (Meib.), L.es L. (Ports), 
Chevalier de !a légion d'Honneur, qui a pns sa retraite à la fin de 
fannée 1969, les demandes d'emploi formulées par des personnes 
qui possèdent qualifications et intérêt en d'autres langues néo-latines, 
plus le français, trouveront bon accueil.

SALAIRE: Présentement de $12,000 australiens por année, avec 
caisse de retraite sur base de la F.S S.U. les salaires académiques des 
universités australiennes n'ont pas e»e revises depuis 1967, mais le sont 
présentement par un comité désigné por le Gouvernement du 
Commonwealth.

AUTRES RENSEIGNEMENTS les candidats virtuels peuvent 
obtenir du Secretaire-General, Association des Universités du 
Commonwealth, 36. Gordon Square, Londres, W.C.I., ou du 
secrétoire, un état plus détaille concernant la chaire et les conditions 
d'entrevue. l'Université donnera volontiers plus de détails sur demande 
ou secrétaire.

LES DEMANDES D EMPLOI en double) qui portent les détails 
mentionnés dans le paragraphe 9 de l'énonce devront être adressées 
au Secretaire de TUmverstte a North Terrace, Adelaide, South 
Australia 5001 avant le 30 juin 1 970,

Conseiller juridique 
demandé

Une importante industrie canadienne est a la recherche 
d'un conseiller juridique pour son siege social a 
Montréal.

Le candidat devra s'exprimer couramment en français 
et en anglais, être membre du barreau de la Province 
de Québec et avoir une expérience générale d'environ 
cinq ans dans l'exercice du droit.

Fonctions: Agir comme conseiller juridique au niveau 
corporatif en fournissant les recommandations d'ordre 
légal dans les problèmes d'exploitation, et les affaires 
de la compagnie en général.

Le salaire sera fonction de la compétence du postulant.

Toutes les réponses seront traitées confidentiellement et 
nous accuserons reception de chacune d'elles

S'adresser à:

Case 1 320, Le Devoir

LA COMPAGNIE DES JEUNES CANADIENS

COMPTABLE
Une compagnie de gros, avec plusieurs succursales, 
recherche les services d'un comptable bilingue. Celui-ci 
doit être capable de tenir tous les livres, de preparer 
des états financiers mensuels, de diriger le personnel 
et de maintenir les contrôles financiers. Doit posséder 
un minimum de 5 ons d'expérience.
Salaire: $6,500 - $7.000

Envoyer curriculum vitae à:
Case 1321, Le Devoir

r
LA COMMISSION SCOLAIRE DUVERNAY
PRINCIPAUX D’ÉCOLES SECONDAIRES DEMANDÉS

(classes II, III et VI)

QUALIFICATIONS:
-Un minimum de 17 ans de scolarité, préférence sera 
accordée aux candidats qui ont poursuivi ou pour­
suivent des etudes en administration scolaire.

- Expérience de 5 ons dans l'enseignement.

TRAITEMENT:
- Base sur l'entente provinciale des principaux.

Les candidats intéressés doivent faire parvenir leur 
curriculum vitae le ou avant le 22 mai 1970 à:

M. Maurice Trudel, 
Directeur général, 
3983 Boul. Lévesque, 
Duvernay,
Ville de Laval.

SECRÉTAIRE
INSTITUTION FINANCIÈRE

LA FONCTION
Le titulaire de cette fonction agit comme secretaire du 
conseil d'administration. Officier supérieur de I entre­
prise, il siège au comité de regie interne et, a ce titre, 
est responsable de toute activité juridique de l'entreprise. 
Il est responsable de l'administration du service des récla­
mations; il examine les titres de la compagnie, il participe 
à l'interpretation des lois relatives ô l'impôt sur le revenu 
et sur les successions; il explore les nouvelles avenues que 
désire prendre l'entreprise. Lieu de travail: Québec.
LE CANDIDAT
Avocat licencié, il a acquis, de préférence, une experience 
ou sein d une institution financière ou il a complète des 
études en sciences de l'administration.
Il désire participer à fond, au sein d'une équipe jeune 
et dynamique, à l'évolution rapide d une institution 
financière.
Il compte sur son efficacité et sa compétence pour 
justifier un accroissement rapide de sa rémunération.

Toute demande, accompagnée d'un curriculum vitae, 
doit être adressée à :

Directeur Général 
Case Postale 1115 
Québec 4.

rCOMMISSION SCOLAIRE DE SAINT-JÉRÔME

y

PERSONNEL DEMANDÉ

PRINCIPAUX (2) Concours 70-S.-
Fonction:
Diriger des écoles élémentaires.

Qualifications:
Brevet "A" ou l'équivalent (15 ans de scolarité); avoir 
au moins cinq (5) ans d'expérience dans l'enseignement. 
Préférence sera donnée au détenteur d'un diplôme en ad­
ministration scolaire, participation à des stages SEMEA 
ou outre stage du même genre.

Salaire:
Selon l'entente provinciale des principaux.
lo date limite pour s'inscrire au concours 70-3 est le
22 mai 1970.

PROFESSEURS - Concours 70-4:
Fonction:
Enseigner dans les classes spéciales de niveau élémentaire.

Qualifications:
Brevet spécialisé en enfance inadaptée et/ou brevet d'en­
seignement régulier et un brevet spécialise en cours.

Salaire:
Selon l'entente provinciale.

Pour obtenir les formules necessaires pour s'inscrire aux 
concours 79-3 et 70-4, s'adresser à:

rz

Directeur général des études, 
800 boulevard Grignon, 
Saint-Jérôme, P.Q.
Tél. 438-4158 y

COMPAGNIE DES JEUNES CANADIENS
RECHERCHE

UN DIRECTEUR DU 
SERVICE DES VOLONTAIRES

RECHERCHE

UN RESPONSABLE DE L'INFORMATION
FONCTIONS:
Sous l'autorité du directeur général de la Compagnie, 
élaborer, mettre en oeuvre et surveiller un»programme 
d'information et de relations publiques ayant pour buts 
de faire connaître et comprendre au public le travail 
de la CJC, ainsi que d'instituer un système de commu­
nications internes efficace.

QUALIFICATIONS:
• Être détenteur d'un degré univer­

sitaire ou l'équivalent
• expérience d'au moins trois années 

en journalisme et/ou relations 
publiques

• Conscience des problèmes sociaux
• Bilinguisme nécessaire

TRAITEMENT: Entre $6,905. et 11,623. par année 
selon les critères en vigueur a la 
Compagnie.

ENDROIT : Bureau central de la CJC à Ottawa.

Faire parvenir candidature, références et curriculum
vitoe AVANT LE 29 MAI 1970 à:

V.

Mme Theresa Watters,
Agent de gestion du personnel, 
Compagnie des Jeunes Canadiens, 
323, rue Chapel,
Ottawa 2, Ontario. y

FONCTIONS:
Sous l'autorité du directeur de la Compagnie, assurer 
les services nécessaires et l'appui à tous les membres vo­
lontaires de la Compagnie et mettre en oeuvre des politi­
ques visant à assurer la permanence du service volontaire

QUALIFICATIONS:
• Expérience du service volontaire
• Formation universitaire
• De préférence, expérience de l'administration et de la 

gestion du personnel.
• Préférence accordée aux candidats bilingues.

TRAITEMENT:
Selon les qualifications

ENDROIT:
Ottawa.

Faire parvenir votre candidature et votre curriculum vitae 
avant le 29 mai 1970 a:

Mme Theresa Watters 
Agent de gestion du personnel 
Compagnie des jeunes Canadiens 
323, rue Chapel 
Ottawa 2, Ontario .V_____ ________J

♦; MJ
VILLE DE MONTRÉAL

MÉDECIN

Traitement initial jusqu'à $15,325.
Avantages sociaux: Vacances, congés de maladie, 
assurance-maladie, assurance-vie et fonds de pension.

Devoirs de la fonction: Medecine préventive dans les 
écoles et les consultations de nourrissons et d'enfants 
d'âae pré-scolaire.
Qualités requises: Bonne connaissance du français et 
de l'anglais. Etre membre en regie du College des mé­
decins et chirurgiens de la Province de Québec. De 
préférence, posséder un diplôme universitaire en hy­
giène publique
Les médecins intéressés sont priés de compléter le 
questionnaire "demande d'emploi" qui s'ootient au 
service du Personnel, bureau 403, à l'Hôtel de ville, 
275 est rue Notre-Dame. Téléphone: 872-2250.

LA COMPAGNIE DES JEUNES CANADIENS
RECHERCHE

y

UN CHARGÉ DE PROJETS

FONCTIONS:
Sous l'autorite du directeur de la Compagnie, assurer 
lo direction et l'administration de projets urbains ayant 
pour buts de promouvoir le progrès social, économique 
et communautaire.

QUALIFICATIONS:
• Formation universitaire de premier cycle (Baccalauréat 

ou licence).
• Expérience reconnue de travail auprès d’organismes 

o caractère socio-économique
• Sens des relations humaines
• Bilinguisme

TRAITEMENT:
De $7,000. a $13,500. par annee, selon les critères en 
vigueur a la Compagnie.

ENDROIT:
Région Ottawa-Hull.

Faire parvenir votre candidature accompagnée de votre 
"curriculum vitae avant le 29 mai 1970 à:

V.
r

Mme Theresa Watters 
Agent de gestion du personnel 
Compagnies des Jeunes Canadiens 
323, rue Chapel 
Ottawa 2, Ontario

y

PROGRAMMEUR POUR SYSTÈMES
360/30 a disque et a bonde magnétique

LA BRASSERIE MOLSON DU CANADA LIMITÉE
Au sein d'un service comptant un personnel peu 
nombreux, il est possible de maintenir le rap­
port personnel, neanmoins, les méthodes qui y 
sont développées sont suffisamment complexes 
pour offrir un défi aux membres de ce service.
Cette position consistera, entre autres, à colla­
borer à la préparation de systèmes, a la mise 
au point d'ordinogrammes, ainsi que de la 
programmation et de la mise en application. 
Le langage utilisé est le PL/l.
Le candidat choisi sera doué à lo fois de talent, 
de maturité et d'énergie. Il possédera 2 ans ou 
plus d'expérience en programmation et pourra 
se servir d'au moins un langage de niveau 
élevé. Bien qu'il ne soit pas exigé, un diplôme 
universitaire sera un atout.
Cette position s'adresse à une jeune femme ou 
à un jeune homme bilingue.
Veuillez adresser vos notes biographiques (incluant votre 
progression de salaire) à .-

S.S. COHEN. Directeur du Service de l'Ordinateur, 
La Brasserie Molson du Canada limitée,
1555 est, rue Notre Dame,
Montreal 133, Que.

J

CONSEIL SCOLAIRE DE KAPUSKASING. ONTARIO
École secondaire de langue française

Invite les candidats intéresses aux postes suivants pour 
septembre 1970. Les postulants doivent être membres de 
l'A.E.F.O., ou gradués (B.A • B.Sc.) qui ont l'intention 
de le devenir et qui en plus s'engagent â s'inscrire au 
cours d'été pédagogique de l'Université lakehead.

1. Éducation Physique (garçons)
2 Éducation Physique (filles)
3. Géographie
4. Histoire
5. English (Chef de département mineur)
6. Sciences (2) (Chef de département mineur)
7. Mathématique et sciences grades 9 et 10
8. French et économie domestique

Echelle de salaires 1970-71
Catégorie Minimum Maximum

1 $8,100 $13,900
2 $8,500 $14,700
3 $9,300 $16,100
4 $9,800 $16,900

Augmentation annuelle de $500.
Allocation pour chef de département mineur.- $1,300. 
Bénéfices marginaux:

1. 80% des frais de déménagement pour per- 
personnes mariées (maximum $1,000.)

2 $400 pour degré supplémentaire (M.A.)
3. Experience reconnue jusqu'à $4,000
4. Autres bénéfices: assurance, plan cumulatif, 

gratification à la retraite et congé sabba­
tique.

Priere d'adresser votre demande par écrit avec tous les 
renseignements y compris le numéro de téléphone a M. 
Germain Gauthier, Principal, Académie d'Youville, Kapus- 
kasing, Ontario.

M. Gauthier sera au Skyline, Ottawa les 14 (le soir), 
15 et 16 mai (toute la journée). Les candidats intéressés 
sont priés de communiquer avec lui au Skyline pour fixer 
un rendez-vous.

R Perras, Président D Brousseau, Directeur
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Le Sénat confirme 
lejugeBlackmun 
à la Cour suprême

WASHINGTON (AFP) - La nomina­
tion par le président des Etats-Unis de 
M Harry Blackmum à un siège à la 
Cour suprême des Etats-Unis a été con­
firmée nier par le Sénat par 94 voix 
contre zéro

La confirmation de M. Blackmum qui 
va enfin permettre de combler un vide 
qui existait depuis un an au plus haut 
tribunal des Etats-Unis, fait suite à une 
longue controverse qui s'était levée 
entre le Congrès et le président des 
Etats-Unis

Fil effet, par deux fois, en novembre 
et en avril derniers, le Sénat avait reje­
té les nominations que M Nixon lui avait 
soumises pour remplacer le juge Por­
tas. magistrat contraint de démissionner 
pour avoir été mêlé aux affaires d'un fi­
nancier véreux En novembre le Sénat 
avait rejeté la candidature de M Cle­
ment Haynsworth et en avril celle de 
M Harrolld Gardwell. tous deux con­
servateurs du Sud.

M. Blackmum. un magistrat originaire 
de ITllinols âgé de 61 ans est actuelle­
ment juge à la cour d'appel du huitième 
district fédéral des F’tats-UnLs avec 
siège à Saint-Louis, Missouri Marié, 
père de trois enfants, le juge Blackmum 
est un ami personnel du président de la 
Cour suprême. M. Warren Burger

Le 5 mai dernier, la commission sé­
natoriale de la justice avait approuvé, 
à la suite de débats très restreints, la 
nomination du juge Blackmum qui a été 
confirmee de même hier par la Cham­
bre haute en séance plénière.

Devant l'AFL-CIO

Compromis habile

Laird annonce que des milliers de 
CI s ont été retirés du Cambodge

Six morts, plus de 60 blessés, des dégâts importants: tel est le bilan d'une 
explosion de violence qui a éclaté tard lundi soir à Augusta, Géorgie, après 
qu'un jeune détenu noir eut été battu à mort dans sa cellule, par d'autres 
détenus noirs, a affirmé la police Le gouverneur Lester Maddox a affirmé 
de son côté qu'à son avis l'émeute ôtait attribuable à "une conspiration 
communiste" ün aperçoit ici un policier fouillant un noir sous la surveillan­
ce de gardes nationaux

par Francis Lara, de TAFP

WASHINGTON - Le président Nixon 
a décidé d’accélérer le retrait des 
"GTs" du Cambodge afin d'effacer l'im­
pression fâcheuse de son intervention en 
territoire khmer qui a bouleversé l'intel­
ligentsia américaine et profondément 
choqué le monde.

Prenant les devants, M Melvin Laird, 
secrétaire à la défense, a annoncé hier 
que “plusieurs milliers" de ' boys’’ ont 
déjà été retirés du Cambodge II y 
aura de nouveaux replis de troupes dans 
les jours à venir, démontrant ainsi que 
les actions offensives au Cambodge vont 
se terminer bien avant le 1er juillet et 
que le chef de l'exécutif américain, 
ayant proclamé victoire, pourra se van­
ter d'avoir répondu aux voeux de la 
"majonté silencieuse" sans s’aliéner à 
tout jamais la “minorité bruyante”. Il 
a trouvé un compromis fort habile

L'adversaire communiste s’est évanoui 
dans la jungle et les colonnes blindées 
américano-sud-vietnamiennes ont gas­
pillé des millions de balles en vain. Peu 
importe. Il était impératif d'assurer une 
opération politique qui a satisfait les 
"éperviers” et mis en garde Hanoi con­
tre les dangers extrêmes qu’il y avait 
à s'imaginer que l’opinion publique amé­
ricaine allait se laisser berner L’“ On­
cle Sam", personne n’en doute, n’ou­

blie pas qu’il n'a jamais perdu une 
guerre. Le géant américain n’a pas la 
moindre intention de s'avouer vaincu 
en Indochine Pour les républicains, l'an­
née en cours est décisive dans la me­
sure où le “Grand Old Party” doit 
sortir vainqueur des élections législa­
tives partielles du mois de novembre 
prochain - celles qui vont entraîner le 
renouvellement de l'ensemble de la 
Chambre des représentants et du tiers 
du Sénat.

L administration Nixon est aujour­
d'hui prisonnière des engagements 
auxquels elle a souscrit depuis plu­
sieurs jours à l'échelon le plus élevé: 
retirer du Cambodge avant le premier 
juillet prochain un corps expédition­
naire d’une ampleur stupéfiante.

Le gouvernement de Tel Aviv a im­
médiatement profité de ce précédent 
pour lancer ses blindés contre le Li­
ban, malgré le tollé soulevé aux Na­
tions unies tout en affirmant qu'il se 
retirait immédiatement au lendemain 
d une "expédition punitive".

A Manhattan, la levée de bouclier 
a été quasi totale Tous les gouverne­
ments ont protesté contre l’interven­
tion militaire au Cambodge et ce sont 
les autorités brésiliennes qui pour 
désamorcer cette poudrière ont suggé-

Nixon fait le bilan de l'opération au Cambodge
WASHINGTON (AF’P) - Le président 

Nixon s est entretenu hier pendant trots 
quarts heure avec le comité exécutif 
de ta grande centrale syndicale amé­
ricaine A Fl.-CIO. devant laquelle il 
a fait un exposé sur l’intervention amé­
ricaine au Cambodge et dont il a reçu 
un communiqué condamnant la politi­
que économique de son administration 

M. George Meany. président de 
l'AFL-CIO, a remis à M. Nixon le texte 
de ce communiqué qui affirme, notam­

ment, 'Le programme gouvernemen­
tal de lutte contre l'inflation a été un 
échec complet. Les prix ont monté, le 
chômage s’est accru et le pays tout 
entier a franchi le seuil de la réces­
sion.”

Le communiqué syndical invite l'ad­
ministration à promouvoir plus éner­
giquement la diminution des taux d'inté­
rêt actuellement pratiqués sur les cré­
dits à la consommation. 11 laisse enten­
dre. enfin, que l'AFL-CIO est prête

à soutenir, le cas échéant, une politi­
que de contrôle des prix et des salai­
res, condition que les restrictions éven­
tuelles soient équitablement réparties.

Jusqu'à présent, l’administration Ni­
xon n'a donné aucun signe de vouloir 
s'engager sur la voie d'un contrôle des 
prix et salaires.

Au moment de remettre à M Nixon le 
texte du communiqué de AFL-C10, M. 
George Meany a fait état de sa préoccu­
pation concernant la situation de l'em­

ploi. Les chômeurs américains s'élèvent 
actuellement à 4.8 pour cent de la force 
de travail totale du pays. M. Nixon a ins­
truit son ministre du travail. M. Geor­
ge Shultz, de tenir une série de réu­
nions avec les dirigeants de la grande 
centrale syndicale.

La majeure partie de l'entretien entre 
le président Nixon et le comité exécutif 
de l'AFL-CIO a cependant été consacrée 
à l'intervention américaine au Cambod­

ge au sujet de laquelle M. Nixon a fait 
un exposé très complet. On sait que M. 
George Meany a exprimé dès le début 
son soutien total à l’initiative présiden­
tielle dans ce domaine La réunion d’hier 
matin n'a donné lieu à aucune objection 
de la part des syndicats sur ce plan.

M. Nixon et les dirigeants syndicaux 
se sont réunis au siège de l'AFL-CIO à 
Washington, un bâtiment situé à 300 
mètres seulement de la Maison-Blanche.

ré que le Conseil de sécurité crée des 
comités ad hoc susceptibles d’exa­
miner en privé les moyens de mainte­
nir ou de rétablir la paix dans une par­
tie du monde où celle-ci est menacée.

En attendant, une haute personnalité 
de la Maison-Blanche a laissé enten­
dre que si les troupes américaines al­
laient se retirer à la date prévue, il 
restait un problème impératif à tran­
cher; celui de la “liquidation” des 
stocks communistes saisis depuis ces 
derniers jours.

1 7 prisonniers

Deux bateaux de 
pêche cubains 
sont coulés

MIAMI Floride (AFT) - Le quartier 
général militaire d’exilés cubains "Alpha 
66’ a annoncé hier que deux bateaux de 
pèche cubains ont été coulés par "nos 
forces navales" il y a plusieurs jours et 
que “onze communistes" ont été fait 
prisonniers.

“Alpha 66" déclare en outre: “Cet 
acte de guerre a eu heu dans les eaux 
cubaines lorsque des unités navales d'Al­
pha 66 ont effectué une mission en terri­
toire cubain et lorsque les navires 
espions communistes cubains ont été dé­
couverts par nos unités".

“Alpha 66" précise que chacun des 
deux bateaux coulés avait une longueur de 
45 pieds. Le communiqué poursuit que ces 
prisonniers se trouvent en un heu en de­
hors du territoire national des Etats- 
Unis. Ces hommes sont détenus par "Al­
pha 66" en vue d'un échange possible 
contre les prisonniers politiques détenus 
par M Fidel Castro.

A Washington, le porte-parole du dé­
partement d'Etat a déclaré que les Etats- 
Unis ont appris “avec regret" l'expé­
dition d’Alpha-6G.
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CIVIL • ÉLECTRICITÉ - ÉLECTRONIQUE

$9,050. à $14,850.
Plusieurs postes à remplir à différents niveaux.

Diplôme universitaire sanctionnant un cours reconnu de 
génie ou admissibilité à une association d'ingénieurs 
professionnels d'une des provinces ou d'un des territoires 
du Canada.

Expérience requise pour tous les postes.

Les candidats doivent posséder les qualités requises en 
ce qui concerne la connaissance et l'usage et de l'anglais 
et du français.

Pour tout renseignement et pour vous inscrire pour une entrevue gui 
ouro lieu ie 20 moi 1970, veuiliex communiquer avec monsieur 
0. Taillefer, le 14 moi 1970. entre 8.30 a.m. et 4.30 p.m. au 
numéro 879-5767,

Blocus des côtes 
cambodgiennes

r $9,550 - $10,850.
VÉRIFICATEUR

ITINÉRANT
FONCTIONS
Trovoil de vérification de comptes de protêts, de contrôle interne, 
de recommandations, de modifications à des programmes.

Ministère des Travaux 
Publics

QUALITES:
Diplôme universitaire en comptabilité, commerce, finance, ou admi­
nistration, ou cours secondaire complet et quatre années d'etudes en 
vue d'un certificat d'associations de comptables (R.I.A., C.A., CG.A.).

Expérience dans un poste en comptabilité industrielle ou commerciale 
comportant la vérification interne.

Montréal, P.Q. les candidats doivent posséder les qualités requises en ce qui con­
cerne lo connaissance et l'usage du fronçais et de l'anglais.
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publique

du
Canada

Le candidat sera appelé û voyager souvent

Si vous êtes intéressé, veuillei communiquer avec monsieur G. Pépin, 
à 879 5765 le U mai 1970, entre 9 00 a.m et 4 00 p.m.

les entrevues auront lieu le 20 mai 1970

DIVISION PROFESSIONNELLE
Suite 904. Place Victoria, Montréal 115. Qué.

( ONTROLEl RS - S12.000. à $18.000.
Nous sommes à la recherche de comptables agréés qui ont de l’expérience dans l’administration 
et pourraient occuper un poste de contrôleur Les candidats doivent avoir au moins cinq ans 
d’expérience industrielle

Mme E. Garon-Bernard 879-5289

STAGIAIRES EN ADMINISTRATION - à $8.500.
Si vous Clés diplômé universitaire en commerce ou en économie et posséder déjà un an 
d'expérience a temps plein sur le marché du travail, nous vous invitons a nous téléphoner pour 
une entrevue De nombreuses compagnies offrent des postes d'avenir en commercialisation 
finance, administration.

D. Dion 879-5293

INGENIE! RS EN MÉCANIQUE - à $12,0(H).
Des ingénieurs conseils et des manufacturiers recherchent les services d'ingénieurs en mécanique, 
membres de la C I.(J . avec au moins trois uns d'expcriencc dans le chauffage. Pair climatisé, 
lu ventilation

MlleC. Brown 879-5229
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Bureau commercial et professionnel

SAIGON (AF'P) - Des navi­
res de guerre américains et 
sud-vietnamiens patrouillaient 
hier sur une longueur de 100 

: milles au large de la côte 
cambodgienne afin d’y inter­
cepter toute fourniture d’ar­
mes destinée aux forces nord- 

| vietnamiennes et aux maqui­
sards du GRP qui se trouvent 
au Cambodge.

Le vice-président du Sud- 
Vietnam Nguyen Cao K y. qui 

| s'est rendu par avion à Neak 
! Loung, sur le Mékong à l'inté­
rieur du Cambodge, a déclaré 
à la presse que les navires 
garde-côtes sud-vietnamiens 
avaient déjà organisé un "blo­
cus” des cotes cambodgiennes.

Le général Ky a également 
! indiqué que les troupes sud- 
vietnamiennes pourraient al­
ler dans n’importe quelle ré-

fion du Cambodge et qu elles 
tabhssaient dés maintenant 

des aérodromes de fortune 
dans le pays

L’arrivée du général K y au­
près des troupes sud-vietna­
miennes qui ont repris le bac 

j de Neak Lung constitue la pre- 
! mière visite officielle du vice- 
! président au Cambodge. Ce­
pendant. le général Ky s’était 
rendu à Phnom Penh en grand 
secret, dans la nuit du 6 mai 
dernier pour conférer avec le 
général Lon Mol, premier 

| ministre cambodgien
Dans ses déclarations à la 

presse, le général a également 
affirmé que le Sud-Vietnam 
n’éprouverait aucun scrupule 
à laisser ses forces au Cam­
bodge après que les Améri­
cains auront retiré les leurs. 
Interrogé sur la période pré­
vue du maintien des forces 
sud-vietnamiennes au Cam­
bodge, le général Ky a répon- 

; du qu’elle n’était pas arrê­

tée, mais que c'était une ques­
tion de mois plutôt que de se­
maines.

A Paris, on affirmait à la 
délégation du GRP sud-viet­
namien à la suite de ces dé­
clarations que le régime de 
Saigon ne peut rien faire sans 
l’appui des Américains

C’est là une application de la 
doctrine de Guam et de la po­
litique du président Nixon qui 
consiste à faire combattre les 
Asiatiques par des Asiatiques, 
dit-on encore à la délégation 
du GRP Mais, ajoute-t-on, les 
opérations des forces de Sai­
gon reçoivent l'appui de l'avia­
tion et la logistique américai­
nes et des "conseillers mili­
taires" américains. Sans les 
Américains, les forces de Sai­
gon ne pourraient se mainte­
nir, ni au Cambodge, ni au 
Sud-Vietnam, souligne-t-on en­
core dans les mêmes milieux.

Dans les milieux nord-viet­
namiens. on souligne aussi 
que ce sont les Américains qui 
mènent le jeu et que les for­
ces sud-vietnamiennes opèrent 
au Cambodge sous la protec­
tion de la puissance de feu de 
leur artillerie et des B-52. 
Quand le président Nixon pro­
mettait d'évacuer le Cambod­
ge avant le 30 juin, le prési­
dent Nguyen Van Thieu disait 
que les Sud-Vietnamiens y 
resteraient sans limite de du­
rée. ajoute-t-on. Aujourd'hui 
c'est le même stratagème; le 
secrétaire américain a la dé­
fense, M. Melvin Laird, parle 
d'un retrait avant le 15 juin et 
le général Ky de rester des 
mois au Cambodge Mais si 
les Sud-Vietnamiens restent 
au Cambodge, les Améri­
cains leur fourniront leur ai­
de, dit-on encore dans les 
milieux nord-vietnamiens

un tour deforce!

Bernard Vésin, professeur du Collège Stanislas de Montréal et diplô­
mé de l’Institut de Lecture Dynamique Evelyn Wood peut lire un roman 
de 40,000 mots en quatre minutes et une seconde. C’est “un tour de 
force" qu’il a accompli lors du lancement du livre “Tayaout” (Fils 
d’Agaguk) devant une assistance nombreuse et en présence de l’au­
teur, Yves Thériault (à droite), et du directeur-général des Editions de 
l’Homme, Alain Stanké (à gauche).
VOUS AUSSI pouvez lire au moins 3 fois plus rapidement que vous ne 
le faites maintenant, grâce à la méthode de Lecture Dynamique 
Evelyn Wood.

Des militaires 
contre la guerre

WASHINGTON (AF'P) - 
Les militaires s'apprêtent à 
participer activement à la 
campagne anti-guerre aux 
FitaLs-Unis.

Le porte-parole du “nou­
veau comité de mobilisation 
pour mettre fin à la guerre 
au Vietnam". M. Jack Sussa- 
rey. a en effet annoncé hier 
que des groupes de soldats 

! venant de 43 bases militaires 
1 différentes prendront part 

le week-end prochain, same- 
i di 16 et dimanche 17, à des 
manifestations de protesta­
tion contre l’extension de la 
guerre au Cambodge Ces 
manifestations qui coïncide­
ront avec la journée officielle­

ment consacrée aux forces 
armées - "Armed forces 
day” - auront heu en dehors 
de toutes installations mili­
taires, mais a proximité de 
22 d'entre elles.

Un autre porte-parole du 
mouvement anti-guerre. M 
Rennie Davis. Tun des sept 
pacifistes de Chicago dont 
le procès est actuellement 
en cours et qui se trouve en 
liberté provisoire sous cau­
tion, a déclaré que le mou­
vement allait se concentrer 
non seulement sur les mili­
taires mais aussi sur toute 
"la machine de guerre". "No­
tre programme, a-t-11 dit, 
sera destiné à paralyser la 
machine de guerre "

ASSISTEZ À UNE PRÉSENTATION GRATUITE
ce soir, demain soir, 

et vendredi soir, 
à 7 h. 15 p.m.

et samedi matin à 10 h. 1 5 a.m. 
à

l’Institut de Lecture Dynamique Evelyn Wood,
205 ouest, rue Sherbrooke

LD-t3-5-70

Plus de 500,000 professionnels, professeurs, étudiants, hommes d'affaires de toutes les catégories, 
hommes et femmes, sont diplômés de nos Instituts ef lisent maintenant en moyenne 4.7 fois plus 
rapidement, avec une compréhension égale ou meil'eure

USEZ 50 MOTS-MINUTES de plus et augmentez votre vitesse moyenne de lecture 
de 3000 mots à l’heure. C’est "un tour de force" que vous pouvez accomplir facile­
ment, et en huit semaines seulement, en vous inscrivant au cours de l'Institut de 
Lecture Dynamique Evelyn Wood.
GARANTIE
L’Institut de Lecture Dynamique Evelyn Wood garantit do rembourser les frais de scolarité aux 
étudiants qui ont complété le cours de 8 semaines et qui n'ont pas réussi t tripler, au moins, leur 
efficacité de lecture.

institut de lecture dynamiciue evelyn wood 
205 ouest, rue Sherbrooke, Montréal • 844-1941

Veuillez me taire parvenir, sans obligation, des renseignements sur le cours de Lecture ( 
Dynamique Evelyn Wood.
NOM OCCUPATION ‘

ADRESSE VILLE TÊL. t

□ Je désire aussi des renseignements sur les cours pour compagnies ou groupes:

r t i



10 • Le Devoir, mercredi 13 mai 1970

arts et spectacles
Le bruit de la ville

OENTRKS - Le Centre culture! de Shawinigan présente, à compter 
de ce soir et jusqu'au 25 mai, une double exposition du peintre Belle- 
rive et du sculpteur Carol (irenon A compter de ce soir et jusqu'au 
tî mat. d’autre part, le Centre culturel de Ixmgueuil présentera sa 
"Semaine des arts"; cette semaine a pour but de faire connaître à la 
population de Longueuil les activités offertes par le Centre.

EXPOSITIONS - On peut visiter actuellement l'exposition annuelle 
des travaux d'élèves de TEcole du Musée des BA de Montréal; cette 
exposition se tient dans la salle de conférence du musée On vernira, 
demain, à 2<lb30. une exposition d'oeuvre de Gérald Savoir, au Centre 
d'art du Mont-Royal Le 15, d'autre part, la Galerie "Studio 23", 
présentera au public des gouaches 1969-70 d'Elaine Roy-Mailbot Au 
Centre culturel de l'Université de Sherbrooke, le publit pourra visiter, 
du 12 mai au 28 juin, une exposition de sculpture-céramique due à Mi­
chel Eortin. Jean-Yves Leblanc et Michel Savoie. Enfin, à la galerie 
"L'Atelier" de Renée Lesieur, à Québec, on présentera, du 18 mai au 
18 juin, une exposition de gravures de G. Tremblay et de sérigraphies 
de R. Giguère

THEATRE - Le Centre Saidye Bronfman présentera, à compter de 
demain soir et jusqu'au 30 mai. "Entertaining Mr Sloane" de Joe Or- 
ton, dans une mise en scène de Rolland Laroche. D'autre part, la trou­
pe "Maya" présentera, en reprise, à la Polyvalente Edouard Mont- 
petit, un essai chorégraphique intitulé "Le Couple Dieu et les cobaves 
du couple ". samedi le 16 mai. à 2h

CINEMA - Le deuxième festival annuel canadien du film étudiant 
aura lieu à Sir George Williams au mois de septembre 1970. Trente 
concurrents ont participé au premier Festival, l'an dernier Ce festi­
val s'adresse à tous les cinéastes étudiants canadiens. Les entrées 
seront faites dans les catégories suivantes: films avec scénario, 
ftlms animés, documentaires et films expérimentaux. Les formu­
laires peuvent être demandés au Conservatoire d'art cinématographique 
de Sir George: date limite d'inscription, le 21 août.

Horaire des théâtres
dSVTAim THEATRE 453 ru« Si Ffan 

COB Xavier Vieux Montréal The Gréai 
While Computer de Peter Desbarats En 
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Opinion
Ce n'était qu'une 
première charge 
de l'orignal...
par Claude Gauvreau

Les représentations de “La 
charge de l'orignal épormya- 
ble" de Claude Gauvreau oM 
été. comme nous l'annon­
cions samedi dernier, annu­
lées. A la suite de celle mé­
saventure. l'auteur de la pièce 
nous a fait parvenir cette 
lettre

Les représentations de la 
pièce de théâtre en quatre 
actes LA CHARGE DE 
L ORIGNAL EPORMYABLE, 
ayant été annoncées avec 
force publicité comme devant 
avoir lieu au Gesù du 2 
au 16 mai 1970. et cette en­
treprise ayant été inter­
rompue subitement et défini­
tivement après la fin du deuxiè­
me acte le soir du 6. je dois 
au public à ütre d'auteur de 
la pièce r explication rigou­
reusement honnête du fait 

Disposant complètement du 
témoignage de mes sens, 
mais ne possédant pas le pou­
voir de lire dans la pensée 
d’autrui, je dirai exclusive­
ment les événements tels que 
j'en ai eu personnellement 
connaissance; je déclare sur 
mon honneur l'exactitude ab­
solue de chaque détail narré 
dans la présente rédaction.

Au départ, il était nette­
ment entendu entre le metteur 
en scène Claude Paradis et moi 
que nous tiendrions l'engage­
ment pris publiquement à n'im­
porte quel prix Je croyais 
fermement une telle entente 
unanime chez tous les parti­
cipants du spectacle 

Le soir de la première, le 
2. le rythme déterminé par 
le metteur en scène fut ra­
lenti; selon les explications 
reçues, ce fut à cause de 
complications techniques.

A ia représentation du 3 
à laquelle j'assistai entière­
ment comme spectateur assis 
dans la salle, le spectacle 
avait atteint un degré maxi­
mum possible de perfection 
sur tous les plans et tout 
me semblait garantir la pour­
suite de ce niveau qualitatif 
pleinement satisfaisant dans 
mon optique jusqu'au 16 in­
clusivement.

Le 4. il y eut relâche 
Le S, il y eut représenta­

tion normale
Le 6. il y avait 16 specta­

teurs dans la salle Les deux 
premiers actes se déroulèrent 
tel que prévu; mais, à ! in­
termission. alors que j'étais 
retenu au bureau du guichet par 
une entrevue avec une journa­
liste. Lune Ménard, publici­
taire officielle du spectacle, 
demanda à me parler pnvé- 
ment: elle m exprima que la 
poursuite du spectacle s'a­
vérait impossible car quatre 
interprètes avaient décidé 
d interrompre leur partici­
pation. Ces quatre comédiens 
étaient Rodrig Mathieu, Char­
lotte Jones. Wilma Ghezzi et 
Francine Noël Mlle Mé­
nard me demanda instam­
ment d'intervenir auprès de 
ces interprètes dans l'espoir 
de les faire revenir sur leur 
décision; d autant plus que le 
metteur en scène était tempo­
rairement absent. J'accédai 
à cette demande et fis tou» 
mon possible pour obtenir 
au moins des quatre comé­
diens quYls consentissent à 
terminer la représentation 
débutée Mathieu commença 
par refuser carrément, me 
donnant d abord comme rai­
son qu il était insensé de per­
sister à jouer devant si peu 
de spectateurs dans une salle 
aussi vaste Finalement. Ma­
thieu consentit à terminer la 
représentation et il fit même 
quelque effort pour inciter ses 
trois autres camarades à 
suivre son exemple Après 
quelque hésitation. Wilma 
Ghezzi acquiesça aussi Pour 
sa part. Charlotte Jones 
maintint son refus catégon-

Suite à la page 7
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Musique/La Chorale Elgar de Montréal

Pourquoi tant de témérité ? Pourquoi donc ?
par Jacques Thériault

La Chorale Elgar de Mont­
réal. qui existe depuis 46 ans, 
est certainement l’une de nos 
plus vieilles associations mu­
sicales Elle présentait, lundi 
à la salle Claude-Champagne, 
son "concert de printemps” 
sous la direction de son nou­
veau directeur, Graham Knott, 
qu’on connaissait jusqu’ici 
comme orgamste et directeur 
de chorale à l'église St. James 
United.

Jeune, fougueux et bien in­
tentionné. Graham Knott ne 
voulait pas que sa première 
apparition avec la Chorale El­
gar passe inaperçue. Pour ce 
faire, il avau mobilisé une cin­
quantaine d'instrumentistes et 
deux solistes qui, outre une 
centaine de choristes déguisés 
(ils portaient des robes de moi­
nes orangées, jaunes et bru­
nes!), sont nécessaires à la 
traduction de cette immense

et spectaculaire fresque sym­
phonique qu est A Sea Sym­
phony de l’Anglais Ralph 
Vaughan Williams Sa présen­
tation n’était pas dénuee d’in­
térêt, les oeuvres du composi­
teur étant rarement jouées 
chez nous, mais les résultats 
obtenus par le jeune directeur 
me donnent à penser qu’il s’est 
laissé emporter par sa témé­
rité.

Ecrite entre 1903 et 1909. 
cette oeuvre en quatre mou­
vements. basée sur des poè­
mes de Walt Whitman, n’est 
pas facile d’approche, bien 
qu elle constitue les premiers 
pas de Vaughan Williams vers 
la forme symphonique (il de­
vait en écrire huit autres par 
la suite) Elle exige d’un cnef 
qu'il puisse arriver à fondre 
des masses vocales et instru­
mentales (ponctuées par trois 
percussionnistes), insérer des 
parties de soprano et de bary­

ton, maîtriser toute cette pâte 
sonore, déclencher des orages 
ou faire planer le mystère, tout 
en se gardant de tomber dans 
le tape-à-l'oeil hollywoodien, en 
veillant aussi à maintenir 
les tempos avec une régularité 
susceptible de nous faire ou­
blier (jue l'ouvrage dure un peu 
plus d une heure et qu'une mau­
vaise exécution peut, à certains 
moments, devenir "ronflante”. 
J ajouterais que “A Sea Sym­
phony” aurait gagné à etre 
exécutée par un grand orches­
tre symphonique, soit le double 
de l'ensemble dont Graham 
Knott disposait, par des solis­
tes hautement qualifiés (ce qui 
n'était pas le cas. ici. du so­
prano Marian Siminski et du 
baryton Denis White) et. enfin, 
par un ensemble de chanteurs 
plus imposant. Mais n’allez 
pas croire que cette exécution 
fut désastreuse: on s'en est ti­
ré comme on a pu. misant par­
fois sur le spectaculaire, tan­

tôt sur l'ensemble des instru­
mentistes dont il faut louer le 
travail impeccable et qui con­
tribuèrent certainement aux 
meilleurs moments de cette 
soirée Toutefois, une conclu­
sion s’impose: Graham Knott 
n’est certainement pas le di­
recteur dont avait besoin la 
chorale Elgar pour survivre 

En deuxième partie de pro­
gramme, on s'attaqua au 
“Chant du destin” pour choeur 
mixte et orchestre de Brahms 
et au “Gloria" pour choeur, 
ténor et orcheste du Torontois 
Harry Somers La première de 
ces oeuvres fut traduite assez 
froidement, la seconde assez

maladroitement. Et. si malgré 
tout, l'orchestre sortit de nou­
veau victorieux de cette oeu­
vre importante de Brahms (no­
tamment dans la troisième 
partie), la section des trom­
pettes fit très mauvaise figure 
dans le bref “Gloria" de So­
mers Dans le programme dis­
tribué à cette occasion, on 
pouvait lire que l’exécution d’u­
ne oeuvre de musique contem­
poraine par saison est en train 
de devenir une tradition pour 
la Chorale Elgar. Cétait sou­
haitable. mais il faudra main­
tenant apprendre à servir adé­
quatement cette musique du 
XXe siècle.

À Cannes

Palmarès du Concours de 
reportage d'actualité

ÜNTRf DRAMATIQUE POPULAIRE
SÎ-. c’#i tollaboruiion qvce l'option theatre
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drmiCICN MARCEAU Mise en scene CLAUDE GRISE et JACQUES ZOUVI 

du 6 17 m.*i 70, a 20 hl 30 (relâche le» 11 et 12)

COLLEGE DE SAINT-HYACINTHE
450 rue G»rou«rd (lertie 81, tram-Canadiennei

Réservation» et renseignements : 774-8555

CANNES (AFPi - Le jury du 
6ème Concours international de 
Reportages d’actualités, organisé 
à Cannes du 7 au 10 mai par 
rORTF, a décerné les prix sui­
vants:
• Grand Prix du Reportage

fo Concours 
international 
de Montréal

Dans quelques semaines. Moni- 
réai attirera à nouveau l'attention 
du monde entier, alors que s’y 
déroulera un événement musical 
d'envergure. En effet, du 31 mai 
au 14 juin, aura lieu dans la mé­
tropole le 6e Concours internatio­
nal de Montréal, dont la renommée 
se compare désormais à celle des 
autres concours internationaux.

Le Concours international de 
Montréal suit un cycle de trois 
ans consacré successivement aux 
disciplines du piano, du violon et 
du chant. En cette sixième année, 
il mettra en présence les meilleurs 
jeunes chanteurs et chanteuses de 
divers pays: la Bulgarie, la Corée, 
les Etats-Unis, la Hollande, le Ja­
pon, la Roumanie, le Venezuela et 
le Canada.

Les douze lauréats, que choisira 
un jury Internationa], se partage­
ront $23,50(1 en prix: un Grand 
Prix de $10.000. un deuxième de 
$5.000. un troisième de $2.500. un 
quatrième de $1,500. un cinquième 
de $1.000 et sept autres de $500 
Sur recommandation du jury, un 
prix spécial de $500 sera remis 
au meilleur interprète de l’oeuvre 
canadienne inédite, inscrite au pro­
gramme de l'épreuve finale. Cette 
année, le Concours a reçu 35 de­
mandes d'inscription.

Comme par les années passées, 
les deux premières épreuves éli­
minatoires seront présentées à la 
Salle Claude-Champagne de l’Ecole 
de musique Vinrent-D'Indy, les 31 
mai. 1er. 2 juin et les 4, 5 et 6 
juin. L’épreuve finale aura lieu au 
Théâtre Maisonneuve de la Place 
des Arts, les 9. 10. 11 et 12 juin, 
avec l’Orchestre Symphonique de 
Montréal, que dirigera Mano Ber­
nard!. chef d’orchestre attitré de 
l’Orchestre du Centre National des 
Arts d'Ottawa. Le Concours inter­
national de Montréal se terminera 
par un Concert gala des premiers 
lauréats, le 14 juin, à la Salle W’il- 
frid-Pelletier de la Place des Arts, 
avec l'Orchestre Symphonique de 
Montréal, que dirigera â nouveau 
Mario Bernard!.
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d'actuaries réalisé en direct 
"L'investiture du Prince de Gal­
les”, produit par la BBC (Gran­
de-Bretagne)
• Grand Prix du Reportage 

d'actualités filmées “Le pro­
cès: la ville de Denver contre 
Laureen-R Watson", produit par 
la chaîne culturelle "National Edu­
cational Television" (NET, Etats- 
Unisi
• Pnx Spécial du Jury “Oc­

cupation de la Maagdenhüis". re­
portage en direct produit par la 
chaîne N O S iPays-Bas>
• Le jury a d autre part dé­

cerné une mention spéciale â la 
NASA "pour l'extraordinaire 
prouesse technique réalisée à 
l'occasion de la marche sur la 
Lune"

De leur côté, les en tiques et 
informateurs de télévision Erançais 
et étrangers ont décerné le pnx 
de la critique à "La bataille des 
Morolles”. produit par la RTB 
1 Belgique i et une mention spéciale 
â "Japon 70 la mère entrepri­
se" produit par la deuxième chaî­
ne de 10RTF (France!

Le sixième CIRA a réuni à 
Cannes vingt-cinq organismes de té 
léxlsion représentant dix-huit pays 
Le jury international a assisté du­
rant trois jours à la projection de 
trente-su reportages

Un a remarque cette année une 
nette progression de la couleur 
Sur trente-six reportages présen­
tés. neuf étaient en couleur lors­
qu en I960 la proportion n'était 
que de six sur quarante-deux 

Le concours international de 
Cannes a fait également ressortir 
l'importance que la violence a 
prise un peu partout dans le mon­
de dans l'actualité quotidienne
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Horizontalement

1- Appareil pour déterminer 
la quantité de grisou dans 
une mine

2- Espace vide dans un corps 
- Baryum

3- Commerce du mercier. - 
Arme de iet portative

4- Unité d'aire pour les sur­
faces agraires - Milieu 
du iour, - ta plus vile po­
pulace

5 - Enduit imitant le marbre. - 
Linge noué où I on a mis 
quelque substance pour la 
(aire infuser.

6-Eux - Entretien les forces 
par des aliments

7 -A lui. - Partie déterminée 
de l espace - Obtenu

8- Terbium - Ville du Sud 
de l'Arabie - Commande 
ment

9- Construit - Fait un ourlet 
à

10- Qui a de rélégance - A 
moi

11- Mammifère au corps lourd 
et massif - Chacune des 
deux pièces symétriques 
entre lesquelle» est fixé 
le gros bout du timon d'u­
ne voiture

12- A nous. - Unité définissant 
la grandeur de la sensation 
de la lumière

Vsrtlcalement
1-Partisan de Gomar. - Dou­

ze moi»

2- Jeter en l'air, avec force 
les pieds de derrière - 
Qui a le pouvoir d'agir | 
ou de ne pas agir

3- Etat d'une personne ivre
- Petiteîle

4- Aride - Qui nage
5- Prière - Marche d'un es­

calier I
6 - Petite outre - Le meilleur

en son genre
7 - Ancienne unité de mesure de

capacité pour les liquides
- Sans quoi.

8- Critique avec violence - Un 
des États-Unis d Amérique.

9- Tellure -Travaillera
10- Sulfate double d'alummium 

et de potassium. - Alumi­
nium. - Manganèse

11- Etat dune personne ivre
- Emotion

12- Qui a le goût du vinaigre
- Solioède
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famille et société
Les administrateurs d'hôpitaux réclament la 
création d'un organisme permanent de planification
par Soiange CHALVIN

Dans le domaine de la santé, 
rien ne devrait se faire au 
Québec sans la création d’un 
organisme permanent de plani­
fication. Installer T assurance- 
maladie sans avoir fait l’inven­
taire complet des ressources, 
des besoins de la population et 
du personnel spécialisé, ce 
n’est peut-être pas mettre la 
charrue devant les boeufs, 
mais l’inverse aurait sûrement 
été souhaitable.

Cela ne signifie nullement

3ue l’Association des hôpitaux 
u Québec ne soit pas prête à 

collaborer à l’installation du 
régime d’assurance-maladie 
prévue aux alentours du 1er 
juillet. Mais au cours d’une 
conférence de presse à l’issue 
de l’ouverture du congrès de 
l’Association qui a lieu, cette 
semaine, à l’hôtel Bonaventure. 
le président. M. Gilles Gau- 
dreault a déploré le manque de 
planification dans le secteur 
hospitalier au Québec et a dit 
que sans la mise sur pied d’un 
plan d’envergure permettant 
aux régions défavorisées de 
jouir pleinement des services 
de santé, un écart considéra­
ble pourrait se créer entre les 
soins offerts dans les grandes 
villes et ceux disponibles dans 
les régions éloignées du Qué­
bec.

L absence de politiques et 
d’objectifs concrets, voilà le 
problème no 1 dans le secteur 
de la santé en général et dans 
le secteur hospitalier en par­
ticulier Quels sont les vrais 
besoins de la population en ma­
tière de santé? a demandé le 
président G audreault.

Est-il besoin de dire que le 
mystère planait hier matin à 
l’ouverture du congrès-expo­
sition de l’Association des hô­
pitaux du Québec où le nom du 
futur ministre de la santé, M 
Claude Castonguay. ne faisait 
de doute pour personne Les 
organisateurs du congrès qui 
avaient déjà prévu une confé­
rence donnée par le ministre 
de la santé du Québec n’atten­
daient que la nomination de ce 
dernier pour l’inviter à clô­
turer le congrès, jeudi. Il est 
bien évident que l’Association 
des hôpitaux du Québec est 
anxieuse de connaître les po­
litiques du nouveau ministre, 
concernant le système hospi­
talier, l’application des recom­
mandations de la commission 
Castonguay et le régime d’as­
surance-maladie 

Un deuxième point soulevé 
par les administrateurs d’hô­
pitaux a été l’intégration sou­
haitée des médecins à la ges­
tion des hôpitaux. “S’ils con­
naissaient mieux les coûts des 
actes médicaux qu’ils posent, 
ils seraient peut-être plus

Mini, maxi, 
pattes 
d’éléphant 
ou queue 
de cheval...

Tout va à 
Blue
Bonnets!
Faites votre prochaine 
sortie de groupe à la piste 
de courses Blue Bonnets! 
Vue panoramique sur toute 
la piste au Club-House.
Le restaurant Le Centaure, 
9 bars. 1 cafétéria et des 
"snack bars" agrémentent 
votre programme. "Qumolla" 
pas expérimentée, ignore 
l’ambiance de B.B.I

réalistes dans leurs deman­
des’’.

Tout au long de son exposé, 
M Gaudreault a rappelé qu’à 
l’heure où le budget de la san­
té - comme celui de l’éduca­
tion - atteint des proportions 
considérables, il est important 
de planifier les ressources 
pour qu’elles répondent aux 
besoins maxima de la popula­
tion. En plus, une saine colla­
boration doit s’établir entre 
les administrateurs, les direc­
teurs d’hôpitaux, les profes­
sionnels de la santé et l’Etat. 
Cette collaboration est indis­
pensable à l’organisation de 
services hospitaliers effica­
ces.
Coût élevé des services

On a fait grand état, a dit 
M. Gaudreault. d’une étude qui 
établissait que le Québec avait 
durant les années 196W>7 et 
68 dépensé plus d’argent que 
l’Ontario pour son programme 
d’assurance-hospitalisation. Se­
lon M Gaudreault. il est 
bien difficile de conclure glo­
balement que les services du 
Québec sont plus dispendieux 
que ceux de l’Ontario pour la 
bonne raison que les deux sys­
tèmes sont très différents.

Si l’examen de plusieurs 
secteurs permet d’établir 
certains parallèles entre l’On­

tario et le Québec, celui de 
la main-d’oeuvre est très dif­
férent. Or, le coût de la main- 
d’œuvre représente plus de 
70% du coût d’opération des 
hôpitaux. Or, à de très rares 
exceptions, le salaire moyen 
au Québec est plus élevé qu’en 
Ontario et en général la se­
maine de travail a une durée 
moyenne de 36.25 heures 
comparativement à 40 heures 
par semaine dans les hôpi­
taux de l’Ontario Selon le 
président de l’Association 
des hôpitaux du Québec, il exis­
te ici un trop grand nombre 
de classifications d’emplois 
(jusqu’à 150 dans certains 
contrats de travail) et une trop 
grande rigidité dans l’assi­
gnation des taches, ce qui en­
traîne une hausse des coûts 
d’opération.

Mise en commun 
des services

Pour faire échec à l'aug­
mentation des coûts l’AHPQ 
avait déjà demandé dans un 
mémoire qu’elle adressait au 
ministre de la santé en janvier 
1970, la mise en commun de 
plusieurs ressources et la 
création de services communs 
à plusieurs hôpitaux. Cette

mise en commun pourrait 
prendre diverses formes : 
fusion d’hôpitaux, fusion de 
services, partage de person­
nel qualifié par plusieurs 
institutions, creation de cor­
porations chargés d’admi­
nistrer une ensemble de ser­
vices techniques à l’usage 
de plusieurs hôpitaux.

Mais il n’est pas sûr que 
tous les administrateurs 
d’hôpitaux soient aussi conci­
liants que M Gaudreault et 
souhaitent véritablement la 
mise en commun de services. 
Cela exige beaucoup de sou­
plesse, une grande coordina­
tion, une perte d’autorité et 
de prestige pour les directeurs 
d’hôpitaux et sûrement une 
planification à l’échelle du 
Québec Le nouveau minis­
tre de la santé. M. Caston­
guay. a du pain sur la plan­
che, se plaisaient à répéter 
les participants au congrès 
qui se poursuivra ce matin, 
à l’hôtel Bonaventure, Le 
conférencier d’ouverture de 
la journée sera justement M. 
Robert Després, président de 
la Régie de l’assurance-ma­
ladie du Québec, qui définira 
ce que sera le régime pro­
vincial tel que prévu par le 
gouvernement du Québec

Les écouteurs 
endommagent 
Touie

LONDRES (Reuten - Se­
lon le British Medical Journal, 
qui fait autorité en Grande- 
Bretagne. les adolescents qui 
utilisent des écouteurs risquent 
d’endommager leurs oreilles 
Un récent article du Medical 
Journal fait observer que beau­
coup de jeunes gens emploient 
les écouteurs le soir, à la 
maison, pour ne pas déranger 
leurs parents qui n’affection­
nent pas toujours le genre 
de musique dont raffolent les 
enfants.

Mais ils ont l’impression que 
cette musique ne peut s’écou­
ter qu’à plein volume. Une 
jeune fille à qui l’on deman­
dait si elle ressentait une dou­
leur à l’oreille en écoutant 
ainsi la musique, a répondu: 
“Oui, naturellement’’.

Le British Medical Journal 
signale également que les per­
sonnes qui fréquentent les dis­
cothèques et les salles de jazz 
et passent plusieurs heures à 
écouter une musique tonitruant) 
abiment leurs oreilles dont la 
sensibilité diminue rapidement. 
Les médecins conseillent à 
ceux qui doivent travailler dans 
ces milieux assourdissants de 
porter des boules de cires ou 
de caoutchouc dans les oreil­
les.

Un grand festival de danse aura Heu 
au Centre Maisonneuve les 30 et 31 mai

Contrairement au Monsieur 
sérieux’’ du petit Prince de 
Saint-Exupéry, ce monsieur 
cramoisi qui n’a jamais pris 
le temps de respirer une 
fleur, de regarder une étoile 
ou d’aimer quelqu’un, les 
habitants du Québec trouvent 
encore à travers leurs multi­
ples occupations le temps de 
se distraire, de s’amuser.

d’exprimer leur personna­
lité à travers la danse, danse 
moderne ou danse folklorique.

Rus de cent professeurs for­
més par la Fédération des 
loisirs-danse du Québec don­
nent des cours de groupe pour 
adultes dans quelque deux cents 
centres de loisirs de la pro­
vince. depuis Montréal jusqu'à 
la vallée de la Matapedia en

passant par les Cantons de 
l’est, le Saguenay, la Mauri- 
cie et les Laurentides. La Fédé­
ration a “fait danser’ au cours 
des dernières années plus de 
36.000 adeptes de cet art 
considéré à la fois comme un 
loisir et un sport.

Pour ceux qui ne le sau­
raient déjà, la Fédération des 
loisirs-danse du Québec, qui 
en est à sa onzième année 
d’activités, est un organis­
me provincial spécialisé dans 
l’utilisation du phénomène 
danse sous tous ses aspects: 
éducatifs, sociologiques, psy­
chologiques, culturels, spor­
tifs, etc.

La Fédération, au cours des 
dernières années, a axé son 
travail sur la formation 
d’animateurs et de techni­
ciens compétents et sur la 
mise en application d’un stan­
dard unique et officiel re­
connu à l'échelle de la pro­
vince.

Une journée d'étude pour les membres de l'Association des Assis­
tantes Dentaires de Montréal se tiendra à l'occasion du Congrès de 
l'Association des Chirurgiens Dentistes du Québec. Celui-ci a lieu 
à l'U niversité de Montréal les 21 et 22 mai prochai n
De g. à d. M Ile Louise Denis. Présidente et

Mlle Astrid Lauterbach, Vice-Présidente
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TOUT LE POUVOIR 
DONT VOUS AVEZ BESOIN 

AVEC LE TRACTEUR
HGRAVELY 10,12 OU 14 C.V.

Quatre Canadiennes au congrès 
des ergothérapeutes à Zurich

'$13.500
le tracteur 
de 14 c v 
avec siège

Nous avons ie tracteur compact 
dont vous avez besoin, peu importe
les dimensions de votre jardin ou pelouse. Tous sont mus par roues 
d'engrenage, sans courroies pour glisser ou se briser. En plus, ils 
s'embrayent soit pour l'avance, le neutre ou la renverse, e» le moteur 
est monté à l'arrière pour plus de traction, et ont toute l'excellence 
Gravely. Venez les voir.

W.H. PERRON & CIE LTÉE
5 1 5 BOUL LABELLE 

CHOMEDEY (LAVAL) P.Q. 
MONTRÉAL ET BANLIEUES 

332-3610

Mlle Françoise Poirier est 
l’une des quatre Canadiennes 
qui participeront en juin pro­
chain au Ve congrès interna­
tional des ereotherapeutes qui 
se tiendra à Zurich. Directeur 
du service d’ergothérapie au 
Jewish Convalescent Hospital, 
Mlle Poirier parlera du tra­
vail accompli dans le traite­
ment des déficiences percep­
tuelles de l'hémiplégique, dé­
ficiences consécutives à une 
atteinte au lobe fronto-parié- 
tal. Le thème central du con­
grès de Zurich est: Ergothéra­
pie. aujourd’hui et demain.

Mlle Jeannette Hutchison, 
directeur du service d'ergo­
thérapie à l’Institut de Réhabi­
litation de Montréal participera 
également au congrès de Zu­
rich et traitera d’une "méthode 
de compilation d'informations 
cliniques". Cette méthode 
consiste en un système de car­
tes perforées manuellement, 
cartes contenant tous les ren­
seignements sur un patient 
pendant une période d’hospita­
lisation donnée. Mlle Hutchison 
a fait partie d’une équipe inter­
nationale œuvrant au Maroc, il 
y a quelques années 

En plus de ces deux person­
nes, Mlle Ruth Shamah. direc­
teur du service d’ergothérapie 
psychiatrique au Jewish Gen­
eral Hospital participera au 
congrès et parlera de l’impor­
tance pour l'ergothérapeute 
d'aller vers le patient et de se 
servir davantage des ressour­
ces communautaires. Mlle 
Shamah est consultant en hy­
giène mentale à la Commis­
sion scolaire de Chomedey. 
L’autre participante dont nous 
ignorons le nom est ergothé­
rapeute en Alberta 

Notons oue l'hôpital auquel 
appartient Mlle Poirier se spé­
cialise dans la réhabilitation 
des plus de quatorze ans. 
ayant subi des dommages cé­
rébraux

\
Mlle Françoise Poirier du 
Jewish Convalescent Hospital 
de Chomedey

LA COUTURE CHEZ-SOI

du 19 mai au 5 juin

L'Institut Culinaire Henri Bernard
vous propose

Trois cours de “RÉCEPTION"de saison
"COQUETEL'' "BUFFET'' "BAR-B-Q"

Chaque cours de 4 hres comprend:

Instructions sur l'organisation de la réception et livret de recettes, 
Démonstrations et Dégustations copieuses des mets avec vins.

Pour PROGRAMMES ET RÉSERVATIONS s'adresser à: 
L'INSTITUT CULINAIRE, 2015 rue de la Montagne suite 610, 

MONTRÉAL, TéL 843-6481

r

La Fédération des femmes du Québec 
se réjouit de la décision du comité 
sur la main-d'oeuvre

voyé
président du comité parlemen­
taire sur la main-d oeuvre à 
Ottawa, la Fédération des fem­
mes du Québec accueille avec 
satisfaction le projet de loi 
C-199. loi modifiant la loi sur 
la formation professionelle 
des adultes, et appuie avec for­
ce la paragraphe c qui inclut 
toute femme qui s’est livrée 
aux travaux ménagers de sa 
maison pour une période d’au

moins trois ans.
La Fédération dans un mé­

moire remis à la commission 
royale d’enquête sur la situa­
tion de la femme au Canada, 
avait déjà formulé la recom­
mandation suivante ayant trait 
à l’éducation des femmes au 
Québec: “nous recommandons 
que dans les programmes de 
formation professionnelle des 
adultes et dans l’attribution 
des allocations, le gouverne­

ment fédéral tienne compte du 
cas des veuves obligées de tra­
vailler, ou de femmes dési­
reuses d’entrer sur le marché 
du travail, et qu’il considère 
le travail ménager de la fem­
me au foye comme faisant 
partie de la force ouvrière 
active, de telle sorte que les 
années prérequises pour béné­
ficier des allocations lui soient 
reconnues comme aux ouvriè­
res.’’

Cette planification dans 
l’enseignement de la danse 
moderne, dite sociale (valse, 
tango, rumba, cha-cha et sam­
ba. swing, etc) a permis, de­
puis les trois dernières an­
nées d’organiser un festival 
provincial qui aura lieu les 
30 et 31 mai prochain, au Cen­
tre Maisonneuve.

Ce festival commandité par 
la brasserie Molson, sera 
l’aboutissement d’une série de 
compétitions régionales qui 
ont débuté en Abitibi le 14 mars 
et qui. depuis, se sont poursui­
vies chaque semaine dans dif­
férentes régions du Québec. 
Plus de 3,000 personnes ont 
assisté l’an dernier à cette 
rencontre de deux jours. Déjà, 
cette année, tous les billets 
sont vendus à l’avance.

L’année 1971 marquera éga­
lement la tenue du Festival 
mondial des arts traditionnels 
organisé par le Conseil cana­
dien des arts populaires. Ce 
festival amènera au pays des 
représentants de toutes les 
nations dans le domaine des 
arts populaires

IfPETITES ANNONCES DU "DEVOIR 
844-3361

Le prix de nos petites annonces est de S 1.50 par jour avec un maximum de 
25 mots. (.05 du mot additionnel). L'heure de tombée est midi pour l'édition 
du lendemain.
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A VENDRE
Ensemble meubles de Chine, pa­
ravents. table, cabinets, tabourets, 
meubles anciens plus bureau mo­
derne Parfait état, Prix intéres­
sants Tel.: 844-3206 19-5-70

APPARTEMENTS A LOUER

A Saint-Laurent

MAISON de VILLE
"Le Chameran"

JVi pces, très moderne, chauffoge 
radiant à l'électricité, réfrigéra­
teur, cuisinière, lave-vaisselle, câ­
ble T.V. garage toutes taxes 
payees, service d'entretien, près 
gare Vertu et Centre d'achats

BUREAU: 1 23 COTE VERTU 
Tél.: 334-1864

I undi ou vendredi de 2 a 6 hres 
Vendredi et samedi de 1 a S hres 

sinon sur rendez-vous.
J.N.G

CHALETS A VENDRE
BEAULAC, chalet tout meublé, 
bord de l’eau moteur, canot, ter­
rain 85 x 135 . prix réduit Mont­
réal 277 0609 19-5-70

HOMMES DEMANDES

OUTREMONT. Bemard-Wiseman. 
résidentiel, sous-sol 2U! clair. 2 
entrées privées, poèle-réfrigéra- 
teur. taxes déau payées. Idéal pour 
couples, célibataires $75 Tél. 
273-2323 15-6-70
RUE SHERBROOKE 175 ouest, 
grands. 31* meublés ou non. grat­
te-ciel moderne près métro, pis­
cine. terrasse, buanderie taxe- 
électricité pavées. Prix raisonna­
ble. Tel 842-5818 1-6-70

LAURENTIDES: magnifique chalet 
style suisse, très grande terras­
se soleil, beau terrain boisé. 
$5,000 comptant $250 Tél 735- 
2792 .-.oir 657-1033. 14-5-70

Autoroute région Ste-Adèle "Pe­
tite Suisse ’. plage sablonneuse 
sur grand lac naturel, chalet suis­
se authentique. 3 chambres à cou­
cher. foyer en pierre naturelle, 
piscine, tennis, près pentes de ski. 
$14,650 terrain compris $98 50 
par mois. Tel 366-0884 J N O

CHASSE ET PECHE

A VENDRE
CLUB PRIVÉ DE CHASSE ET 

PECHE.
7,000,000 p.c. patenté. 

Comté Papineau
Tél.: 435-1479

19-5-70

DEMANDE D’EMPLOI

APPARTEMENT A PARTAGER
Jeune professionnelle partagerait 
son appartement à Côte-des-Neiges 
Références, âge. profession Ecri­
re Case 40. Le Devoir. Montréal.

16-5-70

BUREAU A LOUER

INFIRMIERE LICENCIEE. 8 ans 
d expénence désire travailler dans 
bureau de médecin, clinique médi­
cale ou industrie - Veuillez com­
muniquer après 5 p.m à 527-2641 

21-5-70
TRADUCTEUR (anglais-français: 
recherchant un emploi en traduc­
tion scientifique ou technique 
Renseignements 255-7425 16-5-70

DOMAINE A VENDRE

RUE AMHERST
1500 p.c. de ploncHer, 2e étage 
d'un édifice actuellement occupé 
par compagnie Sera tibre 1er 
juin. Pour toutes intormations 
communiquer à:

527-1303 
M Paul-Émile Guay

15-5-70

STE-ADELE-EN-BAS
rue Mont-Sauvage 

IMMENSE DOMAINE; très 
grande piscine, maison hi­
ver-été.
Près autoroute, golf, mon­
te-pente. Prix à discuter. 
Pour rendez-vous:

769-3331
14-5-70

LAFONTAINE coin CADILLAC: 
1020 p.c.. pouvant être divisés 
Haut Caisse Populaire Tel : ?59 
6272 14-5-70

CHALETS A LOUER
STE-AGATHE,: luxueux chalets 
suisses, flanc montagne, SMi chauf­
fés. meubles Thibault, foyer pier­
re, toit cathédrale, terrasse paysa- 
gée Piscine, équitation. Semaine 
Aussi construisons avec bail-loca­
tion. Té! 256-6825 fin de semaine 
254-6728 1-6-70

CHALETS A VENDRE

ECHANGE
Yatch en fibre de verre demandé 
avec moteur et démarreur électri­
que. en échange d une Rambler 
Ambassador. 1966. complètement 
équipée, excellente condition Tél 
669-9646 14-5-70

FEMMES DEMANDEES
SECRETAIRE demandée avec ex­
périence. dans ouvrage général de 
bureau comptabilité, dactylogra­
phie Initiative. Travail à temps 

rtiel Près Papineau-Fleurv 
él 381-2998 14-5-70Çé

LAC CORBEAU ; St-Damien-de- 
Brandon. 4 chambres coucher. 2 
salles-bains, foyer naturel, plage 
privée, sacrifierais $18.800 Appe­
lez M Pelletier 481-0687 ou Mau­
rice Robert. Interurbain 835-4159 

15-5-70

CANTONS Di L IST
Lac Magog

• Chalet canadien $10.600.
• Chalet canadien
• Chalet suisse $21.500.
• Chalet bois rond $35.000.
Tous: bord de Teou, grond ter­
rain, foyer, etc.

Tél.: 325-1791
Bon prix pour le tout.

16*5-70

SECRÉTAIRE
Excellente connaissance du fran­
çais et de l’anglais - initiative - 
apparence soignee.
Bon salaire et bénéfices mar­
ginaux.
Connaissance des termes du Gé­
nie ou d’architecture préférable.

Écrire Oise 39 
Le Devoir. Montreal

14-5-70

HOMMES DEAAANDES

CHALETS A VENDRE
Ste-Adèle en Bas. centre-village 
petit chalet hiver-été. chauffé 2li 
pièces, pour 2 personnes, fin de 
semaine et ski Tél 769-3331

14-5-70

S500 PAR SEMAINE
Distributeur d'experience deman 
dé pour introduire des machines 
de distribution automatiques dans 
la Province de Québec. Ce travail 
est base sur une commission di 
recte avec territoire illimité Un 
distributeur moyen gagne plus de 
$500 par semahe. doit être ex 
périmenté et bilingue.

Telephones trais virés à :
M. Michaels 

613-237-2682
19-5-70

Embaumeur demandé immédiate­
ment. licencié, sobre, propre, hon­
nête, avec 5 ans d’expénence ou 
plus, bilingue, bonnes conditions de 
travail, bon salaire Hull. 271 St- 
Joseph Tél 777-1619 15-5-70

LOGEMENTS A LOUER
NOUVEAU-BORDEAUX : De Pou- 
trincourt. dans triplex. 3^, 6‘a, 
près centre achats Normandie 
$85 $175 chauffé, libres immé­
diatement. Tél 332-0040 ou 336- 
1693 19-5-70

CLANRANALD 5829 a. 4 ^ piè­
ces. chauffées semi-sous-sol très 
confortable éclairé, adultes *95 
Tél 489-6096 19-5-70

ON DEMANDE
CONTOACTEURS: Si vous avez 
de la terre dont vous voulez vous 
débarrasser gratuitement, dépo- 
sez-la sur mon terrain à Bros- 
sard Tél 658-5102 19-5-70

PERSONNEL
Ne restez pas seul (e) Célibatai­
res. veufs (ves). séparés les'. Pour 
informations: 384-6536. 16-5-70
Rencontres but amical, matrimo­
nial. célibataires, veufs (ves! ou 
personnes seules. Venez vous ins­
crire à l Agence du BONHEUR 
ENRG 6365 Delorimier Pour ren­
dez-vous 729-0680 14-5-70

PROPRIETE DE CAMPAGNE 
A LOUER

STE-ADELE-EN-HAUT: chemin 
des Chanterelles, 5 chambres à 
coucher, tout confort Natation, 
prix raisonnable, location saison- 
année Tél. 845-8852 14-5-70

PROPRIETES A VENDRE

VILLE ST-HUBERT
Bungalow 2 ans. 5 pièces plus 
salle de jeux, style espagnol, 
grand hall d'entrée terrain porte 
patio en avant, large galerie, une 
seule hypothèque S.C.H.l. 7V 
$143. capital, intérêt, taxes in­
cluses. Cause: transfert. 
Comptant: $3.300.
IAAM VALVER courtiers 

Tél.: 676-7761 
658-0407

14 -5 70

REPARATIONS
Tous genres brique, pierre, foyer, 
couverture, balcons, portes, fenê­
tres Menuisene générale cuisi­
ne, sous-sol, décoration intérieure 
Fer forgé, planchers, creuse'cave, 
garantie, assurances. Tel : 388 
2137 ou 669-2547 1-6-70

TAILLEUR |
Vous avez maigri ou engraissé*
Faites réajuster vos vêtements 
habits ou paletots, transformes en 
devant simple dernier style.

DROLET TAILLEUR 
- SPECIALISTE-

Habits et costumes sur mesure 
351 est. rueGLÏIZOT

Tél 388-2532

TRAVAIL DEMANDE
Jeune homme serait intéressé à 
travailler dans le Sud des Etats- 
Unis Licence de chauffeur, très 
bonnes références Ecrire à: Jac­
ques Poirier, 804 rue Front, apt 2, 
Longueuil. PQ. 19-5-70

SERVICE AUX PROPRIÉTAIRES

Un itul patron - 4 moreeaun 
très pratique% pour la belle lai­
ton.

Patron no: 9228
le patron imprimé no 9228 est of­
fert pour le» taille» 8-1B N*
Ce patron e»t en vente au prix de 
Si 00 au «ervice des patron» Le De 
voir 434 est. rue Notre-Dame. Mont 
real le» commande» doivent être fai- 

I te» par écrit, tré» lisiblement avec 
taille» et nun*ros exacts, en ayant 
soin d'inclure un bon de po»te 
Le oation commande vout porviendro 
dan» une quinzaine de jours environ, 

i N* : Nouvelle classification des tailles

ATTENTION PROPRIETAIRES
qui avez des problèmes avec vos locations de logements.
La Corporation du Logement Enregistré s'engage à vous trouver des locataires avec bonnes 
références de location.
Ces services vous sont offerts 7 jours par semaine avec un media d lntormation et une équipé 
de gens compétents.
Pour de plus amples renseignements signalez:

389-5956
389-5957

(10,527 Bout. Olympia, suite 102)
21-5 70

SERVICE DE LOGEMENTS

CORPORATION DU LOGEMENT ENREGISTRE
Pour faire suite 4 la grande demande de logements qui se (ait 4 chaque printemps, la Corporation du 
Logement Enregistre a pour but de vous offrir ses services afin de vous éviter des deplacements 
inutiles sans avoir 4 débourser un cent de votre part.

Ce service est offert gratuitement aux locataires
Une équipé de gens competents est 4 votre service avec un media d'information, quel que soit le 
quartier que vous désire! habiter Nous sommes 4 votre disposition de 9h i.m. 4 10 h p m 
7 jours par semaine et de plus, nous desservons toutes les banlieues

DIRECTEUR: ANDRE GERARD CENTRE VILLE: 523 6668

309-5956-57( 10.527 boul. Olympia luite 102)
21-5-70

1
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Bénéfices sans précédent

L'rffritemcBt de» court persis 
Uit. hier sur U Bourse de N-Y 
et l'indice des industriels de DJ 
clôturait ü.48 points plus bas à 
Î9t iS. au reftard d une baisse de 
7.6C points la veille, h 719 07 
La Bourse de Londres reflétait 
hier les contrecoups de ce qui 
se passe à Wall Street. Les cours 
sur la Bourse de Toronto étaient à 
leurs plus bas niveaux du jour, 
hier, et sur la Bourse de Mont­
réal. ils étaient, aussi, irréguliè­
rement à la baisse hier. L'atmos­
phère était maussade hier sur la 
Bourse de Paris. L'once d'or fin 
cotait S39.00. hier, sur le marché 
anglais vs $.75 15 la veille.

•
Il y eut une manifestation d'é­

tudiants. hier, à Wall Street; ce 
qui détourna quelque peu l'atten­
tion des spéculateurs du marché 
de N-Y. L'absence de bonnes nou­
velles économiques et l'aventure de 
l'Oncle Sam au Cambodge incitent, 
aussi, les opérateurs profession­
nels à se tenir sur la clôture 

•
Selon certains renseignements, 

supposés provenir de la Com­
mission des Valeurs de l'Ontario, 
I y avait, au 30 avril 1970. un 
total de 1.927.902 actions de Con- 
solidated Bathurst de déposées, 
en conformité avec l'offre de 
Power Corp. et compte tenu des 
actions que cette dernière possé­
dait déjà, elle contrôlerait .donc 
le tiers des actions de Cons. Ba­
thurst en circulation à cette date; 
ce qui serait loin du âO'-; recherché. 

•
Depuis hier, le taux d'escompte 

de la Banque du Canada se trouve 
réduit à 7 1-2%; ce qui rappro­
che ce dernier du niveau actuel 
des taux d'inétrêt à courts ter­
mes. Il importe de ne pas per­
dre de vue. cependant. qu'Ottawa 
n entend pas 'se départir de sa 
politique de resserrement du cré­
dit". afin de freiner l'inflation, 
selon le Gouverneur de cette ban­
que centrale Comment, alors, ex­
pliquer que l'adoption du nouveau 
taux, en vigueur hier, qui permettra 
aux banques commerciales d'em­
prunter à meilleur compte et com­
ment expliquer son silence devant 
la décision des Bourses de Mont­
réal et de Toronto de réduire leurs 
exigences de marge'1 

•
Tout porterait à croire que la

décision du F RB des E-U y soit 
pour quelque chose, mais, à notre 
opinion, il ne s'agirait que de pal­
liatifs temporaires, tu que les for­
ces inflationnistes sont encore à 
l'oeuvre. . •

La Bourse Canadienne a permis 
un prolongement de 3 mois, pour 
l'exercice d'options en cours sur 
les actions de tan adore Mining 
& Development Corp. En consé­
quence. ces dernières sont sus­
ceptibles d’être exercées comme 
suit: 200.000 actions à 45 rts cha­
cune, le 8 juille 1970 : 200,000 ac­
tions, à 59 cts chacune, le 8 octo­
bre 1979 et 200.000 actions à 60 
cts, le 6 janvier 1971.

•
La Bourse de Montréal a été 

notifiée que. depuis le 1er mai 
1970. des facilités additionnelles 
de co-transfert des actions privilé­
giées et ordinaires de Zeller’s 
Limited ont été établies dans la 
ville de Calgary, à la succursale 
de la National trust Company Li­
mited. l'agent de transfert des ac­
tions de la compagnie Dans la 
ville d'Halifax, en S-E, la succur­
sale de la Canada Permanent Trust 
Compagnie, se trouvera à agir tom­
me agent pour la National Trust 
Companv Ltd.

•
Les Bourses de Montréal et Ca­

nadienne seront fermées lundi le 
18 mai, anniversaire de la Reine 
Victoria.

•
L'International Paper Company 

réunira ses actionnaires à 11 a.m. 
ce matin pour la tenue de son as­
semblée annuelle.

•
La déclaration, formulée hier 

après-midi par le secrétaire de 
la défense aux E-C que les troupes 
américaines n’auraient plus de 
missions guerrières au Vietnam 
après le mois de juin 1971, pro­
voqua un revirement de courte du­
rée hier sur la Bourse de N-Y. 
au point que l'indice des indus­
triels de DJ. après avoir débuté 
à 797.83, se hissait à 715.15. 
puis touchait un bas de 699.31 
et marquait, en fermeture. 704.59. 
soit le plus bas niveau vu depuis le 
8 août 1963.

•
Monenco publiera son rapport 

annuel demain et U est attendu avec 
une vive impatience par ses ac­
tionnaires.

commentaires Sur
HL-i’-A-CTTJ-A.I_jITE

Les membres du conseil de la B de M se réunissent, 
aujourd'hui, en assemblée à Winnipeg, à 
I occasion du centenaire du Manitoba

Trente hautes personnalités de l'industrie et du commerce ca­
nadiens se retrouveront à Winnipeg le 13 mai pour participer à une 
reunion du conseil d administration a la Banque de Montréal et à un 
banquet en l'honneur du Centenaire du Manitoba

Parmi les invites du banquet, on remarquera l'Honorable E 
Schreyer. premier ministre du Manitoba, ainsi que plusieurs minis­
tres du Cabinet provincial A cette occasion, une boite et un marteau 
d argent seront offerts, au nom du conseil, à M. G Arnold Hart pré­
sident du conseil de la Banque

M J Leonard Walker président de la Banque se rendra à Win­
nipeg pour la réunion aussitôt après son retour d'un voyage au Japon 
et à Hong-kong. où il a eu des entretiens avec de nombreuses per­
sonnalités officielles et divers hommes d affaires

C est à la Banque de Montréal que revient l'honneur d'avoir été 
la première banque canadienne à ouvrir une succursale à Winnipeg 
sept années seulement après que le Manitoba ait été érigé en pro 
vince Le conseil de la Banque avait déjà tenu une réunion a Win­
nipeg en 1961.

En marge de roffre du Groupe Glengair 
à Atlantic Sugar Refineries Co. Ltd.

The Glengair Group Limited a fait une offre formelle aux déten- 
hteurs d'actions ordinaires ainsi qu'aux détenteurs de droits de sous­
cription ' warrants) leur permettant d acheter des actions ordinai­
res d'Atlantic Sugar Refineries Co Limited L'offre est sur la base 
suivante A- une action et demie (1 1-2' privilégiée de la classe A. 
convertible ne comportant pas le droit de vote. 6% non cumulatif, 
d'une valeur au pair de 85 00 chacune ainsi qu'une ordinaire (1) sans 
valeur au pair de Glengair Group Limited pour chaque action ordinai­
re d’Atlantic et B- un droi de souscription > warrant) permettant l'achat 
d'une action et demi (1 l-2i privilégiée de la classe B. d une valeur 
au pair de 85 00 chacune. 6% non cumulatif, convertible, ainsi qu'une 
<D action ordinaire sans valeur au pair du groupe Glengair pour chaque 
droit ou warrant, permettant l'acquisition d'une (l) action ordinaire 
d'Atlantic

L'offre doit être acceptée avant le 1er juin 1970 ei, à son gré. 
Glengair peut prolonge la date de 1 acceptation Cette offre ne liera 
pas Glengair à moins, entre autre chose que le actionnaires de Glen­
gair au cours d'une assemblée qui aura lieu le ou avant le 20 mai 1970. 
confirment une résolution, autonsant une demande d émission de lettres 
supplémentaire, augmentant le capital-actions autorisé et à moins 
que les lettres patentes à cette fin aient été émises Cette offre ne s'ap­
plique pas à aucun résident des E-U L'offre peut être acceptée en dé­
posant les certificats entre les mains de la Canada Permanent Trust 
Company-

Exécution de la 3 ième tranche d'extension 
de l'usine d’alumine d'Australie.

L’usine d alumine de Gladstone dans le Queensland 'Australie qui 
comptait déjà parmi les plus grands établissements du genre, sera 
agrandie pour en porter la capacité de production à 2.240,000 tonnes 
courtes d alumine par an ce qui en fera de loin l usine d alumine la 
jri us grande du monde

L'avis en a été donné ce jour à Brisbane 'Australie par le Premier 
ministre du Queensland, l’honorable J Bjelke-Petersen

La Queensland Alumina Limited a été formée conjointement par un 
consortium de producteurs d'aluminium L usine est entrée en produc­
tion en 1967 avec une capacité annuelle de 672 000 tonnes Depuis, sa 
capacité a été accrue à deux reprises la dernière augmentation devant 
porter la capacité de production a 1 428 000 tonnes au début de 1971 La 
troisième tranche d extension, destinée a porter la capacité de l'usine 
à 2.240.000 tonnes, devrait être achevée vers la mi-1972

Alcan Aluminium Limitée détiendra une participation de 21.4% dans 
la Queensland Alumina Limited à l'achevement de cette troisième ex­
tension et aura droit à une quantité d'alumine basée sur son pourcen­
tage de participation dans le capital-actions, soit 460.000 tonnes par an 

La part d'alunune que reçoit Alcan augmente son approvisionnement 
global et alimente principalement ses usines d alumine de Kitimat iCo- 
lombie-Bntanmque' et de Kurri Kurri (Australie)

On évalue à Can 8150 millions le coût de la troisième tranche d'ex­
tension. ce qui portera la mise de fonds totale dans la Q.A.L au voisi­
nage de Can. 8414 millions Les accords de financement pour la presque 
totalité des fonds nécessaires sont déjà conclus

1970 s'avérerait vouloir être une bonne 
année sur notre marché des obligations

Selon la dernière compilation de A.E. Ames & Co Limited, il a 
été lancé sur le marché des obligations $1,995.001.146 00 de valeurs 
canadiennes depuis le début de Tannée jusqu au 4 mai vs $1.199.227.- 
783 00 durant la période s'étendant du 1er janvier au 5 mai 1969 et au 
regard de $1.097.074.100 00 durant la période s'étendant du 1er 
janvier au 6 mai 1966 Tout indiquerait donc que 1970 sera une tort 
bonne année pour notre marché des obligations, d'autant plus que notre 
Ministre des Finances vient d annoncer le lancement prochain d'une 
émission de $250.000,000 00 de bons du Trésor et que la Trans- 
Canada Pipe Line» Ltd vient d'obtenir la permission de la Commis­
sion des valeurs mobilières de T Ontario démettre une émission 
de debentures, série A, 20 ans. non garanties, à fonds d’amortisse­
ment Un syndicat, dirigé par Nesbitt Thom win Securities Ltd, Mc­
Leod. Young Weir A Co , Wood Gundy Valeurs Urmtée et Midland 
Osier Securities Ltd. et comprenant maintes maisons de valeurs 
de placement du Canada, offrirait sous peu ces valeurs en souscrip­
tion au public.

Marcel CLEMENT

pour Les Industries Ivaco Ltée durant le 1 er trimestre
1 7 cts l'action vs 9 cts en 1969

l indict dt O J. tu fins iss titttn. 
im. un dtpuis h B toit 1963

Les Industries Ivaco Limitée a révélé des bénéfices records Bourse de N-Y 
pour le premier tnmestre de l’année 1970

Pour les trois mots se terminant le 31 mars 1970. les béné­
fices étaient de $340,219 ou 17 cents par action, ce qui représen­
te une augmentation de 88% par rapport à la période comparable 
pour 1969 Pour la même période en 1969, les bénéfices étaient 
de $180.084 ou 9 cents par action Les ventes ont augmenté de 
31% soit de $2.255,751 à $2.955.141

Les Industries Ivaco Limitée a acquis, effectif au 30 juin 
1969. 94% des actions ordinaires de Industrial Fasteners Ltd ,
Marievilie. Québec et 100% des actions ordinaires de New York 
Wire Mills Corp de Buffalo, New York

Ces chiffres représentent, pour la période antérieure au 
30 juin 1969, les résultats des opérations de ces compagnies

La Compagnie, par l'entremise de ses filiales, tabrique du 
fil d'acier, du treillis métallique soudé, des tiges de laminage à 
froid, des boulons, des écrous et des vis Les usine sont situées 
à Marievilie. Québec et à Buffalo. New York La mise en marché 
des produits de la Compagnie s'étend à travers tout le Canada, 
les Etats-U ms et 20 autres pays.

Les actions ordinaires de la Compagnie sont cotées à la 
Bourse de Montréal et à la Bourse de Toronto.

Bourse de Montréal Indices à Montréal
Hier 16X80 1X89 t$9 44 161,27 106 43
La veille 170 03 1*63 169 46 162 72 106 07 
Sem D 17143 m 34 160 76 163 14 100 88
Mob D 187 73 134 13 174 71 170 62 117 50
1070 H 105 06 144 30 103 30 103 63 125 35
1070 B 170 70 IS 38 165 33 16113 106 07 
1969 H »7 15 159 30 206 12 107 97 136 47
1069 B 167 75 137 14 156 73 162 14 103 98

Ls pltcs loctlt aflichtit hier uns 
physionomie dtftvortbl»

Sous l’influence de la situation 
à Wall Street, la tendance à la 
Bourse de Montréal a été lourde 
dans tous les secteurs, hier, sauf 
les services publics Les indus­
trielles. les pape tenes et T indice 
combiné ont atteint leurs plus bas 
niveaux de Tannée 

Les banques ont progressé au 
cours de la journée, mais elles 
affichaient une légère baisse à 
la clôture La Banque royale du 
Canada a annoncé, lundi soir, 
qu elle diminuait ses taux d'intérêt 
de 8 pour cent à 7 1-2 pour cent, 
mais cette nouvelle n a pas in­
fluencé la tendance outre mesure 

La Banque royale a gagné 1-4 
à 21 et la Banque de Montréal 1-4 
à 15 1-4 Toronto-Domiruon a 
cédé 1-2 à 19 1-4 et la Banque de 
Nouvelle-Ecosse 1-2 à 18 1-2 

ICS Ltd a gagné 15 cents à 
4.75; Seagrams a perdu 1 à 47 
3-4 et Ivaco était stable à 5 1-4 

Moore Corp a perdu 1 3-8 à 31 
7-8 et B C Telephone 1 à 69 
pendant que Consohdated Textiles 
reprenait 1 1-4 à 12 1-4 et Walker- 
Cooderham 1 à 45 

Asbestos Corp a ajouté 1 point 
à 27 3-t et Denison 1 à 31 

Falconbndge a reculé de 2 points 
à 155, Pacific Petroleum de 1 1-1 
à 22 3-4 et Inco de 7-8 à 43 1-6 

A T indice, les industrielles ont 
perdu 2.13 à 168 80; les banques 
01 à 169 44. les papetenes 44 à 
105 43. tandis que les services 
publics gagnaient 26 a 126 89

Fonds mutuels
C«»rs fournis par Francis I DnPoot A Co.

Off D«n
2 00 H9
6 24 6 75

226
6 46 7 00
7 61 8 32
3 47 3 7*
5 61 5 83 
2 88 3 12
4 5* 504
385 399
4 S3 4 98 

38 74 42 06
6 99 7 64

1165 12 76
5 10 5 60
4 43 4 15

11 64 12 76
4 09 4 49
4 56 4 98

56 00 58 80
8 71 907
6 91 7 55
2 97 3 29
5 66 6 22

1141 12 50 
506 555
4 83 5 27
3 14 3 44

10 00 10 96
17 94 18 12
606 636

4 11 -
3 83 4 21
4 34 4 77

19 41 2121
5 72 6 25
4 8» 504
7 75 8 47
382 - 
429
266 292
768 840
3 04 3 33
581 638

18 86
5 13 5 62
9 91 10 83
6 15 6 72
4 80 525
5 10 5 59
7 42 1.11
3 06 3)4
5 32 5fc
4 05 4 43 ]

15 53 16 95
3 66 4 01 ;
3 09 3 38

12 35 13 50 
12 71 13» !
9 88 10 8G
4 52 4 97
8 52 8 93
4 06 4 4»
4 48 4 93
671 7)3
3 37 3 68
5 16 5 67

14 46 15 80 
3 21 3 49
5 94 6 53
8 65 950
3 91 4 29
5 98 6 64
8 66 9 46
4 03 4 40
5 01 556
233
4 88 503 
7 62 8 33
4 28 4 68
4 31 4 74
2 04 2 24
264 2 89
3 58 3 93
616 6.75
9 98 10 91
3 43 3 75

Fonds
Adarwr
X Affiliated Fund Lot 
AG F Special Fund 
AU Cdn Compound 
All Cdn Dividend 
All Cdn Venture 
All Cdn Revenue 
X Américain Bus ness Shs 
American Growth 
And re at Fault v 
Associated Investors 
Beaubran Corp 
X Boston Fund 
X Buliort Fund 
Canada Growth 
Cdn Secuntv Growth 
Cdn Gas A Energy Pfd. 
Cdn Investment Fund 
Cdn Trusteed Income 
Canafund 
Carafes
Champion of Canada 
Cl Leverage 
Collective Mutual Fund 
Commonwealth Intern 
Corporate Investors 
Corp Im Stock Fund 
X Dividend Shares 
X Dreysfus Fund 
Dynamic Fund 
Exec Fund of Canada 
Exec Fund Intern 
Federated Financial 
Federated Growth 
X Fidelity Trend 
Fonds Collectif "A"
Fonds Collectif B 
Foods Collectif CT 
Fonds Desjardins A 
Fonds Desjardins B 
Fraser Fund 
GIS Compound 
GIS Income 
Growth Kouity 
Growth Oil A Gas 
Industrial Growth 
Investors Growth 
Investors Intern 
Investors Mutual of Canada 
X las Int Ltd 
IOS Regent 
ios venture 
Keystone Canada 
Keystone Canada K-2 
X Keystone Custodian S-l 
X Keystone Custodian S-4 
X Keystone Polam 
Lexington Research 
X Mass Investment Trust 
X Mass Growth 
Mutual Accumulating 
Mutual Bond 
Mutual Growth 
Mutual Income 
Natural Resources 
X Performance Plus 
Planned Resources Fund 
X First Participating 
Fonds PEP 
Prêt et Revenu Canada 
Prêt et Revenu américain 
Principal Growth 
Putnam Im Fund 
Putnam Growth 
Provident Mutual 
PnAident Stork 
Radusnn R I 
Royfund Ltd 
Spec Fond»
Taurus Fund 
(Jutted Accumulative 
United Amercian 
United Honion 
United Venture 
Umv Savings Equity 
Wellington Fund 
Xanadu

Titres hors-cote
Cts cours oui éti tournis for 
In Chtmhrs dn Compnnsntion dts 
boursss ds Montré»! ot Csmditnnt

( 0.1» d« I 1 » It
Titré Vol Haut
AGF Spécial noo 2)0 2)0
Autotébc 100 3 125 3 125
Bakl Mountain 500 06 06
Caprtw OU 4000 31 »
Central Dynam 8200 I 35 I 00
0»e*bar 400 S 125 300
CVarwater Mns 6000 07 07
Déiour Mm 
Délnarp* Mng

1000
1200

100

26
ISO
700

28
1 15
700

G vpn 3000 90 16
Gray kent Pv 1225 5 125 500
Grt U Nick 200 4375 4)75
Guard Gr Pr 300 8125 6126
Kawtrr Indus 550 850 650
H M Tauavers 500 30 30
Inspiration 600 06 06
Inapiration Pr 700 83 13
Jamaican Mng 500 01 01
KiUamey Gas 
ijualié Ml*

3000
1500

30
50

29
50

Lunechn 500 41 41
Mult Acre** 1500 425 425
Murky Fault 1000 56 55
Nat Malartir 9800 171 1 70
Néw A mut Dev 1500 II II
New Ho» o 2500 1 06 1 00
New MilW R L 5600 09 07
North Shr*c 10000 19 15
Nouvelle Mrw 4500 40 40
Pmrn 400 100 100
Peoples Stores 700 Il 08 10 00
Revenue Prop 500 85 ft
Skijt Mfg 9000 96 90
Spar Aeroapaxe 
Stewart IA Mm

800
4000

120
06

1 30 
05

Trot lu* Mm 500 30 20
«TH Ontury 
t J mean Sec Wts

11)00 1)0 120
1000 25 25

Cngavj Copper
Vaidez Mm

2000
500

06
86

06
95

l!mt Wrrfwr Pr 200 23 50 23 50
West Trias OU 4000 13 10
Winfield Mm 22W» I «0 1 36
Yarandry SUv 2000 » 25
YelkàWféj 1000 23 23
Zodiac A 400 100 ion

Indices à New York

Hier
La vetUe 
Sem der 
Mois der 
An dernier 
1970 haut 
1970 bas 
1969 haut 
1969 bas

30 15 15 6#
lad Ftails un Stks

372 3 1225 1226 247 2
375 2 123 8 1233 248 2
375 0 125 I 1232 249 7
409 4 140 0 1365 275 2
508 0 183 3 1539 3415
412 6 1435 141 2 2798
3750 1238 1232 248 2
513 5 217 7 158 1 3609
392 5 129 8 127 9 3608

( AFPi - La tendance a été lourde 
mardi, à Wall Street Les cours se 
sont repliés dès l'ouverture. Une 
reprise a été enregistrée en cours 
de séance, surtout parmi les blue 
chips, après la conference de pres­
se du Secrétaire à U Défense. M 
Melvin Laird, mais la baisse a en­
suite repris en clôture, traduisant 
l'inquiétude des investisseurs de­
vant la situation au Moyen-Orient, 
les manifestations aux Etats-Unis 
et les incertitudes économiques 
Le marché bien que ne terminant 
pas à son plus bas niveau de la 
journée est tombé en-dessous de 
son plancher de la semaine der­
nière Les affaires ont été modé­
rément actives La baisse est 
pratiquement générale Seules les 
mines d'or, surtout American South 
African, ont été fermes Les auto­
mobiles. maigre un alourdissement 
de General Motors, ont progressé 
par endroit En revanche, la ten­
dance a été lourde aux ordinateurs, 
où une des valeurs les plus tou­
chées a été National Cash Register, 
aux pharmaceutiques et aux radio­
télévisions Les magasins ont fait 
preuve de résistance et ne sont en 
recul que par endroit Copper 
Range aux cuprifères, en baisse. 
Du Pont de Nemours aux produits 
chimiques, qui se sont effrités et 
TWA aux compagnies aériennes 
irrégulières, ont enregistré de 
sévères baisses

Bénéfices de fa 
Labredot Mining, 
supérieurs en 1970

(CNW) - Les bénéfices de la La­
brador Mining and Exploration 
Company Limited ont tiéehi en 
1969. par suite d’une grève qui a 
interrompu la production pendant 
plus de trots mois aux mines de 
fer du Labrador, c'est qu'a décla­
ré M A L. Fairley, jr . prési­
dent de la compagnie, a T assem­
blée générale de la compagnie; 
celle-ci a eu beu à Montréal hier 
Les bénéfices de 1969 se dégagent 
à 86 9 millions ou 82 08 par ac­
tion, alors qu'ils avaient atteint 
$7 9 milbons ou $2 38 par action 
en 1968 Le président a annoncé 
"qu'il prévoit qu’en 1970 les béné­
fices de la Labrador seront consi­
dérablement supérieurs à ceux 
de 1969 et au moins égaux à ceux 
de 1968 qui avait été une année 
record"

À noter...
CAE Industries Ud rapportait, 

hier, que sa fiilalr CAE Electro 
airs Ud avait obtenu 2 contrats 
dr firmes européennes pour des 
simulateurs aériens, rrprèsrn. 
tant une somme de 86.660.060.06.

•
Les actions des entreprises 

suivantes se tendront ex-dividen­
des aujourd'hui

Bombardier Limited (lasse 
"A" ordinaire - 18 cents l'action :

B ruck Mills Limited (Tasse 
"A” - 30 cents l'action. (Tasse 
"B” - 15 cents l'action;

Canada Malting Company Lim. 
ited ordinaire 2» cents l'action;

Canadian Western Natural Gas 
Company Ltd. 84% privilégiée - 
27 cents lardon, 1% privtliegiée - 
20 cents l'action;

Chum Limited Classe "B" - 
06 cents l'action;

Consumers Glass Company Lid. 
ordinaire - 09 cents l'action ;

Debbold (Canadal Limited (' 4% 
privilégiée Ser B - 81 5625 
l'action;

Donohue Brothers Limited 
ordinaire - 10 rents l'action; 

Kraftro Corporation ordinaire
- 42H cents l'action (l). S.);

Laura Secord Candy Shops
Limited ordinaire - IPs cents 
l'action;

Maclaren Power & Paper 
Company (Tasse ‘‘A” - 30 cents 
l'action, (Tasse "B” - 30 cents 
l'action;

MacMillan Bloedel Limited 
ordinaire - 25 cents l'action;

Massey Ferguson Limited or­
dinaire - 25 cents l'action;

Melchers Distilleries limited 
ordinaire - 06 cents l'action ;

Newfoudland Light & Power 
Co. Limited ordinaire - 12's cents 
l’action;

Scott LaSalle Ltd./ ordinaire 
-- 05 cents l'action. Extra - 10 
cents l'action;

Shell Canada Umited Classe 
“A" ordinaire - 25 cents l'action;

Simpsons Ud. ordinaire - 10 
cents l'action ;

Simpsons-Sears Limited Classe 
“A” - 12cents l'action;

Standard Brands Inc ordinaire
- 40cents l'action (C S i;

George Weston Umited
privilégiée - 81.125 l'action. 6% 
privilégiée - 81.50l'action.

Au Trust Royal, les certificats 
de placement garanti rapportent

Indices à Toronto

Indices des 
obligations à N. Y.

Hier
La veille 
Sem der 
Mots der 
An dernier 
1970 haut 
1970 bas 
1969 haut 
1969 bas

lad Gold
164 94 159 69 
166 38 158 96 
166 74 154 32 
180 25 171.37 
196 90 258 96 
187 18 174 85
165 06 144 40 
198 H 278 96 
164 25 141.02

B M
100 90 
10197 
102 01 
114.57 
120 86 
118 18
101 24 
122 54 
97 85

W O
143 31
144 97 
144 43 
182 98 
28250 
238 50 
144 43 
310 7) 
18154

20 10 10 10 10
Rails lad ttil Prfn tri

Hier 556 772 76 6 906 729
La veUie 557 772 766 906 732
Sera der 558 788 770 909 73 1
Mou der 563 795 7*3 91 1 739
An der 62 9 860 78.5 898 782
1970 haut 57 2 826 784 91 4 747
1970 bas 556 772 753 899 72.7
1968 haut 643 870 793 92 2 796
\9è9 bas 563 802 756 89 1 72 4

LES ACTIONNAIRES SONT AVISES QUI LA VALEUR PAR ACTION DE

CIF—2.0%
doni tes doute mo»i ter morve* le 3 ! mors 1970 

ove< ajustement pour dividende*

le rapport frunetfriel jera disporxbte te 30 ovni 1970

Canadian Investment Fund, Ltd.
CDIFICt C-i-L MONTREAL 101

ACHAT ET VENTE 
D OBLIGATIONS

♦
CHOIX DES MEILLEURS 

FO S DS MUTUELS

CRÉDIT-QUÉBEC INC.
Courtiers en valeurs

200, rue ST-JACQUES - Montréal - Tél. 849-5361
Succursai* Quôb*< - 71. ru« St-Pwrra - Tél 692-074$

FONDEI EN 
1892

E. A. Whitehead, limitée
Courtiers d’assurance agréés

Jean Gréçoire, vice-président et administrateur

Place du Canada
Bureau 950, Montréal 101, - 878-4331

SUCCURSALES:

TORONTO - CALGARY - VANCOUVER 
WHITEHORSE

sur les dépôts de 5 ans
Nouveau dépôt minimum: $500

H Trust Royal
le plus important du genre au Canada

630 ouest, rue Dorchester - 876-2676 

6991, rue St-Hubert - 270-1 1 37 

4145 ouest, rue Sherbrooke - 876-2505

Composez
SMA-6000

sur placements garantis de 5 ans

Société Nationale 
de Fiducie
385 Est, me Sherbrooke. 
Montréal 129.
Tel : 844-2050

S V P. vf/Z/tex c« coupon afpoare/'/e avec votre chèque b notre bureau

Ci <nc»u» mon chèque eu montent de t _____________ ____
(minimum Si 000 00) pour lequel voua voudra* bien émettre un 
certificat de placement garanti pour une durée de cinq an*

Taux également intéreeeantt à plu* court* terme» 
NB Taux »u)ete 8 changement* aeni préevi*

^ Composez SMA-6000
et partagez un ordinateur des 

plus puissants et des plus rapi­
des. En vous servant d’un 

terminal, installé chez vous, vous 
effectuez vos travaux d'infor- 

matique sur notre CDC 6000 à, 
l instant de votre choix. Partager 

le temps d'uo.prdinateur 
signifie en partager le coût. 

C est économique!
Composez SMA-6000

et disposez d’une banque de 
"programmes susceptibles de 
répondre à vos besoins: paye, 

inventaire, facturation, compta­
bilité. statistiques, calculs 

Scientifiques, etc. Nous avons 
des programmes pour les muni- 

^clpàlllés. les commissions 
scolaires, les hôpitaux, les 

cômnirirceB, les industries, les 
bureaux n ingénieurs, d'avocats, 

do médecins, etc.

% ^

Composez SMA-60éb
et profitez de l expérience et de 

la compétence d une équipe 
de conseillers, d analystes et de 

- l " , programmeurs. Si vous ne 
trouvez pas ce qui vous convient 

dans notre, banque de pro­
grammes, nous en faisons un 

sur mesure. Nous relevons 
IL ’ JÊ Æk j tous les défis!
l\ /I # % j Service des ventes

^ I 1 . t f?7 ouest, Laurier
8 w il# w I Outremont 153, Qué.

(Société de Mathématiques Appliquées) Inp. Tél: 273-0431

( %
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bourse: DE TORONTO

Court fourni, par la PWSSt CANADIENNE
Ch.

Aoel Black 
Abitibi 
Abitbt 7‘>p 
AckiaruH 
Acres Ltd 
Ac res A pr 
Acres wt

R«ri Bot
Industrielles

1000 *6 3&0
6760 $9 b 9'ï 

% $51*. " 1
66b 17
900 $13*
440 $37'.
345 405

51 
7 .

U1-»
36‘.

405

365
9'-î -

51
7l«

13»
37

405
AGF M 200 $6 * 5', 54
Aimco Ind 1525 $16» 16 , 16 4
Aita Gas T 390 $39 . 39 ‘. 394
Alt a Nat 100 $19 4 19’« 194
Al go Ont 100 $6'. 6*4 6*4
Algoma St 
Aigonq pr 
Alcn Al 
Alcan pr 
Ailarco Dv 
Aimm 2p 
Anglo-cn 
Anglo-C pr 
Ang CT 4‘r 
Ang CT 265 
Aquitaine 
Argus
Argus B pr 
Argus C pr 
Asbestos 
Atco Ind 
Ati Ricb 
Ait Sugar 
At! Sug A 
Att Sug pr 
Ati Sug w 
AutO fc! 
BACM Ind 
Bahama 
Bank Mtl 
Bk Ns 
Bartaco 
Bay Mills 
Beavr tng 
Beaver L 
Beaver A 
Bei! Canad 
EleH A pr 
Biltmore 
Block Bros 
Bombrder 
Boer Valy 
Bo«v VU y w 
Bow m pr

1300 $13*. 13’. 13
120 205 205 205

18895 $24 t 23 h 23
1425 $29 29 29

300 $6>, *
55 $33 

765 $5. 
zZb $14 .
545 $27 

30 $33 4 
1725 $17 >

150 $14 .
50 $34 

664 $9’4
2637 $28 j 
1600 $10 »
200 $57 4 57 4 

4500 $6'. 6*.
180 $13'4 13't 
60 $5?,4 57'4 

220 160 160

5'4
33 
5

14-, 
27 
33^ 
17 H 
14 »
34 
9V.

27'. 
10’>

400 450 
1410 $19’?
9000 36
4884 $15*. 

12605 $19 
550 $8 
100 415 
200 $6 ?

1250 $12 
200 $14 

4024 $42 
601 $48 
225 $11 
925 430 

2950 $14 , 14 
1625 $14 '. 12 * 

100 900 900 
40 $37 , 37

440
18!? 
34 
15 . 
18'? 
7\ 

415 
61 ■/ 

12 
14
41's 
47 2 
U 

425

5*4
33
5

14'.
27
33 . 
17 ? 
141 >
34 
9}. 

27'« 
10 ? 
57*4
6'.

13'.
57».

160
440

18 1 ;
36 
15‘. 
18 ? 
8

415
6lr

12
14
41 . 
48 
11 

425 
14
13 ? 

900
37 i

-2'ï

- ‘s
- 2

- 5 
-35

-10

+ 's 
+ 1

- 1 
-212

Bowes 200 $13*4 13*4 13*4 +
Bramalea 1150 436 420 425
Bramai w 100 250 250 250 25
B?asc an 4945 $14*4 144 14 ; _ ‘V
Br »ght 30 $104 104 104 +
Br Am Bnk 100 $19 19 19
BC Forest 400 $28 - 28 » 28 4 v*
BC Sugar 1110 $17 4 17 17 4
BC Sugar p 120 $15 . 154 154
BC Phone a $60 60 60
BCPh 6 pr *5 $83 83 83
BCPh 4*. p *5 $63 63 63
BCPh 1956 z5 $60 », 60S 60S
BCPh b*, p *20 $76 74 74
BCPh 4 84 180 $164 16 »4 16*4 + *4
BCPh 5 15 50 72 72 + **
BCPh 6 80 240 $23’* 234 23% S
Brjnco 
Budd AutO 
Burns fds 
CAt Ind 
Calgary P 
Caivrt We 
Cambridg 
Campeau 
CO Sugar 
Can Cem 
Can Cem p 
Can Malt 
Can Perm 
C Safway p 
CSL pr 
Cdn Brev. 
CB Aium A 
Cdn Can A 
CC Manag 
Cdn Equty 
C Curt «s 
CGE 
CGE pr 
CG Sec A 
C Goldie 
C Hydro

2592 460 
3025 455 
1100 $2/ 
585 460

445
445
26',

460
120 $21 » 21'
500 90 90
600 $6 '< 6‘ 

2365 395 390
200 $33 33

2685 
100 
400 
303 $1? 
100 $6 » 
800 77
/I $26 
/I c$22 

340 $9 ,
500 460 

2105 $9

445
445

26 'j 
455 

21 s 
90 
6- ? 

390 
33 c

- $
- 15

Con Bldg 
Con Tent le 
Con Distrb 
Cons Gas 
Control F 
Cortty vt 
Cornât Ind 
Costam R 
Cram R L 
Crest br h 
Crwn Life 
Crush Intl 
Cummngs 
Cygnus A 
Cygnus B 
Delta Elec 
Distl Seag 
Doman I 
Dome Pete 
0 Coal pr 
Dofasco 
Dofasco p 
Dorn Glass 
Dom Lime 
Dom Store 
Dom tar 
D Textile 
Donlee M 
Dover ind 
DRG Ltd 
Dupont 
Dust bane 
Dylex Div 
Dylex A 
Econ inv 
E L Fm w 
Electro ltd 
Exquisite 
Falcon 
Farn Play 
F Play w 
F Farms 
Fed Gram 
Finning T 
Fleet Mfg 
Ford USA 
Ford Cnda 
F PE Pion 
F PE Pn pr 
Fraser 
Freiman 
Fruehaut 
Gaz Met? 
Gen Baker 
Gen Distrb 
GMC
Genstar L 
Gesto Dis 
Glendale 
Godyear p 
GL Paper 
Gt Power 
GN Capital 
Gt W Lite 
Gt WSadd 
Greyhnd 
Gnssol F 
Gulf Can 
H Cotton 
Hand Chm 
Hardee 
Hardee pr 
Hard Crp A 
Harlequin 
Harveys F 
Hawker S 
Hawker pr

1400 90 
400 $12 «

1200 $15
2804 $]4‘-.
1300 19C 

25 $25 
3600 120 
425 400 
635 $15S 
645 $7’,

70 $25 4 
2155 $11',

100 $9
510 420 

1430 400 
200 105 
590 $48'-.
100 475

885 $541 r H R 
600 $15 ? 15 ? 15 »

90 90
12 12‘« 
14'? 14's 
14 ' t 14 ? 

190 190
25 25

120 120 
400 400

15’ï 15 S 
71. 7*. 

25 . 25'. 
10*. 10*. 
9 9

400 400 
380 390 
105 105
48 48*.

475 475 
51 53

Ck.
- 5

-30
- *41

-15
•25
- 5
- H

2224 $20 4 19', 20 - *4
30 $71 71 71 - 1

400 $11 4 il». 11*. 4 4
Z4 325 325 325

3070 $12 12S 12*4
6597 $15-. 

?50 $10'. 
600 $5 ;
100 $11 H 
210 $10 
260 $19 S 
225 $8
100 $7 »

18600 $5S
300 $12» 
350 250 

z!71 $20
800 $7*4

1150 $156 
2250 $10 

405 185 
13400 245 

800 $6*. 
100 $9'»

15 15'x
10’. 10'. 
5>, 5"»

11*. 11*. 
10 10 
I9*»cl9*. 
8 8
7>. 7,i
5 5S

12'» 12, 
260 250 
1919 
7■. 7',

155 156
10 10 

185 185
230 235 - 5

800 100 100 100
zlO $46 46 46
515 $56 , 55». 564
100 $ 10 » 4 10*. 10‘.
50 $48 46 46

160 $28 4 28 28
200 405 405 405
300 $17’’, 17S 17S
400 455 455 455
200 425 400 400
350 $8'. 8'* 8'*
332 $70 N 69 b 69 . 

2860 $9 . 94 9 .• 
300 485 480 480

480 480 
32-, 33 
21 . 21 
16

100 480 
175 $33 
150 $2P 
z50 $16 
600 475 

z5 $% 
200 390 

2162 $11 
100 475 

2959 $15* 
3b $47 

1000 $9
2658 86

50 $47 
zTb $13 

5300 265 
1900 170 
500 215 
/40 $48 
zlO $9

-ft/
-204 
- *» 
+ 5 
-25

-2'.

-20 
- 5 
♦ 24

16
475 475
96 %

390 390 
114 11' 

475 475 
15 , 15 i 
47 

8
82

47
I*

86
47
13

250 250 
165 170
205 205
47 , 48 
9'. 9*.

-25 

- 5

- 4 
-14
♦ I
■* 7

-25
♦ 5 
-15

$33 32’» 33 ■f 1 Home A 5744 $134 13 l, 134 — 4
$184 184 18 4 Home B 725 $144 14 4 14 » - H
$21 , 204 20 \ — H Horne Ptt 400 245 235 235 -10
$10'* 10 R 104 -» >4 H Bramor 200 410 410 410 - 5
$77 77 77 H Smith pr 50 $28 28 28
425 425 425 + S H B Oïl Gas 741 $38 36 37 -14
$74 74 74 — NB <>•' G pr 475 $54 54 54

$20 20 20 ♦ 4 Hunter D 600 $11 il 11
$5 » 5 54 Huron £ri 2010 $16 . 16 164 +

C Imp Bank 4223 $20 » 
C ind Gas 5748 $8
CIL 
C Inter urb 
C intrurb P 
C Marconi 
CP *nve pr 
CP Inve w 
CPR
CPR $3 pr 
Cdn T«re 
Cdn Tire A 
C Util w 
C Vickers 
C Westmg 
Canron 
Capit Dnr 
Cara
COP Com 
CDRh Ltd 
ChmceO 
Chrysler 
CHUM B 
Gairton 
Columbia 
Cominco 
C Holiday i 
C Savings 
Compute! 
Con Bath 
Con Bath p 
Con Bath w

3060 $9 
1100 
1950

124
6'»

76
26
22
9’,

460
8H

204
84
94

12 s
6-.

76
2b
22
94

460
9

204

Husky Oil 860 $9 .
Husky B pr 50 $374 
Husky 0 w 634 330 

18839 $18 » 
2755 $15

Imp O 
Imp Tob 
Income pi 
Indal Can 
Indusmin 
ind Accept 
I Acc 5*. pr 
In Acc

142 $64
700 $8 4
z20 $14»* 

1720 $13 4 
200 $2t 
500 435

94 9*. 
37'> 37 4 

325 330
174 174 
15 15 4
64 64 
84 8‘i

14 4 14 4 
13 
21

134
21

435 435 ♦ 5
250 240 240 -10 inland Gas 815 $9S 94 94
$6*4 6 6 - 4 inland G p 100 $134 134 134 — 4

360 340 340 -25 Intrmetco 600 375 375 375 25
$24 234 23 — 4 IBM 216 $308 300 308 2
530 500 515 -20 IMC *63 $11 10»* 104
$57 56 . 57 + U int Nickel 8494 $43 424 42 4 14

$8 84 84 » Int Ut il 2920 $25 25'. 254 + 4
$234 23, 234 4* 4 Int Ut d A 200 $27 264 27
$214 21 i 21H — 4 Int Otv *60 106 105 105
600 600 600 Intpr Pipe 1130 $20 204 20*4 — 4

$7 * 7*4 74 Int Pipe w 210 785 785 785 - 15
$9 ; 94 94 intpr Steel 150 $5 4 5 4 54 + 4

$15 , 15 » 15 » - «4 Inv Group 600 $7 , 74 74 M. 4
145 130 130 -15 Inv Grp A 400 $64 64 64 _ 4
$54 5», 54 In Ovrseas 300 $13 4 13-« 134 4

430 425 425 -25 IOS Ltd 8520 490 460 460 4- 5
425 400 425 -25 Irwin Toy 1500 $114 114 11'» - 4
$64 6 4 64 •k 4 1TL tnd 200 $6 4 6*4 64

$25 24 25 ♦ 4 Ivaco Ind 820 $5 ‘4 5'. 5’. e 4
$5 . 54 54 4 IWC Ind 1060 230 230 230 ■f 5
46 46 46 + 2 James Ind 1575 210 200 205 w. 15
$6 4 6 6‘, + 4 Jefferson 1400 $104 104 104 4

$27 36 * 26 » — Jeffersn w 100 260 260 260 90

325
z25

1800 
500 

4060 
2145 

300
100 $74 7
625 $5 475

1045 $18 17
750 $18 4 18
z20 95 95

7»
475 

• 17»
18
95

Kaiser Re 
Kaps Tran 
Keepnte P 
Kelly D A

550 $6 »
7200 $19 
500 $84
450 $9 i

1000 $6 4

184 184 - 
84 84 + 
94 94 
64 64

COMPTABLES AGRÉÉS
mm, CARDINAL,

ROY & CIE
Comptables agrees

ALAIN Btl/llE, C A
Plfftftt CABDINAL. CA

ClAW# BOY CA.
•ONAID «BBON. C a

2345 est Belanoer 
Montréal 729.5226

LUCIEN DAHMt, C.A
Comptables agréés

276 ouest, rue St-Jocques 
Suite 110 845-4194

PROVOST & PROVOST
ComptobWi agréé»

VIAU & ROBIN
Comptables agrées

LUCIEN O VIAU. C A
tOGC» FtOVOST. C A H UOMl BONIN. C A.

MtGUES « CHAOUON CA
BOlAND FtOvCST, C A A BV AND M VIAU. C.A

J bIBOt GIBVAIS. C A

23S ouest. Bout. St-Joseph WAO«jlH BOULOS C A

274-6513 4926 ave. Verdun. Verdun 
769-3171

Duval, Bateau & Cie
COMPTABLES AGRÉÉS

159 ouest, rue Craig, Montréal 1 861 -9987

THORN K, (il \\ & CI K
Comptables agréés

A I F Dowton C A 
OP Aithens C.A 
O M long. C A 
H.J. Gdrboc», C A ’ 
P Gov*r«Ou. C A
U G>av« C A 
H. Chorest. C,A 
R M Wkn# C A 
R 8 Savoie C A
S F.kon. C A

J P levm. C A 
i 0 Hogg, C.A 
G R M<Ph»« C A,
W G Hogg. C A 
LA WngM. C A 
0 W Sfnirti C A 
R A Rom C A 
P CtMltwr, C A 
R Beaupré C A 
M A MtMorron C A

C A Rainant, C A 
A Galorneau C.A 
J M Broome. C A 
EG Word CA 
R 5. Vante, C A 
B.t Oen* C A 
MB turcONe C A 
R Boudreau. C A 
G A Devocktt, C.A.

800, Place Victoria, Suite 2604 - Tél. 878-3011
Bureaux O Ira vert le Canada et coneipondanlt dam le monde entier.

Samson, Bélair, Côté, Lacroix 
et Associes

Comptables Agrees.
Mounce Somton, C A 
Jean locroix, C.A. 
boRord Huai, C.A 
Clament Prtmeou. C.A 
Vionney Forget C.A 
Pierre Bony. C.A 
Adnen C.6te. CA 
Gitte* Uvasqua, C.A 
Rakmd frvchon, C A. 
êm4e MoWe»»e C A. 
Robert Gartépy. C.A. 
Pierre Pkorond, C.A. 
Pierre Vermette. C.A 
Marthe Gauthier. C.A. 
G*8et Beau voit. C.A 
Reteon Myre. C.A 
Jacquet Paquet. C.A. 
Emllien Malentonl. C A. 
loua Gravel, C A 
leon-Paul Otanne, C.A. 
Fronton Oubé. C.A.

Paul Gonthier, C.A.

luoen P Békjtr.C.A 
l»onel Rounm, C A. 
Raymond Fortier. C A. 
Benoh Sylvain. C.A 
Denmt BeN. C.A 
Raymond ComRard, C A 
7* inet Duc ha» me, C.A. 
jacquet Miller. C A 
Paul A Michaud, C.A. 
jean Paul Barbeau C A. 
Cmthen Gauthier. C A 
Mal Auger. C A 
jean Fovreou, C.A 
Richard jean. C.A. 
Clément Ouchène C A. 
Gérard Trudeau, C.A. 
Giket Morton, C.A 
jacquet Danon. C A 
Yvet lomothe, C.A 
Morlui Ptnauh, C.A

Paul F Bonnier C A.

léon Côté, C.A 
Hentley Bourgoutn. C A 
Albert Gorneau. C A. 
Pierre Image, C A 
Pierre Cheuincird. C.A 
Gdtet Trahan. C A. 
Marcel Mercier, C.A. 
Berhand laroche, C.A. 
Demt Schmouth. C A. 
Pierre David, C A 
jean Paul Boyei C A, 
André letage. C.A. 
Gérard Mangeau C.A. 
Roland lévetque C.A 
Yvet Beaulieu C.A. 
Jacquet Pioulx, C.A. 
Clément luttier C.A. 
jean Maint. C.A.
Demt Trudei. C A 
Gatton Otftguy, C.A 
AAounce Sénecol, C.A.

O -A Ménard. C.A
Grégoire BeWovanct, C.A.. Syndic

MONTRÉAL - QUÉBEC - RIMOUSKI
Suite 3100. Plocv Victoria. Montreal 115 êél-SZei

Kentmg 250 $10‘, 10 104 + 4 Con Fardy 150 165 165 166 - 10Koffler 1150 $9 '« 9** 9». - 4 C Morisn 2800 225 220 225
Labatt 3542 $74 W 24 24*, ♦ 4 Con Negus 8500 11'» 114 114 4 4Labatt pr 3834 $24»* 24', 24». + 4 Con Nichol 2000 12 12 12 - l
Latarge *20 $12 v 12» 1? » C Rambler 700 95 95 95 - 4
Lalarge pr 200 $13 13 13 + 4 C Red P 18000 9 9 9
Laidlaw M 1500 $7 * 7 7 - 4 C Rexspar 1400 60 56 58 - 4
Laura Séc 420 $11 10'» 10', - i* Conwest 1200 $10', 10 10 - 4Lau Fm 500 420 420 420 Cop Fields 1300 136 130 130 - 1Leigh Inst 100 $14 14 14 Cop Man 1000 13'* 134 134 - 1Life Inves 300 $7»* 7>* 7»* Coulee 4000 26 25 25 - 2
Life Inv w 500 100 100 100 - 5 Craigmt 900 $12 114 12 4 4
Livinssto
Lob Co A

500 $8', 8-j 84 Crowbank 500 15 15 153200 $6S 6'» 64 - 4 D Aragon 1000 20 20 20
Lob Co B 1744 •6** 6S 64 DEldona 9700 80 78 78
Lob Co pr 100 $32‘. 32'* 32 . ♦ 4 Delhi Pac 1000 13 13 13 4 1Lob G A pr 100 $20 20 20 Denison 1310 $31 304 31Locana 500 210 210 210 - 15 Dicknsn 1000 200 196 200 4 1Loeb M 1500 $5 , 5 5 + 5 Discov ry 500 136 136 136 - 7Maclean H 508 $13 12H 13 4 4 D Explor 7300 130 120 126 4 4
MH Cable 300 390 390 390 - 10 Donaida 4060 27 » 27 27 4 4 ' *
MB Ltd 5460 $28 t 28' » 28 » - 4 Dynasty 685 895 885 885 4 5
Magna El 300 $6'. 6 6 - i4 East Sul! 1550 660 650 655 4 5
Magnates 2500 110 110 110 - 5 Endako 1800 $12* 124 12*
Maher 100 $23 23 23 F Mar 1400 139 137 137Manoir fn 900 136 130 136 F Nat Uran 2600 4C 40 40
M Lf Gard *4 $25 25 25 F Grenada 1000 1712 174 174 4 *»
M Lf Mills *105 $13»* 13’* 13'* Fort Relnc 2000 60 56 56 - 4
Markboro 265 385 385 385 - 10 frobex 5000 25 25 25 - l
Markbro w 300 105 105 105 Gt Mas 12150 335 325 330 4 5
Mass Fer 4198 $13', 12», 13 - 4 Giant k 305 890 875 875 +50
McLaghln IpO $7 » 7 '» 7 4 Goldray 8800 109 96 95 - 15
MEF^ w 900 78 78 78 Goldnm 2000 28 27 27 - 1
Mefchers *5 $13». 13‘« 13»* Gortd 13200 345 330 330 - 10
Met Trust 8400 $19 18 »4 184 Grandroy *250 35 36 35
Mtcrosyst 2889 $7 . 7 74 - '* Granduc 800 845 825 825 - 20
Milt Brick 100 490 490 490 - 10 Gran isle 350 $14 ‘* 14>* 14».
MLW Wor *25 $10 10», 10’» Green Pnt 5000 16 15 16
Molson A 925 $15', 15 15 - 4 Gulch 1000 11 11 11 - 2Molson B 844 $15 14‘» 15 Gunnar 1400 105 101 10? 4 2
Mon Life *50 $19 . 19 19'. High Bl *50 340 340 340
Mnt Trst *50 $11'. 11‘* 114 Hollmger *10 $29 t 29 4 29 4
Moore 9714 $33 4 31»* 314 - 14 Huds Bay 1709 $27 26', 26 ' j - 4
Morse A *100 $11 11 11 Hydra Ex 1400 19 19 4 19‘7
Murphy 800 $5‘4 5*» 54 - 4 Int B.bis T 3500 22 21 21 - 4
Nat Drug p 100 $8 4 8'4 84 tnt Halhw 1300 325 300 325 - 5
Neonex 1 7765 380 360 370 +10 Int Mogul 7700 $10'* 10 10 - 4
NB Tel 300 $11 , 11’» 11 '» + >* Iron Bay T 1200 290 285 285 - 5
N Provid D 5700 90 81 81 - 4 Irish Cop 1500 13 13 13 - V»
Noranda 3390 $3? 31 ' ? 32 4 4 tso 9730 180 170 171 ~ 7
Nor Ctl G 2180 $11', Il1, 114 Jonsmith 2000 10 » 104 104 -
Nor Ctl 65p 500 $32 32 32 Jorex Ltd 975 110 110 110
Nor Ctl B p 1200 $26 25 . 26 - 4 Joutel 3450 138 136 137 4 2Nor Ctl w 1100 520 490 500 - 10 Kam Kot.a 100 245 245 245
NS L P 100 $7 7 7 Kenn Hold 3900 25 23 23 - 2Oïl Patch 100 460 450 450 50 Kerr Add 3510 $12', 12 12 -
Okanagan 1020 325 325 325 - 10 Kid Coper 4400 27', 27 4 274
Orlando R 100 $5 5 5 + 5 Kirk Mm 500 9 9 9OSF Ind 2373 370 350 365 + 20 Kirk Twns 1500 40 39 40
Oshawa A 2255 $13'v 13» 134 + i4 Lacanex w *300 40 40 40
Oshawa w 600 250 250 250 L Dulault 5250 $15', 144 15
Overlnd 2 p 100 310 310 310 Lakehead 500 21 21 21 4 1
Pac Pete 3033 $23-, 22 22»* - *4 L Osu 800 12 12 12
Peace Riv 1150 200 160 160 - 40 L Shore 2347 380 365 380 - 5
Pembina 100 $19 z 19 , 194 - 4 La Luz 250 $11 11 11
Penmngtn 100 $7 7 7 Langis 1700 9 9 9 - 4
Petrofma 715 $14 s 14'* 14'. + 4 Lertch 3100 195 190 190 - 5
Phillips Cb *50 $8 8 8 Lytton M 4592 230 221 227 - 1
Pitts Eng 450 $10’». 10', 10 v, - s* Madeline 1609 470 456 470 410
Pow Corp 2155 $7 * 7li 74 - 4 Madsen 500 112 112 112
Pow Crp pr 470 $29 ? 29 29 - 4 Malart »c 2600 110 110 110 - 6
Pow C 5 pr 200 $8’. 8‘4 8». - 4 Man Bar *200 75 75 75
Price Corn 2500 $11 ‘A 114 114 Match 4100 13 >* 134 134 - 1
Rank Org 1454 $13 12‘; 12»* - 4 Mattgm. 1240 $27 26 4 264 - 4
Readers D *50 455 455 455 May brun 9500 22 21 22 - 4
Reichhold 100 $7 ' i 74 74 - 4 Me Adam 9100 77 76 76 - 2
Rtleys D 300 125 125 125 - 25 Me Intyre 180 $168 168 168 - l

1Rothmn w 200 235 230 230 - 45 Mentor 500 63 63 63 4
Royal Bnk 6795 $21 . 20» * 21 -f H Mm-Oe 2000 10 10 10
Royal Trst 354 $26- 264 26 Monet a P 3500 102 102 102
Russell H *10 $19' s 19 . 194 Mt Wright 2500 26 26 26
Stl Corp p 140 $70 70 70 Multi-Mi 2100 58 58 58 - 2
St Maurice 400 65 63 63 - 2 New Bid 500 54 54 54
Sayvette 820 325 320 320 - 5 New Cal 3000 22 22 22 - 1
Schneid b p 850 $6 6 '. 6'* - *4 Newconx 250 600 590 600 - 10
Scmtrex 320 $12H 12 12 - 4 N Goldvue 1000 44 44 44 — 4
Scot Lasai 250 $25 25 25 N Ham 500 7 7 7 - 4
Scotts 2000 $8 8 8 + '4 N Imper a! 9000 260 259 259 - 2
Scythes *15 $19 19 19 Nlund 10000 16'* 16 16 - 1Seaway M 111 $8» A 8». 84 + 4 Newnor 667 5 5 5
Seaway pr 1100 355 350 350 N Que Ragt 820 $16 S 16'7 164 - c
Seaway w 600 95 90 95 N Senator 2500 17 16 4 164 - 4Secur Cap 100 260 260 260 - 15 Nick Rim 2000 124 124 124 4 4Shaw Pipe 1000 $8'. 7*4 8 - 4 Noble M 100 *95 195 195 4 15Shell Inv p 350 $23-4 224 224 - 14 Norbaska 600 19 19 19
Shell Inv w 4935 960 900 925 - 50 Norbeau 1000 21 21 21
Shell Can 2395 $224 * 22 22 - 4 Norgoid 1500 5 5 5
Shull ys 200 470 470 470 Norlex e 5700 354 334 334 - 14
Sflverwd A 100 $17'r 174 17 4 No rt he a! 9000 9 9 9 - 4Sampsons 1520 $15 \ 154 154 - 4 N Coldstm 1200 150 150 150Simpson S 619 $23 22»* 224 - 4 Northgat 3600 $14 134 134 - 4
Skyime H 210 $7 - 7<« 74 - 4 N Rock 2600 334 33 33
Slater Stl 500 $12*, 124 124 Obaska 2500 15 14 15
Slater 6 pr 100 $15 » 15 » 15» + 4 Obrien *100 35 35 35
Southam 98 $50 50 50 Ope m ska 3482 $14 ; * 144 144 - 4
Stafford 400 365 365 365 Ore Han 3800 365 360 360 - 15

1St Brodcst *50 $9V, 94 94 Osisko 1000 32 32 32 -
St Paving 300 $6', 64 64 - 4 Pamour 1300 240 230 238 4 8
Steel Can 4709 $22 , 22 % 224 - 4 Paramaq 1000 5 5 5 - 1
Steetiey 1 100 $22 22 22 - 4 Pat mo 3383 $38 a 36»< 37 -24
Stembg A 539 $14 134 n\ Pee Expl 4100 73 72 73 - 1
Suptst com 130 $9 4 94 94 - 4 Pick Crow *420 24 24 24
Suptest od 45 $36'» 35 , 36 , + 4 Pine Point 1593 $36 * 36 , 36’, 4
Tambiyn 26 $25 25 25 Placer *130 $37 . 364 36 S
Tancord 177 225 225 225 + 25 Preston 1810 865 860 865 410
Tancord p 127 170 170 170 + 5 Pure Stlv 1000 240 225 235 - 5
Te'-edyne *50 $6. 6»* 6». Que Man 2000 21 21 21
Texaco 2225 $21 , 21 21 - 4 Q Mattgm 1 4950 57 50 50 - 5
Texas Gu S *50 $16 » 16 , 164 Radiore 40002 30 30 4 1
Thom Nés 1850 $19 . 19 19 Rayrock 2700 157 15C 150 - 1
Toromont 1250 85 81 81 - 4 Renabie *200 51 51 51
Tor Dm Bk 5100 $19*4 194 194 - 4 Rio Aigom 267 $18 18 18
Traders A 100 $9» 94 94 Rio Alg c w 100 250 250 250
Trader A p *50 $18'. 18 < 184 Roman 3380 795 750 765
Trader 65 w *50 92 92 92 Ryanor 6000 11 104 104 - 4
Trader 69 w 560 240 200 200 50 St Fabien 3000 18 17 17 - 1
Transair 200 390 380 3BC 5 Satellite *200 18 18 18
Tr Can PL 2734 $27-, 27 27 Snerr 15714 $20 * 1941 194 -
Tr Can A or 113 $53 53 53 - Is, Si! Miller 2000 9 ; 94 94 4 4
Tr Can P w *20 745 740 745 Sfimq 31500 31 27 30 - 1
Trans Mt 950 $15 14 4 14 4 4 Sisco 200 250 250 250 - 1
T mec Crp 1600 120 120 120 + 5 Steep R 3370 390 386 385 - 5
Trijrec w 900 35 35 36 + 1 Sud Cont 7000 40 40 40
Union Acc 100 $7 7 7 Sullivan 2755 706 690 700 - 5
Un Carbid *20 $1314 13'* 134 Sunburst 1000 6 6 6
Un Gas 300 $13', 134 134 - 4 Teck Cor A 2200 675 670 675 - 10
Union Oil 500 $37 37 37 - l Teck Cor B 100 570 570 570 - 5
Un Fn Mgt 525 $6», 54 6H + 4 Tex mont 4000 60 58 58 - 1
Un Wburn 150 $7-t 74 74 Texore 2000 25 24 24 - 2
U Sections 110 $9 9 9 TombfH 2000 122 121 121 - 1
Van Der H 200 360 360 360 +10 Tontine M 708 165 163 165
Van Ness 1000 100 90 90 - 10 Torbnt 500 404 40 ; 404 - 4
Versatd 725 $8 H 84 84 Tnbag 4500 101 100 100 - 1
Venpower 2500 50 47 50 + 3 Tnn Chib 1000 18 18 18
Versatile 100 320 320 320 + 20 U Mining 1000 26 26 26 - 1
Versât il A 250 190 190 190 U Asbesto 900 360 350 360 - 15
Vie G Tr 1700 $16‘4 164 164 — 4 UN Keno 325 600 560 600 450
Vic Wood *90 $8 , 84 84 Upp Can 2100 161 160 160 - 10
Vulcan 200 $7 . 74 74 - 4 Urban Q 3000 15 144 15
Walk GW 3080 $45 43». 44'. + 4 West Mme 2900 450 440 445
Wburn wt 100 500 500 500 Wilco 1140 304 304 304 -24
Westc st *190 $17»* 17 H 174 wiroy 99300 171 154 165 - 4
West Ind 800 120 110 115 - 15 Windfall 500 15 15 15
W Bcas A p 200 $21 21 21 Wr Harg 100 190 190 190
W Cdn Seed 1550 240 230 240 + 10 Yk Bear 5400 410 400 410
W Elec E 100 290 290 290 Yukon C 800 138 138 138 - 2
w Pacific 2250 440 430 430 - 10 Zenmac 1075 13 13 13 4 4
WSupptS A *40 $6». 64 64
Weston 2905 $20 . 194 194 - 4 Hune, at pétrole.
White Pas 105 $18 18 18 - Alt East G 2400 475 460 460 - 10
Winn SF 100 $8 4 8 4 • 4 Almmex 1350 450 410 420 - 45
Woodwd A 755 $16S, 164 164 - 4 Am Leduc 500 11 11 11
Y R Prop 100 $5‘* 54 54 A Quasar F’ 150 120 120 120 - 13
Zellers 605 $ lO '. 104 104 - 4 Asamera 3670 $11»* 104 114 4 ',
Zenith 680 180 175 180 + 5 Banff 3010 835 820 830 - 5

Braisa 1000 210 210 210 4 10Mine, Calvert 10000 184 184 184 4 4
Accra 1500 12'i 12 124 + CS Pete 1000 365 355 365 4 15
Acme Gas 
Advocate

3000
1300

10
212

10
210

10 -
210 - 10‘

C Ex Gas
C Gndoil

600
400

350
780

346
690

350
740 - 30

Agnico
Allied Mng
A Lard

1800
1445

12100

118
67
46

101
6?
40

110 +
67 -
42 -

9
1
4

C Homestd 
C U Pete 
Cdn Sup O

3100
3600
235

650
87

$25 V»

630
83
254

640 -
87 4
25H

10
l

Ang Ruyn
Area A

*700 80 80 80 Cdn Trient 4p0 935 930 935 - 115
1900 245 235 235 + 3 Cent Del 1010 985 975 975 - 15

Argosy
Armore

1500
7000

50
13

45
124

50
13

Charter O 
Chieftan D

1000
3225

750
706

750
700

750
700

Asoc Porc *33 28 2B 28 Clark Can 500 155 150 150 - 5
Ati C Cop
Atlas Yk

4122
4000

57
11

56
10

56 -
10 -

1
1

Dynamic
Francana

5000
400

150
300

148
295

148
300 415

Bankeno
8 Dqu
Beiietere
Bethlm
Btg Nama 
Black Bay
81 Hawk
Br ai Can F

2700
956

7500
2553
2000
5000
8600

800

335 
13't 
17‘z 

aiS» 
25

9
31

215

320
134
17
144
24
9

30
215

335
134
17 -
14 4 - 
24 -
9 4

31 - 
215 -

1
4
3
4
1
5

French Pt 
Gr Plains
G1 COflsds 
Houston O 
Houston w 
Int Helium 
Mill City
Nat Pete
N Cont

2875
300
*25
*25

*200
6200
2300
2500
4250

575
$194
350
155
85
32

165
210
112

550
194

350
155
83
29

160
195
105

560 - 20
19 4 - M» 

350
155
83
29-4 

160 4 5
210 410
no

Brameda 3900 336 320 320 - 10 NC Oils *25 600 600 600
Bruns wk 300 620 620 620 + 5 NCO pr *20 $36 36 36
Bunker H 500 10 >» 101 ? 104 - 4 Northld 6000 41 38 38 - 2
Cadiac 13300 10', 10 10 - 'y Numac 1100 715 690 710 4 20
Cal mor IB 1000 62 62 62 - 3 Ok aha 1000 24 24 24
Cam Mme 3600 21 20 21 4 1 Per mo 8180 88 85 88
Camffo 500 300 291 291 - 9 Petrol 1200 106 102 102
Cam Chib 2800 $11 104 104 - 4 Pinnacle P 3500 85 82 85 - 2
Camp RL 200 $21'» 21 4 214 - 4 Place G 5000 129 125 126 4 1

1C Tung 10900 202 190 195 - 10 Ponder 800 57 57 57 4
C Jamtesn 3000 179 175 179 4 4 Ranger 6050 565 550 550 - 15C Lencour 4000 18 174 174 - 1 Scurry Rn 625 $18 , 174 184 4
C Mal art 8000 22 22 224 Siebens 1200 580 550 550 - 20*
Cdn Nisto 6000 16 15 15 - i Spoon 37582 125 110 113 - 12
Cassiar 2757 $19 * 184 194 4 4 Syracuse 7700 115 no in - 4
Cent Pat 600 265 265 265 - 5 Triad 11640 360 350 360 410
Chemaloy 7500 204 190 195 U Canso 200 410 410 410 410
Chest rviie 1000 15 15 15 U Canso w 300 200 195 200 4 5
Chimo 1400 143 138 138 - 5 Un Reef P 500 21 •21 21 - 2
Chrom 100 152 152 152 4 5 Ulster P 20934 206 196 200 - 3
Coch W‘fi 800 46 46 46 Vandoo 2000 10 10 10 - 4Coin Lake 1000 16 16 16 4 1 Voyage» P 300 290 290 290 - 10
Comb Met 1000 12 V 124 124 - 4 Wcoast P 1000 595 595 595 ~ 1
Comgo 1000 17 Mi 174 174 -■ 4 W Decalta 4403 420 406 420 415C Callman *250 7 7 7 W Dec w 42915 42 30 36 - 6

CARTES'PROFESSIONNELLES ET D’AFFAIRES

MEUBLES 
DE BUREAUX

Vf NE Z CHOISIR VOTRE 
AMEUttEMENT SUR 

LES LIEUX

STATIONNEMENT
Canada Dactylograph* Inc

,035 AVE DU PARC
270-1141

■revatt d'invention
MARQUES dt COMMERCE
Marion. Robk&i Robk

o devonl 

Morton & Morton
XI 00 rue DRUMMOND 

Montréal 25 2BB-2157

LISEZ
ET FAITES LIRE 

LE DEVOIR

Dr MICHEL LANCTÔT
( hirurKit'it - OrnltUr

Clinique Médicale St-Urbain
.'S75. rue St-I rhairt Humiu 4l<l

Montréel
Jour et soir: IHH-tUtM

BOURSE DE NEW YORl
Cour» fournil por lo PRESSE ASSOCIÉE

Abit.bi 1270 $9 4 
Alcan 7226 $24 4
Alcan 4 a pr 50 $29 
Aigoma Sti 650 $134 
Ang C P P 655 $5 4 
Ang C P pr 200 $14 4 
Angt 265 pr 325 $334 
Aqurtame 1550 $17 4 
Argus 100 $14
Argus 260 pr 50 $34 
Asbestos 2159 $284
Ati Sur A 258 $14'.,

94 9**
234 23*4 
29 29
134 134

Ch.

- 4

Bk Mo ht 
Bank NS 
Bang CN 
Bq Deparg 
Banq PC 
Bell Can 
Bell C Pr A

4625 $154 
1368 $19 
1170 $114 

100 $94 
435 $94

2251 $42 . 
157 $47

5*4
14
33 
17 L 
14
34 
27*. 
14

French Pet 1550 565 
Genstar 2400 
Glengair 4700 
Glt*ngair m» 300 
G B Can 68 100 
G B C pr 68 200 
Gulf Ofl C 450

1 Fera». Ch.
550 - 30

BOURSE DE MONTREAL

Court fournit par la PRESSE CANADIENNE
h* Bat Fera». Ch. Veatet Naat Bm Ferai. Ch.

154 154 
184 18'» 
US US 
94 94
94 94

41 S 42

Bombrdir 3210 $14 » 
B'ascan 962 $144 
B A Bk Not 100 $19 
Br Col For 110 $284 
Br C f’hone 100 $59 
Br mto 1065 450 
CAE Indust 100 460

47
14 14
14-, 14 
19 19
28 
59

284 -
59

Hawker Sid 
Home A 
Home B 
Hud B Ms 
Hud B Co 
Husky Oil 
Imp Oil 
Imp Tob 
Imp Tob pr 100 
Ind Accept 3070 
Ind Acc wts 300 
lot Nickel 6630 
Int Util 415 
inter PL 1600 
I 0 S Ltd 600 
Jamaica PS 1000

500
2165

300
565
500
200

11186
2275

450 450
460 460

Labatt 
Labatt pr
Laur F PR

1220 
1420 $24 
900 $15

$9» 94 94 — 4
365 340 355 -5
175 170 170 -15
$12 12 12 - 4
$30 , 30 , 304 -14
$15 >4 154 15S — 4
210 205 205 -10
$134 134 13 . « 4
$14 » 14 4 144 — 4
$27 264 264 - 4
$15 * 154 15'4 - 4

$9 S 94 94 - 4
$18 » 17 ’, 18 4
$15 * 15 154
415 415 415 -10
$134 124 13
440 430 430 -10
$43 42 4 434 -
$25» 25 , 254 - 4
$20 » 20*. 204
475 466 475 4 15

49 49 49
$24 * 24 24 ,

ACF 2 40 
Addres 1 40 106 30*4
Admirl 
Alcan 1 20 
Allege 20a 
AilisChaim 
A Hess 07e 
AAiHtn 80 
ABrnd 2 10 
AmCan 2 20 
ACyan 1 25

733
358
163

AmMot 
ASmelt 1 !
AmStd 1 
AT T 260 
Ampex 292 19'e 
Anacond 1 90 163 26* 
Armco 1 60 %
ArmC 80

43S 42». 43 * 4 4 IntlkSt i 80 6 244 244 244 _ 4
304 281. 28 4 — 4 IBM 4 80 487 288 ■ » 278 28? * 3
84 84 S'* — 4 Int FF 50b 109 564 55 , 554

Î24 21*. 22 — 4 IntHar 1 80 100 24 23». 24 — 4
84 74 8 4» 4 Int Mng 10e 52 14'» 134 144

204 20 20'* 4 4 iNick 1 20 295 41 39’» 39 4 14
20', 20 » 20 4 4 *4 IPap 1 50 223 33 32*. 324 — H
24 234 23** T s IntTAT 1 05 1251 42». 39 4 39 4 _ 34
344 34 34 JnMan 1 20 99 29 284 28*. 4 4
404 39 4 40 . 4 4 KaysRo 60 1 18 , 18', 184 ♦ 4
274 26s» 27 4 4 4 Kellogg 1 70 33 40*. 40 40’. •f 4
564 53 55 4 — 1 Kennec 2 60 168 47*, 46 » 46* _ t.4
84 7». 84 Krattco 1.70 *62 37 364 364 ♦ 4

284 27 27 4 — 4 Kresge 40 278 414 «0 40 14
32 314 31 4 4 4 Kroehl 20p 6 16», 16', 16 S + H
46’, 46 . 464 - H Leasco 156 134 124 13 4 4

23

24
15*

24*
15*

Cat Pow 100 $214 214 214 ■4 Mi Lobiaw A 100 $6 * 64 64
Can Cement 53 $32 * 324 324 4 4 Lob!aw Bn 150 $6*. 6». 6'.
Can Brew 1000 $74 74 7 4 Loeb M 775 $5 5 5
Can Br A A 100 $194 19*. 194 4- ,4 Mcmillan 10415 $28 4 28 , 28
Can Hydro 1420 $8 4 8 s, 8 4 4 Magnason 200 $54 5». 5».
C Imp BC 3675 $20 4 20', 204 Mass Ferg 4350 $13’. 124 13
CIL 350 $94 94 9>, - 4 Meichers 1210 $14 13 . 13 .

Ati Rich 2 
Avec 1 20 
Avnet 40 
Avon 2 20 
Babck l 36 
Bathi

172 27 
490 54 
136 15S 
113 84
804 1444 

89 19 
24 15

200 990 
800 150 

1300 $6’- 
1100 $5 -

C Inti Row 50 $30 
C I Urb Pr 120 $6 
Can Marconi 300 355 
C Pac I pr 1075 $23 \ 
C Pac 1 wt 1350 525 
CPR 2420 $57 
CPR 300 pr 2600 $8 *. 
C Tire A N 555 $21 
Cent DR — 
Charter Ind 
Chemcell 
Chum B 
Col Cell pr 
Commco 
Con Bath 
Con Bath p 
Cons Text 
Cons Glass 
Credit Font 
Crown Z A 
Crush 
Cummgs 
Cygnus A 
Denison 
D Coal pr 
Dofasco 
Dom Strs 
Dom Text 
Domtar 
Donohue 
Du Pont 
Dupuis A 
Enamel A 
Enamel 8 
Falcon 
Fleetwood 
Fraser

30
6

345 346
23*4 23*11

500 500 
56 57
S'- 84

214 214 
985 985
140 140

64 64
5 54

-1J* 
-25 
- H 

30

-15 
-10

175

100 $16 4 16 . 16 4 ~ 4
1830 $27 26 26 4 - 4
651 $18 17»,. 174 - 4

1000 $18 18 18
650 $124 12 124 +14
240 $19 19 19
67 $46 46 46 -1

1100 $17 17 17 + 4
200 $11 , 11 11 - 4
100 $9 9 9
200 400 400 400 -25
175 $3! 31 31 +1

Microsyst 
Miron 6 pr 
Molson A 
Molson B 
Mont Trust 1250 
Moore Corp 2510 
N B Tel 100 
Noranda 1896 
Nor Cent G 200 
Pac Petrol 2625 
Petroftna C 200 
Phillips C 100 
Placer 
Pow Cory 
Price
Rio Ajgom 
Rolland B 
Royal Bk 
Royal Trst 
Scott Las 
Shell Can 
Smpsons 
Smps Sears

580 $74 7 74 -
112 230 230 230 -
180 $15’, 154 154

$144 144
$114 U > 
$33 4 31 4 
$114 11 4

14

$31
$11»
$23

314 
11 
22

200
3425
1400
1200

100
4490

400
245
317

10660
311

$144 144
$8

364
74

114
18
5

400 $154 
2830 $20 4 
1200 $124 
250 $10 ♦ 

6450 $15-. 
100 $11 
190 $194 
200 $5’. 
600 300 
100 150 
200 $156 
10Û $10 
100 $28 -

154
20

124 12*4 
104 10'4

15'
11

194 194 
54 54

300 300
150 150
155 155
10 10 
28 4 28 '.

Southam 600 
Std St Stl 300 
Steel Can 2628 
Stembg A 2020 
Superior El 300 
Texaco Can 453 
TornDom 2350 
Trans C P 
Triad
Velcro Ind 
Walk GW 
Westbume I
Weston
Zellers

1000
1665
1525
2105

100
1000
900

$36’.
$7 4

$11*4 
$18 *
$54 

$214 20*- 
$26 4 26 
$25 , 25 
$224 22 
$15 4 15 
$23 23
$50 , 50 
380 380
$22 4 22 
$14 13
436 43b
$21-4 21 
$194 19 
$?/ « 27 
355 350
$19 19
$45 

$7
$204 20 
$ 10 ■ 10

434
7

144 
114 
314 
114 
314
11*4 - 
22*4 ~1
14 , - 
8

36 4 -
7*4 -

114 - 
18
54 -

21 4 
264 
25
22 4 - 
154 -
23
50 4 4-

380 - 45
224 - 
134

435 ~5
21 - 
19 * - 
27

350 -5
19 -
45 d-1

I
20-4 
104

104 43 
157 264 
205 20 4 
174 204

Beech A 75b 131 114 
Ben h 60 xl9 33*. 
BenF 1 60 
Beth St 1 80 
Boemg 40 
Bordn 1 20 
BorgWa 1 25 74 22 4 
Bostd 2 24 67 32',
BnstMy 1 20 300 51 4 
Brnswk 05e 147 14-4 
BucyEr 1 20 98 204 
Burttn 1 40 100 37 4
Burrghs 60 283 1254 

PRL 45a
28

■pf-T
27 54 4 

1 104
222 384 
167 57 4 
31 26 v 
9 52

CmpRL 45a 79 23 
CampSp 1 10 45 
CdnBr 40a 36
CPR 3 20 
Case J!
CatTr 1 20 
Celanese 2 
Cencoln 30 
ChesOh 4 
OmsCtt 301 49 74
Chryslr 60 767 2317
CrtiesSv 2 20 114 38 
ClarkE 1 40 xl33 29 
OarkO 40 16 184
CocaCoi 1 44 265 72 4 
CBS 1 40b 256 31 »
ComSat 142 32'* 
ConEd 1 80 131 26
ContCan 2 20 71 67‘4 
Cent Data 512 44 
CopRng 50b *96 62 4 
CopwiSt 1 20 1 16
CPCIntl 1 70 62 31 
Crane 1 60b 5
Cr Zell 1 60

Dart! 30b 
Deere 2 
DennM? 60 
DetStl 
Dexter 24

BOURSE CANADIENNE

Court fournit par la PRESSE CANADIENNE
Bat Fera». Ch Veata»

Alii Build 
Am Met E 
Belgium N 
Casvant 
Com Hlds 
Comodore 
Drumnd 0 
Kmbern D 
M Rox R 
Paco Corp 
Res Re D

Vante» Haut Bat
IndustrlaHes

460 310 3.
200 75 75

3700 $13 
300 275 

3300 335 
1810 390 
200 215 
400 260 
100 $10 
150 400 

6200 375

Naat Bot Ferm. Ck.

St Law D C 400 130
Sangamo 
Soca 
Spartan 
Superpack 
Umcan Sec 
Val Mar 
Visa Bella

Abit Asb

200 $9 
100 115 

5200 90 
100 $11 
100 300 
100 200 
500 200 
Minet et huiles 
200 550 545

12
275
320
390
210
260

10
400
350
1»

9».i
115
85
il*

300
200
200

Abit Copper 1700 116
2500
500

1000
1000
1000
2000
5000
7500
500

Atricana 
Ajax Mm 
Ameran 
Amigo M 
Baker Tic 
Bateman 
Beauce 
Biuewater 
Burnt Hill 
Cadillac Ex 
Can Kelley 
Canadore 
Cannon 
Canuc M 
Capri Mm 
Che mall 
Chib Cop 
Chipman 
Clero Mns 
C Doisan 
C Man.tob 34500 
C Mogador 500 
C Pershrt 1000 
C Prop Mh 3500 
C Virginia 
Corgems 
Credo 
Crksade 
Daermg 
Devils Etb 
Dom Expl 2100 
Dom Lease 2000 
Dumont 10000 
Duvan Cop 1000 
Dynamo 3300 
Eagle Mine 2800 
Early B 18800 
East Sul! 200 
Expo I M 
Fab Metal 
Fano M 
Fidelity 
G W M S 
Gurdian 
Gui Por Ur 500 
Imp Mm 12100 
Int Norval 
James By 
Kiena 
Laduboro 
lings ide 
Lynx C X 
Mai Hy Q 
M.ia M 
Miro
Mist an go 
Monteagle 
More Mns 
Mo Ptsant 
N Formaq

700 485 
1000 2 4
2500 
2000

3500
10600
2500

27600
5500

11000

113
20
18
9

44
47
ii
4

36
32

480
2u

3;. -
75
12*4 4 

275 -
325 -
390 -t 
215 4
260 -

10 4 
400
370 -
130 

94
115
90 -
11*4 -

300
200
200

545 4
116 4 
20 - 
18 - 
9

44
47 -
11

4
36
32

480
2»» •

Opemiska 100 $14 4 14 4 144 — Mf
Pac Nickel 9500 60 54 60 +6
Patmo 200 $37 1 4 37 4 37 4 -24
Pat Silver 1500 18 17 17 -1
Phoenix Ca 1050 735 725 735 + 10
Pine Ridge 2000 7 V, 6 6 -14
Prime Pot 1000 gt** 4 4 b8 4
Pronghorn 1500 30 30 30
Prov X Ex 2000 50 44 50 + 8
Que Explor 2500 10 10 to
Rancheria 3000 8 7 7 -14
Rouyn 9500 15 14 15
Ftoxai Agas 2000 39 38 39 -1
St Law Col 1150 305 295 295 -15
St Luc Ex 20500 36 35 36
Sa pa we 500 6 6 6
Scandia M 1000 23 23 23 + 1
South Duf 1000 8 8 8 + 4
Stand ©d 2500 14 14 14
Subeo 500 55 55 55 -5
Sullivan G 2200 705 690 690 -15
Surluga 2500 19 18 18
Tagami M 5000 27 27 27 -2
Ta*m 1500 5 5 5
Tib Expl 2000 4 4 4 + 1
Trsnterre 1000 12 12 12 4 4
Triton Ex 460 325 325 325
Umv Mnr 3800 no 100 no 4-5
W Que M 1000 12 12 12 -1
Wisconsn 5000 26 25 * 26 4 4

DowC 260 
duF*on 1 25e 
EastK la 
EatnYa 1 40 
EG G 10 
ElPasNG 1 
E'tra 1 20 
ESB 1 20 
Essex! 1 20 
EthytCp 84 
Evershp 
ExCel 1 25 
Fairch 50 
Firest 160 
FMC Cp 85 
Ford 2 40 
Frueh l 70 
GenDyn 1 
GenEle 2 60 
GFds 260 
Genl 30t 
GMC l 70e 
GPCem 80 
GTelEi 152 
GTire lb 
GaPac 80b 
Goodrh 1 72 
Gd yr 85 
Gould 1 40 
Granby 1 60 
Gt A&P 1 3C 
GreenGt 96 
GultO 150 
Heinz 92 
Hew Pack 2( 
HtghVolt 
Hmstk 40 
Honywl 1 30 
HFC MO 
HudsnB 3 4 
«Cent 1 14 
IngRand 2

46 31
l 137 13'.

314 35 ,
71 36 *
40 15*.
89 124
24 254

' 27 534
218 63'.
161 1104
398 69 ,
59 32
86 114

215 16*4
!b 204
8 21»,

30 22*.
265 18

71 26'.-
80 23

1207 37
16 36’»

137 18
36/ 43 .

70 29
70 22'*

307 69'»
*210 75

% 154
517 66 4

33 22
440 26'.
52 16

502 49
53 24 4

*224 24 4
47 25'.
14 30’.

3 87 24»,
6 244

306 244
83 304

0 265 344
37 94

123 23 .
> 246 1144

45 36 4
0a 2 76

14 234
*22 36'.

17', 
25»* 
22 «
27 
SON 
14’, 
8

137
18*4
15
10’.
33 
42'4 
25‘n 
19
19 * 
22*, 
31 
48 . 
12*4
20 
37H

120‘.
21’,
27’,

7
53 
10* 
36 . 
56H
24 , 
52
6** 

22 
37*, 
28-, 
18 *t
71
31 
30
25», 
65'. 
39 , 
60-,
16
30 ,
34 Sv 
297,
12*4
35 
35’* 
14'» 
IP- 
25*, 
51'* 
62’, 

108*, 
68 ■ „ 
31'. 
10'» 
16 . 
19', 
21
21’. 
17r, 
25'; 
22
32
36 * 
17
41H
28 * 
21‘, 
68 
73 * 
15
65',
22
24*4
15 S 
46 * 
23‘7 
23*
25 
29'4
23 
23*.
24 
29s, 
33»,
9

21’, 
110*. 
36 , 
76 
23», 
38 »

18
26
22l*
27
51*4
15'» 
8-, 

138 ,

— , 
_ \
- h
- 'ii 
•klH 
+ S
- 4 
-7'»

LibbMcN 
Litton 1 89t 
Lock A 
Loews 13 
MadS Gar 
Mgnvx 1 20 
Mairy 180 
MarMtd 1.60

25
2B1
96

139
28

274
2

27

7H 7', 
20*, IS*. 
12*, 11*4
22’

4*4
29t
36

19 - »* Marsh F 1 10 14 20 19 s,
154 — 4 MartM l 10 232 14’4 13’,
114 — MascoCp 24 13 36*4 36 ^
334 4 *4 Mass F 1 49 12s, 12 *
42 4 -1 McDonCp 679 32 , 30 *
26 a McDoD 40 195 16-, 15’4
20 4 4 McGrH 60a 34 18 18 »
19 4 McIntyre 2 *530 157'. 157 ,
224 4 4 McKee 1 50 9 21», 21*
32 4 — 4 Mrck 2a 188 93 91s,
50', -1 MGM 24 19 18’.
134 + 4 M.dldR 1 40 26 20 / 20
20 < MMM 1 75 208 93*» 91'»
37 » 4- >« Mobil 2 40 174 42 41»,
i,i ’» ». Mohasc 1 10 10 18 . 18
23 •f '<* Msant 1 80 9? 33 . 32
28 -f : * Motorola 1 196 84 80,

7 4 N Cash 1 20 480 iis , no
534 4 1 NDist 90 204 15s, 14*.
104 4 4 NGyps 1 05 54 19 : 4 18,
364 *4 Nlead 42e 122 22', 21,
564 - 4 Nth gate 50b, 19 13:4 13
24 4 -2 Northrop 1 12 22 N 21».
52 NortS 99t 96 35 , 33

7 — -4 Ocodt 1 902 20 18,
224 4 4 OutbMar 1 30 17 16,
37 4 — 4 Pac Pet 25g 220 21S 20 ’*
29 4- 4 PanA 663 9», 8,
18’. 4 4 ParneDa 1 84 19 , 19 »
71', -1 PenCn 1719 17'* 15,
31 4 -f st PepsiCo 1 118 45 > 45',
30 . — ». Perkm El 83 27 » 27
25». — 4 Pfizer 1 60 377 94 91*4
66 » — S Phe'D 2 10 90 49 , 48 ■ ?
41 4 *4 PhllMr l 65 30*4 30’»
614 -14 Pitney8 68 301 25 « 23».
16 '■* Poiroid 3? 691 73*4 69
30 , 4 ProcG 2 80 SO 93', 92 k
34 4 _ ** Pllmn 2 80 16 41 40
30 4 Raist P 70 41 241 » 23s*
134 RCA 1 38? 23', 22,
35 . — H RepSt 2 50 73 32, 31».
.36 RtchM 90 25 54 » 53».
15*. 4 S RoyD 1 03e 147 34 33 s*
114 Rubrmd 1 04 n 38, 3R »
25 4 4- 4 SaFel 1 60 110 23». 22%
534 ♦ s. Schent 1 40 5 21», 21
62 4 — 4 Setter* .80 173 51s, 50

108*. i 4 Soentif 93 5 s» 5
684 — »’« SCM 60b 51 14 14
314 — 4 Scott Pap 1 106 30 « 29-,
11 SearsR 1 20a 360 59, 58 a
164 SheilO 2 4P 148 37 , 36 .
204 — 4 Smger 2 40 80 66', 65
21», 4 H SouPac 1 80 154 29, 28,
224 + 4 SpartanA 60 67 8, 8.
18 4 •4 4 SpryR 25e 332 291 * 26 H
25 « StdBf 1 60 356 44 ; 42,
224 — StOCa' 2 80 571 40 . 39 a
334 ’4 Stdlnd 2 30 232 37, 37,
36 . - 4 StdNJ 1 80e 735 52'', 52
1?4 — 4 StudeW 1 51 41 39
42», 4 SunO'i lb 23 43* 43 4
284 — >4 Swift 60 95 26*. 25 H
22 4 4 Teiedn l Q9i 398 17». 16,
68 j 4 Tenco 1 3? 197 19'* 18,
734 ** Txco 160 335 25’. 25,
15 * 4 4 TexGS 60 474 15, 14,
65 » -1i*. Texinst 80 332 93 • 90‘ .
22 Textr 90 60 19, 19 ,
25 S — s. Thick 40 92 9'4 8*4
15'* Time 1 90a 21 29, 28,
r7 H _ Timkn 1 80 21 29 28’,
23 »* 4 4 TrnsUn 1 16 .16 28 > 27,
24 4 4 TrnstUn 28 4S 4,
254 TwntC 109 12, 11,
29 ‘4 — Un Carb 2 179 34, 34
23 -11*4 UA.rc 1 80 243 28, 28
23». — »* UFruit i 40 » 32, 31
24 S. 4 4 USFrt l 40 85 20 19,
29 4 - ** USGyps 3a 13 53 * 52'.
34 4 USStl 2 40 20? 35, 34'»
9 » — *, Vanan As 231 17 15,

23. -4 ’» WaikM 1 20a 5 42-, 42,
111 3'* WamL 1 20 192 58, 57,

Jb » — », Weathrd 25e 12 9, 9,
76 — 1'. Wwth 1 20 no 28, 26»»
23 4 Xerox 60 1291 80, 77,
38 * + 4 Zenith l 40 71 29 28 .

7«4 
19 s,
11*4
21s.

4*4 
28 4
34».
36
197,
13’,
36 s,
12'7
31
16 * 
18*,

157*4
21*.
91».
19
20'. 
92 , 
41s, 
8’, 

32*, 
82 < 

110 
15', 
19 * 
21 , 
13'4 
22', 
34', 
19
16'» 
21 
8’, 

19», 
15'. 

45» 
27», 
92'. 
49 
30 '4 
24 » 
71 v, 
92 » 
40 . 
23*4
23 
32't
53*4
33».
38 '*
22*4
2l\ 
511 « 
5(,

24
30' 1 
58'. 
36 *x 
65’. 
29', 
S’, 

26s, 
43',
39 * 
37', 
52'» 
39* 
43’» 
25»,
17
18 *
25 S 
14-’, 
91*,
19*4
9'.

2Bh
28’»
27,

4^»
11s,
34 . 
28»* 
32'. 
19-’a 
53 .
35 
16 *, 
42-, 
58
9 » 

27's 
78'»
28^4

+
— ’j
- S
-k 'à 
-1'.

-
- S
— 1 »

- H
- *4

- *4
- h
- ■ * 
- S
-2
-6

—

-r.

- s
- »,

— »» 
-1'4

-I1,

—
-
—
- H

-1

—. ,
-1

- H

- h

- ». 
+ 1

500C
9500

9500
4500

9900
7000

31000
5000
500

61500

v ■
2000
SOI
3500
1001

7100
m
2001
600

1000
2250
9500

Nor A Rare 500

19 18 18 ^-1
23 23 23

215 20C 215 -5
47 46 , 47

!96 190 19C
17 17 17 -1
n 10 10, -1
12, n , 11,
22, 2? 22
32 29 32 41 :
10 10 10 + 3
16 16 16
14 14 14

210 200 210 + 5
53 53 53 ,3
31 29 30 -1

154 143 143 -12
7 7 7

16 14 14, — Mi
125 125 125 -3
24 24 24
22, 21 v 22, + 1,

8 8 8 -1,
125 120 120
205 203 205 -5
115 105 105 + 7
650 650 650

60 59 59 -3
6, 6', 6, — ,

14 13 13 -1
14 14 14 — ,
35 3b 35 4 4
51 48 51 *-4
45 46 45 -5
22 20 20 -1
10 10 10
38 38 38 -1
66 66 65 -10
63 62 62 -2

5 5 5
105 101 101 -4
340 325 325 -5
67 65 65 -2
12 12 12 -1
15 14 15
75 75 75 -5
23 23 23
47 47 47 + 2
8, 8 8

23 23 23 -1,

AUVENTS EN FIBRE DE VERBE

MULTICOLOR!
TRES NOUVEAU

A DES PRIX DEFIANT TOUTE COMPETITION 
COMMANDEZ DES MAINTENANT

REVETEMENT DE MAISON
w CA* 
POSE

DOUBLE 
COUPE FROID

1-Vj2-2"- 1-3/8

Indices Dow Jones
On., Haut Bas f'rnn. Var 

Inds 707 M 715 ts 699 SI 704 M 5 48
Trans ISO 03 16146 144 97 148 62 113
tills 104 88 108 73 1 03 4S 104 *8 0 13
Strks 333 01 138 38 19 98 131 *3 1 96

Avec l'achat de 2 portes et plus 
un FORMIDABLE escompte

2 et 3 rainures 
16 couleurs

F»RIX TRÈS 
REDUIT

J. A. POIRIER Aluminium
7293 CASGRAIN L «Ml DU PROPKIETAIRE 279-8182

...

UN CERVEAU POLLUE 
N'A PAS DE 

BONNES IDÉES
Fuyez donc ( étouffante, la 
nauséabonde, la suffocante, 

l’asphyxiante, l’insalubre ville, 
et tenez votre prochain congrès à 

l’Estérel, à l'air vivifiant.

A l’Estérel, l’air est pur et sain.
La seule pollution qu'on y 

trouve provient de vos pipes, 
cigares et cigarettes Et l’air a 
tôt fait d'en dissiper la fumée.

Aucun endroit n’est plus 
stimulant pour un congrès. 

Téléphonez à Paul Hurtubise à 
866-8224 (ligne directe de 
Montréal) ou écrivez-lui à 

L’Hôtel L’Estérel, Ville d'Estérel, 
cté Terrebonne, Québec

t£steiï*l
50 minuté! de Monüfénl. 

Sorbe 29 de ( Autoroute des Leurenbdes

?

H
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W0**

8 es et 13 bb: Expos défaits 8-4
NEW YORK (Devoir) - Au­

tant Dan McGinn $'était mon­
tré parcimonieux la veille en 
limitant les Mets à 3 coups 
sûrs et 4 buts sur balles dans 
un triomphe de 3-0 du Montréal 
autant 6 autres lanceurs des 
Expos ià l'exception de Claude 
Raymond) se montraient d'une 
générosité débordant? hier 
après-midi, au Shea Stadium, 
accordant 8 coups sûrs et 13 
(comptez-les bien!) buts sur 
balles.

Les Mets, champions du 
monde, n'en demandaient pas

tant et ils récoltaient une vic­
toire facile de 8-4. Les deux 
équipes en reviennent aux pri­
ses cet après-midi dans le 
dernier match de cette série 

Pendant que Ray Shamsky co­
gnait son 3 e circuit de la sai­
son et que Dave Marshall frap­
pait 3 doubles, chacun faisant 
compter 2 pomts, Ray Sadecki, 
bien que relevé par Don Card- 
well et Tug McGraw, décro­
chait sa 100e victoire dans les 
ligues majeures C'était son 
1er triomphe de l 'année 

Cari Morton, lanceur débu-

f--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

RICO CARTY N’Y EST PAS! La sensation de l'heure 
dans la ligue Nationale. Rico Carty. voltigeur des Bra­
ves d'Atlanta, exprime sa déception de ne pas avoir été 
choisi sur la liste «tes joueurs éligibles pour l'équipe 
d'As du circuit, qui doit rencontrer celle de la ligue 
Américaine à Cincinnati le 14 juillet prochain. Lors du 
scrutin universel du mois prochain, les amateurs pour­
ront quand même se prononcer sur sa valeur en ajou­
tant son nom à la liste. (Photo PA)

tant pour les Expos, prenait 
le chemin des douches après 
5 manches, après avoir ac­
cordé 6 coups sûrs et 4 passes 
gratuites, encaissant ainsi son 
1er revers de l'année John 
Strohmayer tl coup sûr et 3 
buts sur balles en un tiers de 
manche), Howie Reed. Ray­
mond. Joe Sparma (4 buts sur 
balles d’affilee) et Steve Renko 
tentèrent tant bien que mal de 
contenir les Mets

Les Expos, qui cognaient 10 
coups sûrs pour une bonne jour­
née à l'offensive, y compris des 
circuits par Adolpho Phillips 
(son 2e) et John Bateman (son 
1er), utilisèrent 20 joueurs 
durant le match. Coco Laboy 
et Bateman obtenaient chacun 
2 coups sûrs.

On apprenait entre-temps 
que lors de leur visite à Mont­
réal le mois procham. les 
Mets seront les invités d'hon­
neur du maire Jean Drapeau 
(l'homme du jour!), à Terre 
des Hommes, le 27 juin

Avis légaux - Avis publics - Appels d'offres
AVIS t* par 1rs présraln doaar qur la 
coatrat <Sr venu ea 4atr da IA assit 197V 
à la BAN»* E TOROVTiMBtMINKlN d» 
taalra dmra. prrsrotr» oa fatarrs. payabtrs 
à LcfO iadustrsrs ilM9> Ltd a .Draps 
trt aa Sarrau d'.Drrflsir.in.Dt dr la divutee 
r.arrpntrrmr»l dr Mtwrral Ir Hrra. jomr 
d. ma irv uhu Ir aarndra StUS 
Dat» ct firme >«ur dr mai 1979 

LA BAWK E TORONTO-DOMINION

■ AVIS rai p» 1rs prCarotrs doaar dur Ir 
rouirai ru date da Î9 avril. 1979 pm Irvurt 
la Plrrrr Naturelle du UuêSre lue a Haïti 
parte et edde U». 1rs trs dettes de livre pré- 
truies cl futures a la Baaqar de Montreal, 
i dire de |ariaoe. a ete enrrpstre aaa bu 
ream de la OitiBou d'Krsrrpitrrüteat de 
M outre ai ir ?7iemr joar d'avril. 1979 suai 
le Nu 7793197
BaoQue dr M entreat, le S mai. 1979 '.

AVIS PUBLIC
Province de Québec
Commission scolaire régionale Deux-Montagnes 
Comté de Deux-Montagnes
Résolution d’emprunt sur obligations
A une session régulière aiournée tenue le 8 mai 1970 à 20 heures 
30 en la Salle du Conseil à Deux-Montagnes, à laquelle assistent 
Messieurs les Commissaires Hervé Page. Marcel Huot. Gaston 
Chabot. Marcel Prud'homme et Gaston St-Jacques sous la prési­
dence de M Claude Vézma. président.
Le secrétaire-trésorier est aussi présent.
MM Maurice Chartrand. Noel Sérubé et Gaston Pilon ayant motivé 
leur absence
Considérant que la direction générale de l 'équipement a accepté les 
plans et devis préparés pour la construction d'une école d'initiation 
à la vie;
Considérant que le soumissionnaire accepté par la direction géné­
rale est 'Sestock Construction Limitée " accepté également par la 
Commission scolaire régionale:
Considérant qu'il y a lieu en conséquence de procéder à la construc­
tion de cette école et qu'il y a lieu de prévoir à cette tin les dépen­
ses ci-dessous énumérées à savoir:
ITEM
a) Coût de la construction (contrat) .

moms taxe de vente fédérale à récupérer
Net.

b) Aménagement antérieur, équipement pupitres
chaises, tables, etc. outillage

c) Honoraires professionnels.
architectes et ingénieurs

d) Réserve en cas d'imprévu, contingence . . .
e) Impression des obligations.

escomptes et autres fins connexes
TOTAL:

$559.840.00
17.000. 00 

542,840 00

75.000 00

45.000 00
15.000. 00

62.160.00 
$740.000.00

Considérant que les commissaires ne peuvent acquitter les dépense! 
susdites à moins d'avoir recours à un emprunt:
Considérant que le Ministre de l'éducation a bien voulu octroyer 
à la Régionale une subvention de $475 000 00 payable au fur et à 
mesure de la construction en vue de défrayer une partie du coût de 
construction et d'aménagement de l'école d'initiation à la vie, la­
quelle subvention sera affectée exclusivement au paiement partiel 
des dépenses énumérées plus haut:
En conséquence. M. Gaston Chabot commissaire appuyé par M 
Marcel Huot propose qu'une résolution soit adoptée énonçant ce 
qui suit et il est unanimement résolu que

Avis est par Un présentes donne qne le 
contrat de vente ea date da 1 mai IfTt I 
LA BANQUE TORONTO-DOMIMON de fa* 
les dettes, présentes on futures, payables à 
Albert Chapman fa sut affaire seul sons 
le nom de A.C Manteaaare Kef d a été 
enregistre aa bure an d enregistre ment de la 
dmàoa <f enregistrement de C^anibh le 
berne joar de mai 1971. sons le aaméro 
J*74« LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS est par les présentes donne que le 
contrat en date du M avril. IfTd par lequel 
Carrières Franklin Qu âmes lac a transporte 
et cédé tontes ses dettes de livre présentes 
et futures I la Banque de Montréal, à titre 
de garantie a été enregistré aux bureaux 
de la DHùioa d Enregistrement de Montreal 
le rneroe jour d'avril, IfTt sons le No. 
at31«2

Banque de Montreal, le i oui. IfTf'

a Hydro-Québec

APPEL D'OFFRES 
DLS-70-10145 

pour 10H30 a.m. 
heure de Montréal 
le mardi 2 juin 1970
Région Laurentides

INSTALLATION DE POTEAUX 
ET D'ANCRAGES

Toutes les conditions du pré­
sent appel d'offres sont conte­
nues dans le document qui est 
dispqnible pour examen et peut 
être obtenu contre un paiement 
NON REMBOURSABLE de $25 
pour chaque exemplaire com­
plet. chèque visé ou mandat 
payable à l'Hydro-Québec. du 
lundi au vendredi inclusive­
ment de 8h30 a m à 4h30 p.m. 
à l'endroit suivant:

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO-QUEBEC 
75 ouest, boul. Dorchester 

Montréal 128. Qué.
Canada

Un dépôt de soumission au 
montant de TRENTE-CINQ 
MILLE DOLLARS ($35 000). 
chèque officiel d'une banque à 
charte du Canada ou chèque vi­
sé tiré sur une banque à charte 
du Canada ou sur une caisse 
populaire, payable à l'Hydro- 
Québec, remboursable sous 
condition, doit accompagner la 
soumission.

Avis est par les présentes donne que le 
roacrat de vente en date du 14 avril 197g h 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION de 
tontes dettes, présentes on futures payables 
à Séinnydnle Investments Inc. a été enrrgifr 
tré an bureau d'enregistrement de la divmon 
d'enregistrement de Laval. Québec, le rtn- 
qoteme jour de mai 197t. sous le numéro 
•M3* Ce 7ièro« jour de mai I9?t LA 
BANQUE TORONTO^DOMINION

Avq est pur les présentes donné que le 
contrai de vente en date dn 4 mai 1979 è 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION de tou 
tes dettes, présentes oa futures, payables à 
STAR DEMOLITION EM RG a été enregistre 
su bureaa d enregistrement de Montreal le 
7e jour de mai 1979. tous le numéro 2S9M93 
Ce 9e jour de mai 1979. LA BANQUE TO­
RONTO- DOMINION

Canada
Province de Québec 
District de Montréal

COUR PROVINCIALE
No 2S7 394

S A H HERMAN LTD . corps politique, 
dûment incorporé selon la loi. et ayant son 
bureau chef et sa principale place d’affaire 
dans les cité et district de Montréai.

demanderesse

-contre

VILEN KOSTUVY autrefois domicilié et 
résidant au 1199a. rue Lachapelle, en les 
Ote et district de Montréal, et main tenant 
dr Ur». liK-onims. ddfrudrui

U. EST ENJOINT à VJLEN KOSTUVY 
à f intention duquel une copie du bref et de la 
déclaration a été laissée au greffe de cette 
Cour, de coraparaitrr dans un délai de trente 
.-■» jours

Montreal, te 7 mai 1979

CLAUDE DUFOUR 
Greffier adjtMot

Mes Shenker A Teitetbautn,
1919. rue Ste-C at benne ouest.
Suite 929
Montréal 119, Qué 
Avocats de la demanderesse

Canada
Provier* de Qaébeç Morton

ml es P pm bb r
Distort de M ontréai ( P, 3-1) 5 6 4 4 4 3COUR SUPERIEURE Strohmaver 1-3 1 3 3 3 0

(Division des Divorces H Reed 0 1 0 e 1 0
Montréal Raymond 2-3 0 0 0 0 0

No 9355 Sparma l 0 1 i 4 1
ANDREE BLAYKAE, époose légalement 
séparée de corps de Gny Langlois, dormes

Renko
Sadecki

l 0 0 0 l 0
bée et rendant au 9235 app 39. me M oison. (G. 1-0) | 6 3 3 3 3
en les dté et district dé Montréal. Cardwell 1 Tri 4 1 1 0 0Requérante McGraw l 1-3 0 0 0 1 0

w FPL - oar Cardwell: M Jones
GUY LANGLOIS, présentement de beu* in­
connus.

P AR ORDRE DE LA COUR

MONTRKAL (4)

Hahn, cd 
M Jones, cg 
Sutherland. 2B 
Day.cc
Boccabella. fu 
Renko, 1 
Phillips, cc 
Staehle. 2B 
Bailey, cg 
Staub cd 
Laboy. 3B 
Bateman, r 
Fairly. IB 
Wine, cc 
Morton 1 
Brand, fu 
Strohmayer. 1 
H Reed! 1 
Ftaymond. 1 
Sparma. 1 
Fairey. cc 
TOTAUX

AB
3
1 
3 
1 

t 
0 
3
2
3 
l 
5
4
3
4 
1 
1 

0 
0 
0 
0 
1

37

CS PP
0 0

I 1 
0 0

1 l 
0 0

NEW YORK (8)
AB P CS PP

Agee, cc 3 10 0
Harrelson. ac 2 10 1
Marshall, cg 4 13 2
Shamsky. cd 3 12 2
Swoboda. cd 0 0 0 0
Boswell. 2b 4 111
Kranepool. IB 2 10 0
Foy, 38 2 0 1 1
Dyer, r 3 110
Sadecki. 1 2 0 0 0
Clendenon. fu 0100
Cardwell, 1 0 0 0 1
McGraw. 1 0 0 0 0
TOTAUX 25 8 8 8

Montréal 
New York

OU 001 010-4 
OU 023 lOx-8

DJ - Montréal 2, LB - Mont­
réal U. New York 9 2B - Marshall 
3. Balle» . Laboy 2. Circuits Phil­
lips 2e Shamsky' 3e Bateman 1er 
BV-Bailey. Bateman Fairly. Har­
relson. Foÿ S - Dyer BS Boswell. 
Cardwell

ML Strohmayer. Sparma D -3 04 
A-8.521

NOTRE DONATO NATIONAL L A EMPORTE lundi soir, à New York, contre un 
Marcel Cerdan fils extrêmement coriace, et ce, malgré une arcade sourcilière gau­
che ouverte à la suite d’un coup de bélier accidentel de son rival à la 5e ronde. Cer­
dan évite ici une droite de Paduano à ta 10e et dernière ronde, mais Donato devait 
quand même remporter par décision unanime. (Photo PA)

Triangle Paduano-Josselin-Cerdan
NEW YORK (AFP) - Avant 

d'accorder une revanche à 
Marcel Cerdan en octobre au 
Madison Square Garden de New 
York, le Canadien Donato Pa­
duano affrontera en 10 rondes 
le Français Jean Josselin, en 
juillet au Forum de Montréal.

Chacune des parties, les deux 
gérants - Roger Lanivée pour 
Paduanoet José Jover pour Jos- 
selin - ont donné hier leur ac­
cord de principe à Teddy Bren­
ner. le promoteur du Garden, 
puisque l'organisation new- 
vorkaise sera le promoteur de 
la rencontre dans la grande cité 
québécoise Josselin, un jeune 
boxeur prometteur, était parte­
naire d'entrainement de Cer­
dan.

Les pourparlers financiers 
n'ont pas encore été abordés 
mais le combat ne pourra se 
faire à l'époque prévue que si

Coup de Day 
pour les Expos?

Les Expos de Montréal ont 
acquis, hier les services du 
voltigeur Charles (Boots) Day. 
un rapide athlète de 22 ans 
qui peut aussi frapper avec 
puissance, des Cubs de Chica­
go en retour du receveur Jack 
Hiatt Le directeur Jim Fan­
ning a déclaré que Day se joi­
gnait aux Expos apportant un 
impressionnant dossier offen­
sif compilé dans les rangs mi­
neurs et toutes les qualités 
pour devenir un excellent vol­
tigeur de centre dans les ma-

l état de l'arcade sourcilière 
du Canadien, ouverte dans la 
rencontre avec Cerdan, le per­
met.

Aucun point de suture n'a été 
posé à la blessure pourtant 
profonde du Canadien, tandis 

ue Cedan. coupé au même en- 
roit, en a reçu cinq
ELOGE DE CERDAN FILS 
Malgré sa fin de combat pé­

nible qui lui coûta le match nul 
sinon la victoire, Marcel Cer­
dan a fait bonne impression 
pour ses débuts aux Etats-Unis 
lundi soir et. tout en recon­
naissant le succès court mais 
logique de Donato Paduano, 
l'ensemble de la presse 
newyorkaise et les organisa­
teurs du MadLson Square 
Garden ne manquaient pas hier

de faire l'éloge du Français.
Sans aller jusqu’à approuver 

certains journalistes américains 
qui virent Cerdan vainqueur en 
lui accordant 5 des 6 premières 
rondes et certains même la 
dernière Harry Markson. le 
directeur du Garden, n’a pas 
caché sa surprise d'avoir été 
plus agréablement surpris par 
le fils de l'ancien champion du 
monde, qu'il l'avait tout d'a­
bord prévu

Pour l'organisateur améri­
cain, le seul point décevant de 
la réunion fut la recette qui 
n'atteignit pas le chiffre es­
compté - il s'attendait à 13.000 
ou 14,000 spectateurs - "Mais 
Marcel Cerdan a fait mieux que 
remplir son contrat", a-t-il 
assuré.

Baseball-sommaires
Ligue Nationale

Atlanta 200 000 100 00 3 6 0
Chicago 010 000 101 01 4 9 l

11 manches
Jarvis. Wilheml (9ei. Priddy (lie) et Tillman, Didier (9e); 

Holtzman. Abernathy (9e>. Regan (lie) et Martin. Hiatt (9ei. 
LG: Regan (2-0). LP Priddy (2-2). Circuits Chicago, Banks 3e. 
Williams 12e.

Le Canadien jr. met fin 
à la série (4-0) et 6-5

Résolution no 1893 -
Article 1: Les commissaires de la Régionale Deux-Montagnes car 
la présente, ordonnent la construction et l'aménagement de l'école 
d'initiation à ta vie. conformément aux pians et devis approuvés par 
le Mmistre de l'Education et s'obligent à effectuer à cette fin les 
dépenses ci-dessus spécifiées (qui doivent être considérées comme 
étant ici au long énumérées) dont la somme prévue se chiffre à 
$740.000 00
Article 2: Les commissaires s'obligent en outre à contracter pour 
les fins susdites, un emprunt maximum de $265 000.00 en monnaie 
ayant cours légal au Canada, à un taux d'intérêt ne dépassant pas 
9% devant être amorti en une période de 10 ans. au moyen d une 
émission d obligations jusqu à concurrence dudit montant La diffé- 
ience entre la dépense et lêmprunt devant être payée par l'octroi 
d'une somme de $475.000 00 du gouvernement à être payée au fur 
et à mesure de la progression des travaux de construction
Article 3: Les obligations représentant le capital seront émises 
en valeurs nominales de $100.00 ou de multiples de $100 00. Chacu­
ne de ces obligations sera munie de coupons détachables représen­
tant l'intérêt payable semi-annuellement jusqu'à échéance de l'o­
bligation.
Article 4: La date d'émission des obligations sera fixée au 1er 
luillet 1970 Elies seront remboursables au pair, par séries au 
cours d'une période de 10 ans à l'échéance indiquée sur icelles et 
suivant le rythme d'amortissement annuel fixé au tableau qui sera 
préparé par la Commission Municipale
Les commissaires se réservent le droit, sujet à l approbation du 
Ministre des Affaires municipales obtenue sur recommandation du 
Ministre de l'Education, d émettre ces obligations pour des termes 
plus courts que celui décrit à l 'article 2. dépendant des conditions 
du marché financier, pourvu que chaque émission subséquente soit 
faite pour la balance due sur l'emprunt.
Article 5: Les obligations seront remboursables au porteur ou au 
détenteur immatriculé, selon le cas. à tous les bureaux de la Ban­
que de Montréal, situés dans la province de Québec ou à Toronto. 
Les fonds affectés au remboursement des obligations et au paie­
ment des coupons seront déposés dans un compte spécial, à la 
succursale de ladite banque à Deux-Montagnes
Article 6: Un intérêt à un taux n excédant pas 9:itfo sera payé 
semi annueliement le 1er mars et le 1er septembre de chaque an­
née sur présentation et remise à échéance des coupons attachés à 
chaque obligation. Ces coupons seront payabîes au porteur seule­
ment et aurmèmes endroits que le capital
Article 7: Elles seront signées par le président et contresignées 
par le Secrétaire-trésorier Un fac-similé de leur signature res­
pective sera imprimé, gravé ou lithographié sur les coupons d'in- 
téièt.
Articles: Elles ne seront pas remboursables par anticipation.
Article 9: Pour pourvoir au paiement, en capital et intérêts des 
échéances annuelles conformément au tableau ct-annexé il est. 
par la présente résolution, ordonné que chacune des Commissions 
scolaires faisant partie de la Commission scolaire régionale Deux- 
Montagnes. impose et prélève annuellement une taxe foncière spé­
ciale à un taux suffisant sur tous les biens-fonds imposables de sa 
municipalité scolaire d'après le rôle d évaluation ajusté suivant la 
loi. pour acquitter, jusqu à extinction, sa part du service de la dette 
ou de l'emprunt contracté, tel qu établi par la Commission sco­
laire régionale aux fins de la présente résolution conformément aux 
dispositions des articles 488 489 . 491 et 492 de la Loi de l'Ins­
truction publique (chap 235. S R.Q. 1964 et des amendements) 
Article 10: Cette taxe spéciale sera perçue en même temps que la 
taxe générale
Article IL Au cas où le montant réel de l'une quelconque des dé­
penses ci-haut mentionnées au 3e considérant serait moindre que 
celui prévu, le solde d'argent disponible pourra servir à défray­
er l'une quelconque des dépenses dont le montant réel serait 
plus élevé que celui prévu: ou encore être aiouté à la réserve pour 
les imprévus si celle-ci n'était pas suffisante
Adopté unanimement.
En conséquence cette résolution est adoptée
Vraie copie certifiée 
Ce 8ième jour de mai 1970

ROMAIN P ROUI X 
Sécrétai re-trésorier adjoint

Seules les personnes, sociétés, 
compagnies et corporations 
ayant leur principale place 
d'affaires au Québec et qui au­
ront obtenu le document d'ap­
pel d'offres directement de 
r Hydro-Québec sont admises 
à soumissionner
L’Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter Tune quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues.

Les co-secrétaires
B. LAÇASSE - W.E. JOHNSON

Montréal, le6mai 1970

a Hydro-Québec

APPEL D'OFFRES 
CCP-70-10158 

pour 10h30 a.m. 
heure de Montréal 
le mardi 2 juin 1970

Poste Lachute 
(Comté d'Argenteuil)

TRAVAUX D'ADDITION A 
L’INSTALLATION 

ELECTRIQUE ET TRAVAUX 
CIVILS CONNEXES 
(ADDITION 1970)

Toutes les conditions du pré­
sent appel d'offres sont conte­
nues dans le document qui est 
disponible pour examen et peut 
être obtenu contre un paiement 
NON REMBOURSABLE de $25 
pour chaque exemplaire com­
plet. chèque visé ou mandat 
payable à T Hydro-Québec. du 
lundi au vendredi inclusive­
ment de 8h30 a.m. à 4h30 p.m. 
à l'endroit suivant:

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO-QUEBEC 
75 ouest, boul Dorchester 

Montréal 128, Qué.
Canada

'Un dépôt de soumission au 
montant de TROIS MILLE 
DOLLARS ($3000). chèque of 
ficiel d'une banque à charte du 
Canada ou chèque visé tiré sur 
une banque à charte du Canada 
ou sur une caisse populaire 
payable à THydro-Québec. 
remboursable sous condition, 
doit accompagner la soumis­
sion.
Seules les personnes, sociétés, 
compagnies et corporations 
ayant leur principale place 
d'affaires au Québec et qui au­
ront obtenu le document d'ap­
pel d'offres directement de 
THydro-Québec sont admises 
à soumissionner
L'Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter Tune quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues

Les co-secrétaires
B. LAÇASSE - W.E. JOHNSON

Montréal, le6 mai 1970

L iatimé est par Un présentes requis de 
comparaître dans un délai de 99 jours è 
compter de la dernière publication Une copie 
de la requête en divorce a été laissée au gref­
fe des divorces è son intention.
Prenez de plus avis qu'à défaut par vous de 
signifier et de produire votre comparution ou 
contestation dans les délais susdits, ta re­
quérant? procédera à obtenir contre vous, 
par défaut, un jugement de divorce 

MU. le Km» 1979
Jacques Perron. 

Régi «traire

Mes Boisvert & Pickel,
Avocats.
suite 2919
*09 ouest, boul Dorchester. 
MU P Q

a Hydro-Québec

APPELS D'OFFRES 
HIR-70-10129 

pour 10h30 a.m. 
heure de Montréal 
le mardi 2 juin 1970

Institut de Recherche de 
THydro-Québec 

Sainte-Anne-de-Varennes 
(Comté de Verchères )

LOCATION D'UN 
ORDINATEUR UTILISE EN 

TERMINAI RAPIDE

4e choix du 
Pittsburgh 
aux Alouettes

Ed George, un 4e choix au 
repêchage du football inter­
collégial américain par les 
Steelers de Pittsburgh, a pré­
féré les Alouettes de Montréal 
à ces derniers, annonce le di­
recteur général Red O’Quinn. 
George, un bloqueur offensif 
et défensif qui peut aussi jouer 
à l’extérieur, vient de l'uni­
versité Wake Forest, à Wins­
ton-Salem, N.C. Agé de 23 
ans, il pèse 265 livres et me­
sure 6’4”. Il vient ainsi s’a­
jouter à une longue liste de 
jeunes mastodontes à qui les 
Alouettes donneront un sérieux 
essai lors de leur prochain 
camp d'entraînement.

jeures
En quatre saisons dans le 

baseball professionnel, au sein 
de l’organisation des Cardinals 
de St-Louis. Day a cogné 12 
circuits et volé là buts en 
moyenne par saison. Day est 
devenu la propriété des Cubs, 
le 4 décembre 1969. lorsque 
ces demies ont cédé leur lan­
ceur Rich Nye aux Cardinals 
Day a pris part à 11 parties 
avec les Cubs cette saison. Il 
a obtenu 2 coups sûrs en 8 ap­
paritions au bâton. Un de ses 
coups sûrs fut contre les Expos 
à titre de frappeur d'urgence 
le 18 avril à Chicago.

Hiatt était avec les Expos 
depuis le début de la saison. 
Son contrat avait été acheté des 
Giants de San Francisco

Day et Hiatt ont participé au 
jeu hier, à New York et Chica­
go respectivement.

INSCRITS À B. B.
Toutes les conditions du 
présent appel d'offres sont 
contenuês dans le document 
qui est disponible pour exa­
men et peut-être obtenu con­
tre un paiement NON REM­
BOURSABLE de $25 pour 
chaque exemplaire complet, 
chèque visé ou mandat payable 
à THydro-Québec, du lundi au 
vendredi inclusivement de 
8h30 a m. à 4h30 p m. à l'en­
droit suivant:

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO-QUEBEC 
75 ouest, boul. Dorchester 

Montréal 128, Qué 
Canada

Un dépôt de soumission au 
montant de SIX MILLE DOL­
LARS ($6 000). chèque officiel 
d'une banque à charte du Ca­
nada ou chèque visé tiré sur 
une banque à charte du Canada 
ou sur une caisse populaire, 
payable à THydro-Québec 
remboursable sous condition, 
doit accompagner la soumis­
sion
Seules les personnes, sociétés, 
compagnies et corporations 
ayant leur principale place 
d'affaires au Canada et qui 
auront obtenu le document 
d'appel d'offres directement 
de THydro-Québec sont ad­
mises à soumissionner,
L'Hydro-Québec se réserve 
le droit de rejeter Tune quel­
conque ou toutes les soumis­
sions reçues

Les co secrétaires
B. LAÇASSE - W. E. JOHNSON

Montréal, le 6mai 1970

ewraurar coum
Trot N G d» « MO 
S J T W 
4- Hondo Tag
1- Meadow flank 
9 Karen Mon
S* Space Walk 
9- Mr Maduon
2- Delmer Hanover 
1- TilaotJ Hanover
7- Mr Spring Brook 
Auki fügibk**

Ace» Pride 
Undv Volo

BOURSE 11400 
G Gendron 3-1 
R Savignac 7-1 
Pa» nommé 4-1 

A Hanna 9-2 
G Lachance S-l 

F Leboeuf ft-! 
G Bardier 7 -1 

M Turcorte H 
M Ricard ft-1

J Jodoin 
A Bédard

DFTXIFMF < UTRSF 
AMBLF A RK( I AMUR 34 999

2 Davad
1 Bethel Adioa 
4- Honorable 
3- Wonder Boy 
* Marquis de Tracy 
» Wanptte 
7 Margia Won a
3 Bruce N
ft Morry Dares 
Aussi éligibles 

Mr Oregon 
Lucky Beejay

BOURSE SI.&99
G Lachance 3-1 

B Coté 7-2 
Her Fillon 4-1 

Pas nommé 9-2 
A f legume 5-1 

G Bouvrette 
A Bédard 7-1 

D White ft-1 
A Hanna ft-1

Y Gamache 
Y Pkxilfe

moiMFMy COURSE 
AMBLE N.G DK 913 999

BOURSE 33 499
I- Teen Queen S Grise 3-1
3- Good Knight Lobell A Hanna 7 2
4 Royal Bachelor B Cote 4-1
2 Right Teat C St Jacques 9-2
5- Byrd Time Pas nommé 3-1
4 Oneida Jeasle M Lachance 41

QUATRIEME (OURSE 
TROT S G DE 35.999

4 Todd Mite 
4 Kentucky Blend 
7 Serkl R 
4 Pans Street 
1 Gallo 
4 Sandy Glen 
4 Cindy* Bobbie 
3 Mr Speedster 
9 Imprimis

BOURSE $1.199
P Caldwell 3-1 

L IX’srosiers 7-2 
Y Desjardins 41 
D IjvocheUe 92 
M I. Heureux 5-1 

M Lefebvre 41 
J G OouUer 71 

L Bergeron 41 
A Hanna 41

CINQUIEME CTJURSE 
AMBIE A RECLAMER 33.991

4 My Marl
I Marsha Mir
5 Atom Time
4 The (ireat Tycoon 
7- Deep Acre 
4 Carbon Copy

BOURNE 91.399
B Coté 41 

J Hébert 7 2 
J C Gauthier 41 
C Roche lean 42 

Pas nommé 41 
Her Flbon 41

4 Tac lob an J Foley 41
4 Gem Direct M Lefebvre 41

SIXIEME COURSE 
AMBLE N.G DK 32.599

7- Medusa Hanover 
4 Armbro Kevin 
4 Tar port Axtbelm 
l- Glenn $ Tar 
4 Secant
4 Green River Ru 
4 Steady Nelly

BOURSE $1499
D MacTamh 41 

B Cote 7 2 
Her Filion 41 
A Bédard 92 

M Turcotte 41 
A Hanna 41 

G Bouvrette 41

SEPTIEME COURSE
33,999AMBLE A RECLAMER

4 Arleen 
4 Some Abbe 
1- A Little Scotch
3 Sunny Bner
4 Jay 1>ee
7- Shadydale Counsel 
4 Tam Blackstone 
4 R ok are

BOURSE $1.399 
H Cote 41 

J C Martineau 7-2 
Pas nommé 41 
A Lavallée 42 

D White 41 
A Hanna 41 

F A Choquet 41 
Pas nommé 41

HIHTME COURSE 

AMBLE. A RECLAMER 33.999

2- land say Scott 
4 Query 
7- Bold Invader 
4 Cookie 
1- Hurry Doctor 
4 Flying Hank 
4 Deli Cash 
4 Savings Bond

BOURSE $1.399 
M Turcotte 41 
J Pruneau 7-2 
Her Filion 41 

M Lefebvre 42 
Pas nommé 41 

A Dédard 41 
S Grise 41 

A Lavallee 41

NEUVIEME COURSE 
FINALE DE LA SERIE "(.RATTAN BARS

BOURSE $12.252
1 Armbro King 
1A Mile* Dares 
4 Afton Rooster 
9 Ghandi 
4 Hickory Stout 
7 l.ivHv Stepper 
4 Oxford Flyer 
4 Mountain Arrow

B Côté 41 
Pas nommé 41 
Her Filion 7-2 

A Hanna 41 
J G Brosaeau 42 

R Feagan 41 
P Hébert 41 

C Crockett 41
DIXIEME COURSE 

Amble N G de $3.500 Bam SE: $ I «00
4 Byrd Adios 
1 Avon John 
4 Gyro Ihck 
4 Kathy* First 
4 I«ord Salaberry 
7 Frosty Duke 
9 Scotch Jeff 
4 Peter Row Gti 
4 Hal J Drummond 
Aussi éligible 

Windsor Gold

C St-J»Jacques 31 
t Filion 7-2 

M Bandeau 41 
I) MacTavish 42 

F Ixcboettf 41 
N Campbell 91 

J G Br naseau 7-1 
A Déguise 41 
G Dumont 41

A. Hanna

Le Canadien jr. est 
devenu hier le troisième 
club de l’histoire du hockey 
junior à remporter les hon­
neurs de la Coupe Memo­
rial pour une deuxième an­
née d’affilée en l’emportant 
au compte de 6-5 sur les 
Red Wings de Weybum, 
mettant ainsi fin à la série 
de 4 de 1 au compte final 
de 4-0. t'ne maigre foule de 
4,561 spectateurs a assisté 
au triomphe des hommes 
de Roger Bédard.

Normand Gratton a été la 
grande vedette des vain­
queurs hier en marquant 
trois buts pendant que 
Robert Lalonde, Hartland 
Monahan et Gilbert Per­
reault complétaient le poin­
tage des grands vainqueurs.

Wendell Bennett. Gamett 
Currie, Bob Miller, Larry 
Giroux et John Rogers ont 
réussi les buts des vain­
cus. C’est Jack Devine, vi­
ce-président de l'associa­
tion Canadienne de hockey 
amateur qui a remis le cé­
lèbre trophée aux nouveaux 
champions.

SOMMAIRE 
1ère période

1 Montréal Gratton
Lemieux Bruid Amour 3 59 

2-Montréal: Gratton
Perreault. Guèvremont 15 15 
Pun Monahan 0 28 Guèvre­

mont 6 24 Carlyle 13 57. Lalonde
15 29 Moreau Rogers majeures
16 18, Sotvhuk 19 10

2e période

3- Wevbum Bennett
Booth...............................6 05

4- Weybum Currie
Canyle.............................850

5- Weybum Miller
Rodgers. Girrard 13:11

6- Weybum Giroux 16 24
7 - Montréal Gratton

Perreault Lemieux 18 34
8 - Montréal Lalonde

Perreault. Gulndon 19 34
Pun Giroux 1:18. Moreau

5 19 Brind'Amour 7 19. Booth
18 20.

3e période

9 - Montréal Perreault
Monahan La jeunesse 3:57

10-Montréal Monahan
Lemieux Moreau 14 16

11 - Weybum Rogers
Giroux ....................... 17:10
Pun Aucune 

Lancers par
Wevbum 11 14 10-35
Montréal 13 16 19-48

Buis Mïarek. Weybum.
Garrett Wood. Montréal 

Assistance 4.561

NOUS ANNONÇONS

UNI
VINT! À L'ENCHÈRE:

D’ÉQUIPEMENTS DE CONSTRUCTION 
ET DE CAMIONS

LE 25 JUIN 1970 
MONTRÉAL, P Q

Lot controctturs qui désireraient discuter de l'équipement 
vente, peuvent contacter MM Ken tund, Earl Sawyer 

ou Roger Lamarche o l'Hôtel Skyline (514) 347-2262 ou 
cours de la semaine du 11 moi

effectuée par

Stewart Equipment Co. Ltd.
■UMAU TOtONTO ONTARIO

Pour uno dowripllon complet* *• rapide contact.i
Ron lured ou Karl Sawy.r ou I Graanebaro Drire 

TeUulRe.dola ITORONTOI Ontario Telephone {«14; 
Sad.: |4I4) 7X9.3438

si for SOCIAL. AIRDRIE ALBERT A
liter .ou. O

VANCOUVER Cl EDMONTON ALRERTA 
CALGARY ALRERTA REGINA SASKATCHEWAN 
TORONTO ONTARIO MONTREAL QUEBEC

CO*MISSAim PNISIUNS DfOUIPIMINTS AU CANADA
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MOSCOU RAGE ET LOS ANGELES S'ÉTONNE 
DEVANT L'HONNEUR RENDU À MONTRÉAL!

AMSTERDAM (AFP) 
Immédiatement après l’an­
nonce de l’attribution des 
Jeux olympiques d’été de 
1976 à Montréal, annonce 
faite par M. Avery Brunda- 
ge, président du C.I.O, dans 
la salle du théâtre de la 
R.A.I, tous les Canadiens 
présents explosèrent de 
joie. M. Jean Drapeau, mai­
re de Montréal, fut alors 
appelé par M. Brundage à 
faire une déclaration.

Très ému et très fier, 
le maire de Montréal a re­
mercié au nom de son pays 
ceux qui avaient voté poiir 
cette ville. “Nous devons 
cet honneur principalement 
à tous nos athlètes qui ont 
participé aux Jeux olympi­
ques depuis la deuxième 
olympiade des temps mo­
dernes et qui ont toujours 
démontré un pur esprit olym 
pique. Nous allons mainte­
nant tenter de nous rendre 
dignes de la confiance qui 
nous a été accordée. Merci 
à tous ceux qui ont voté. 
Et je peux assurer dès 
maintenant que l’esprit olym­
pique sera respecté à 
Montréal.

M. Drapeau a ensuite fait 
allusion au discours qu’a­
vait prononcé Mme M. A. 
M. Klompe, ministre des 
affaires culturelles, des 
Loisirs et de l’Action so­
ciale des Pays-Bas, dans 
lequel elle avait exprimé 
la crainte que le coût de 
plus en plus élevé des 
Jeux olympiques n’empêche 
les petites nations de les 
organiser.

M. Drapeau s’est félicité 
que les jeux aient été attri­
bués pour 1976 à un pays en 
plein développement. Dans 
son discours il a déclaré 
notamment: “Le vrai esprit 
olympique sera respecté à 
Montréal avec la réelle gran­
deur qui convient a la 
grande famille humaine".

En quittant la salle de 
séance pour répondre aux 
questions de la télévision 
canadienne, il a encore dé­
claré: “Je veux dire aux 
citoyens de Montréal que je 
les remercie tous de l’aide 
qu’ils m’ont apportée. Je 
me réjouis pour les centai­
nes de milliers de jeunes 
(’anadiens qui, grâce aux 
jeux, vont apprendre à con­
naître l’esprit olympique. 
Cet esprit olympique, ils 
vont, j’en suis persuadé, 
commencer â en profiter 
dès maintenant’’.

De son côté, M. Pierre 
Meunier, chef des rela­
tions publiques du comité 
olympique du Canada, a dé­
claré: “L’attribution des 
jeux â Montréal est très 
importante pour reforger 
l’unité nationale”.

“Nous avons préparé une 
candidature olympique dans 
un but olympique avec des 
moyens olympiques”, a dé­
claré notamment M. Jean 
Drapeau, maire de Mont­
réal, après la victoire 
de sa ville pour l’obtention 
des jeux d’Etat de 1976. 
“J’en suis content pour 
nos athlètes, qui n’ont 
pas cessé de participer 
aux jeux depuis soixante- 
dix ans. La victoire de 
Montréal va développer 
l’esprit d’amateurisme dans 
notre pays. Nous pésen- 
tions une candidature excep­
tionnelle. Montréal s’offre 
comme une ville capable 
d’organiser les jeux olym­
piques dans des conditions 
économiques raisonnables. 
Tous les investissements 
d’infrastructures avaient été 
réalisés pour l’Exposition 
de 1967. Nous allons pou­
voir maintenant prépaerr 
les jeux dans une ambiance 
olympique.''

Surprise et déception, 
telles furent les premiè­
res réactions aux Etats- 
Unis de la désignation 
de Montréal pour organi­
ser les Jeux olympiques 
d’été 1976.

"C’est l’outsider qui 
l'a emporté, renversant 
tous les pronostics qui ne 
lui accordaient aucune chan-

cc”, assure-t-on dans les 
milieux olympiques amé­
ricains, où l'on ne cache 
pas l’amertume de voir 
échapper à Los Angeles 
I occasion d'organiser 
cette gigantesque manifes­
tation sportive pour les 
célébrations du 200e an­

niversaire de l’indépendan­
ce des Etats-Unis.

En respectant stricte­
ment la règle de l’alternan­
ce continentale, les Amé­
ricains ont toutefois la sa­
tisfaction de voir Denver 
choisie pour organiser les 
Jeux d’hiver de 1976. Du

fait du succès de Mont­
réal, Vancouver-Garibaldi 
était automatiquement éli­
minée, en faveur de la cité 
coloradienne.
“La décision de désigner 

Montréal pour organiser 
les Jeux olympiques de 1976 
a été prise en dépit de la

logique élémentaire et du 
bon sens”, a déclaré hier 
l’Agence Tass, commentant 
la décision du C.I.O.
“Moscou possédait des 

arguments incontestables 
aussi bien du point de vue 
sportif, qu’économique et 
politique pour devenir le

siège des prochains jeux”, 
ajoute le commentaire de 
l’agence.

L’agence soviétique accu­
se “certains membres” 
du C.I.O.” de s’être laissés 
guider dans leur vote, non 
par le principe de l’élar­
gissement et du renforce­

ment du mouvement olym­
pique, mais par des sym­
pathies et des antipathies 
politiques personnelles”.
“On peut tirer la conclu­

sion, ajoute Tass, qu’il 
existe au sein du C.I.O. 
des gens qui considèrent 
que l’organisation des Jeux

olympiques constitue l'apa­
nage exclusif des pays oc­
cidentaux”.

Et l’agence conclut: “On 
ne peut qu'être surpris par 
la décision du C.I.O. qui 
porte atteinte au mouvement 
olympique dans son ensem­
ble et à ses idéaux”.

Le samedi 16 mai 

Le solde de consolidation

DES SALLES D’EXPOSITION 
FRASER-VANLEIGH

sera chose du passé

... mais d'ici là, la vente 
bat son plein

Et vous pouvez ÉPARGNER 10% à 50% 
sur meubles exclusifs importés

en provenance de la Virginie, des Carolines, de Grand Rapids, 
d'Italie, Espagne, Hong Kong, de France, etc.

meubles de fantaisie, lampes et 
accessoires décoratifs

Ouverte au grand public exceptionnellement - et durant 4 AUTRES JOURS SEULEMENT - 
cette importante salle de montre toujours orientée vers la décoration et offrant le plus 
vaste choix de meubles de qualité, reprendra sa pratique habituelle d'exiger que tout 
particulier passe par l'entremise de son décorateur, marchand de meubles ou architecte 
et ce, dés le 16 mai. La maison Fraser, réputée pour la qualité de sa marchandise, a 
récemment fait l'acquisition de la salle de montre Vanleigh et a consolidé ses studios de 
décoration au S330 de l'avenue Royalmount. À cause de cette fusion, l’excédent des 
collections de meubles devait être soldé. Bien qu'il s'en soit beaucoup vendu, il reste bon 
nombre de beaux mobiliers de salle à manger, salon et chambre à coucher et meubles 
volants à SOLDER à PRIX D'AUBAINE. Vous ne pourrez faire des épargnes plus profitables 
sur des meubles que durant ces 4 DERNIERS JOURS de Solde de Consolidation.

Des artisans réputés tels que: Baker de Grand Rapids, Milling Road, Karges, 
Trouvailles, Tomlinson, Weiman, Henredon, Heritage, Thomasville, American 
of Martinsville, Oxford, Kent. Hickory, Hibriten, Francher, Stiffel, Knob Creek 
ainsi que de nombreuses importations françaises, italiennes et espagnoles.

LES SALLES D’EXPOSITION FRASER - VANLEIGH
5330 av. ROYALMOUNT - Tel: 73 1 7518

juste à l'ouest de la voie rapide Décarie, sortie de la Savane 
Stationnement gratuit à côté de l’édifice.

Ouvert les jeudis et vendredis jusqu'à 9 h. du soir 
Autres jours de la semaine: 9 h. du matin à 6 h. du soir 

Le samedi — jusqu'à S h. de l'après-midi

Vient de paraître...
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• Un merveilleux voyage au pays du Baseball a l’heure des Expos 1 
Pour les vieux amateurs et les jeunes adeptes . .
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N ENTE! COMPLETS

MESURE
2 SK)0

Pantalon supplémentaire.......... $28

Cet été...deux tendances marquées pour la mode vestimen­
taire masculine! Complet léger ou tenue pantalon et veston 
coordonnés. Quant aux tissus, une nette préférence aux 
draps pure laine, FortreE/laine et autres tissés synthé­
tiques qui se portent à longueur d’année. Modèles 70, 
devant droit ou croisé. Rayés, quadrillés ou tons unis 
dans une gamme de coloris recherchés...des bleus, 
gris, bruns ou olives. Pas de commandes postales 
ni téléphoniques. Complets faits sur mesure, 
rayon 30, au rez-de-chaussée, centre-ville.
Aussi Dorval, Rockland et Boulevard.
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COMPAGNIE DE LA BAIE D'HUDSON
t
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Chez Morvan utilisez 11 d'ouverturl:
. . ’ lundi a mercredi Vh. U) à fih. CEHTRE-yil.l.E, Square Phillips, DORVAL, au Centre Commercial, ROI KI.AND, au l'entre Commercial, BOULEVARD, a* Centre Commercial, SNOWDON, 5L4S Chemin de la Reine Marie
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